
Après des heures d'un douloureux suspense

L'avion transportant les fedayins a atterri à Bagdad
PARIS (AP). — Après un suspense de 17 heures, la tragédie d'Orly a connu un dénouement heureux lundi

à 9 h 45 pour les dix otages retenus par trois terroristes dans les toilettes de l'aérogare-sud depuis dimanche
après-midi.

Les terroristes ont été autorisés à par-
tir à bord d'un Boeing 707 d'Air France,
avec un équipage de volontaires, pour le
Poche-Orient, mais sans emmener aucun
de leurs prisonniers. L'avion qui les
transportait à atterri en début d'après-
midi sur l'aéroport de Bagdad, capitale
de l'Irak.

Bloquée depuis la fusillade de 16 h 20,
dimanche après leur attentat manqué
contre un avion d'El-Al, la situation a
brusquement évolué lundi matin grâce à
l'ambassadeur d'Egypte, M. Naguib
K.idry. Agissant en plein accord avec le
président de la République, M. Giscard
d'Estaing, qui avait veillé toute la nuit
pour se tenir au courant minute par
minute de la situation, l'ambassadeur a
d'abord obtenu, comme condition
préalable à l'ouverture de négociations,
que les terroristes relâchent la fillette de
trois ans et sa mère, qui figuraient par-
mi les otages.

M. Kadry était arrivé avant le lever
du jour à l'aérodrome et il s'était fait
aussitôt conduire aux toilettes, où les
terroristes l'avaient laissé entrer. Ayant
obtenu la libération de ces deux otages,

il annonça aux terroristes que s'ils
voulaient quitter la France, un avion
serait mis à leur disposition, comme ils
l'avaient réclamé depuis la veille, mais
uniquement à la condition qu'ils
n'emmèneraient aucun otage.

« ASSASSINS »
Les trois terroristes — « des assas-

sins » comme devait les appeler le minis-
tre d'Etat, ministre de l'intérieur, M.
Poniatowski — ont rapidement accepté
cette exigence.

A 9 h 25, ils sortaient des toilettes, le
visage déformé par des bas de femmes,
entraînant avec eux les huit otages qu'ils
détenaient encore, quatre hommes et
quatre femmes, auxquels ils avaient ban-
dé les yeux.

Les forces de police, qui depuis le dé-
but de la tragédie occupaient les cou-
loirs d'accès aux toilettes avaient discrè-
tement évacué cette partie de l'aérogare.
Les trois terroristes et leurs otages
gagnèrent la piste, où stationnait un
Boeing 707 d'Air-France, « Château de
Compiègne », prêt à décoller. Comme
convenu ils relâchèrent leurs otages en
montant dans l'avion.

A quatre ans, Valérie toute une nuit prisonnière des fedayins. (Téléphoto AP)

Tous les Planes «"Orly
libérés sains et saufs

Des terroristes... corrects
jusqu'au crime si nécessaire

Enceinte, Mme Thibault est évacuée vera un hôpital, après avoir été libérée
par les Palestiniens. y (Téléphoto AP)

A leur libération, l'une des femmes,
prise d'une crise nerveuse bien compré-
hensible après tant d'heures d'angoisse,
fut aussitôt transportée au centre médi-
cal pour y recevoir des soins. Les sept
autres otages furent conduits dans un
salon de l'aérogare où ils firent un bref
récit de leur aventure à M. Poniatowski.

Puis ils furent conduits au centre
médical d'Orly-ouest où du thé et du ca-
fé leur furent servis. Ils n'avaient rien
mangé ni bu depuis le début de la tragé-
die.

Bien que nerveusement choqués, tous
sont sains et saufs.

Trois d'entre eux, toutefois, nerveuse-
ment ébranlés, ont été conduits dans des
hôpitaux pour y être placés en observa-
tion. Les autres ont pu regagner leur
domicile.

« Le.s terroristes ont été très corrects,
mais ils nous auraient correctement
tués », a déclaré l'un d'eux après sa libé-
ration. « Nous avions l'impression qu'ils
étaient prêts à tout. »

Ils n'avaient pas du tout prévu, sem-
ble-t-il , que les choses tourneraient de
cette façon, et c'est pour tenter de sortir
vivants de leur entreprise qu'ils se
résolurent à prendre des otages « en ca-
tastrophe ».

Toute la soirée et toute la nuit,
l'incertitude la plus totale avait régné
quant au nombre des otages. On se de-
manda même à un moment si les terro-
ristes n'avaient pas bluffé et s'ils en dé-
tenaient. Des micros ûltrasoniques
permirent d'identifier plusieurs voix, no-
tamment des voix de femmes. Mais, il
fallut attendre la libération de la femme
et de sa fillette pour savoir qu'au total
ils avaient retenu dix personnes.

EN ATTENDANT
Certains de ces otages se trouvaient

aux toilettes lorsque les terroristes y
pénétrèrent. Les autres y furent poussés
de force par les terroristes qui s'en
servirent comme boucliers.

Otages et terroristes sont restés éveil-
lés toute la nuit, écoutant sur un transis-
tor ce que l'on disait de leur terrible
aventure à la radio. Les femmes se sont
reposées en s'asscyant sur les cuvettes
des W.-C, les hommes eu s'asscyant
dans les cuvettes des urinoirs.

Les terroristes étaient armés, mais ils
n'ont pas constamment menacé leurs pri-
sonniers de leurs armes. Au moment des
pourparlers, toutefois, ils ont menacé
certains otages pour qu'ils ne bougent
pas.

Perspectives économiques en Suisse pour
1975 sous le signe de la peau de chagrin

De notre correspondant à Berne :

La commission de recherches économiques du départe-
ment de l'économie publique publie une brève étude sur
l'évolution de l'économie nationale en 1974 et lui fait sui-
vre un essai de prévision à court terme pour l'année que
nous venons de commencer.

Les investigations de la commission se bornent à une
constatation des grandes lignes bien connues de l'évolution
de ces derniers douze mois, tandis que, pour 1975, les pro-
nostics confirment les tendances actuelles de la situation
économique.

Il n'y a pas d'indice d'une transformation brutale des
données économiques et sociales encore que celles-ci puis-
sent dépendre d'événements échappant à notre contrôle.

Ainsi , la phase restrictive du cycle conjoncturel actuel
se poursuivra en 1975. La demande intérieure demeurera
faible , le volume des commandes étrangères diminuera et
le niveau de l'emploi s'abaissera en conséquence. Le pro-
duit national brut réel sera un peu plus faible que l'an
dernier.

Nous pourrons cependant sauvegarder cette année
l'équilibre de notre balance commerciale extérieure. La
réévaluation du franc suisse consécutive à la forte deman-
de spéculative dont il est l'objet, pourrait créer des diffi-

cultés à nos industries d'exportation étant donné le ren-
chérissement de nos produits à l'étranger.

Le renchérissement des prix sur le marché interne de-
vrait être moins fort que l'an passé si la politique moné-
taire restrictive n'est pas notablement assouplie.

Le secteur du bâtiment sera le plus touché sur le plan
de l'emploi, car les investissements dans ce secteur de-
vraient diminuer cette année comme ce fut le cas en 1974.
On doit , à ce propos, plutôt parler de retour à la normale
plutôt que de récession. La part de ces investissements par
rapport au produit national brut se rapproche ainsi de
celles d'autres pays européens, de structure semblable au
nôtre.

En politique conjoncturelle , la commission de recherche
économique admet qu 'il faudra compléter les dispositions
actuelles afin de tenir compte de l'évolution divergente
selon les branches et les régions. Il faudra ainsi ne stimuler
la conjoncture qu'en fonction des besoins différentiels des
intéressés.

Il ne faut cependant pas s'attendre cette année à un
déséquilibre général entre l'offre et la demande. Les
augmentations de prix et de salaires n 'atteindront pas les
chiffres de 1974.

J.-P. G.
(Lire la suite en page 10)

Chypre redevient un volcan
NICOSIE (AP). — Pour le

cinquième jour consécutif , des
manifestations antibritanniques et
anti-américaines ont eu lieu lundi
à Chypre.

D'importantes forces de l'ordre,
armée et police, ont pris position
autour de l'ambassade des Etats-
Unis et des immeubles diplomati-
ques britanniques à Nicosie, sacca-
gés samedi par des manifestants,
tandis que des lycéens, séchant
leurs cours, défilaient dans les rues

en criant : « A bas les bases britan-
niques... Chypre unifiée... Pas de
partage ».

A l'origine de ces manifestations,
il y a la décision des autorités bri-
tanniques de permettre l'évacuation
sur la Turquie de 10.000 Cypriotes
turcs réfugiés sur la base d'Akrotiri.
Par la suite, les réfugiés doivent
être ramenés dans la partie de l'île
contrôlée par les forces turques.

Les nouvelles manifestations de
lundi se sont produites malgré un

La manifestation devant l'ambassade américaine à Nicosie.
(Téléphoto AP)

appel au calme de M. Veniamine,
ministre cypriote de l'intérieur, qui
a déclaré que le gouvernement de
Nicosie partage l'indignation de la
population mais qu 'il réprouve les
actes de violence.

Dans une interview publiée par le
« Guardian », M. Esenbel , ministre
turc des affaires étrangères, déclare
que les Cypriotes grecs doivent
comprendre qu'il n'est « pas possi-
ble de faire revenir la pendule en
arrière », et qu'il leur faudra accep-
ter un partage de l'île.

Les communistes
et le pétrole

LES IDÉES ET LES FAITS

Comme tous les partis extrémistes,
le parti communiste français a, en
permanence, besoin d'en appeler à
l'opinion, de l'indigner, de la soule-
ver.

A partir du rapport d'une commis-
sion parlementaire critiquant l'activité
des compagnies pétrolières — rapport
dont le moins qu'on puisse dire est
qu'il ne valorise pas l'Assemblée na-
tionale — les dirigeants communistes
partent actuellement en guerre contre
ce qu'ils appellent le « racket pétro-
lier » : ces compagnies réaliseraient
des bénéfices scandaleux et par sur-
croît ne paieraient pas d'impôt.

S'il existe actuellement des bénéfi-
ciaires abusifs en ce domaine, cer-
tains producteurs de pétrole ne doi-
vent-ils pas être mentionnés en pre-
mier ? Ils gagnent tant d'argent, sans
avoir rien investi par eux-mêmes, qu'ils
ne savent où le placer et s'adonnent
à des spéculations dangereuses pour
le système monétaire international —
tout en laissant aux seuls pays occi-
dentaux le soin d'aider les pays pau-
vres du tiers monde. Mais les diri-
geants du PC ne s'en soucient pas.

Ils limitent leurs préoccupations au
statut des compagnies de pétrole, un
statut qui remonte à l'avant-guerre et
qu'ils ne critiquaient pas spécialement
jusqu'ici. Cela se comprend d'ailleurs :
grâce à ce statut, la recherche de
nouveaux gisements de pétrole, no-
tamment sous la mer, a pu être entre-
prise et les approvisionnements ont
été maintenus.

Parmi les compagnies qui réalisent
des bénéfices importants, il en est une
qu'épargnent néanmoins les attaques
communistes : la compagnie nationale
soviétique, qui vend son pétrole au
même prix que les grandes compa-
gnies internationales. Si ce prix per-
met des bénéfices scandaleux, pour-
quoi s'abstenir de la dénoncer elle
aussi ?

Ce n'est d'ailleurs pas seulement en
matière de pétrole que l'U.R.S.S. est
l'objet de l'indulgence particulière des
communistes. On se rappelle leur in-
dignation quand l'Etat français accor-
da à Peugeot des crédits (d'un taux
élevé) pour reprendre Citroën... et
sauver du même coup l'emploi de mil-
liers de travailleurs. Or la France vient
de consentir à l'U.R.S.S. des crédits
plus importants, plus longs, à un taux
si bas que des membres d'une autre
commission parlementaire s'en sont
émus.

Ces critiques, comme les précéden-
tes, ont été relevées par les commu-
nistes.

Mais cette fois, au lieu de leur faire
écho, ils s'en Indignent. Ne défendent-
ils pas l'économie soviétique ?

I.P.S.
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DES BRUTES ÉPAISSES?
Quand donc cesseront les cruautés des fedayins , des extrémistes irlandais , des

tupamaros sud-américains et de tous les terroristes de la terre ? Lorsque toutes les
injustices seront réparées, que le monde entier vivra satisfait , heureux , comblé, enfin
apaisé ?

Nous risquons d'attendre longtemps. II y a fort à parier que d' autres foyers de
mécontentement , de colère et de violence naîtront , bien après que les Palestiniens
auront obtenu gain de cause, que tout sera rentré dans l'ordre en Irlande et que les
guérilleros de Bolivie, du Brésil, du Chili et d'ailleurs auront regagné leurs foyers.

Mais quand le terrorisme une fois de plus frappe près de la Suisse, à Orly, nous
sommes enclins à nous écrier : « Cela ne finira donc jamais ! Cela va-t-il durer long-
temps ? Cela ne peut pas continuer comme ça ! ».

Ce qui nous révolte, c'est que les sauvages agresseurs bénéficient presque tou-
jours de l'impunité. Non seulement ils s'en tirent le plus souvent sains et saufs, mais
on leur fait des grâces, des courbettes. Les ministres en exercice se dérangent pour
essayer de faire revenir ces énergumènes à de meilleurs sentiments. Essayez donc,
vous, Monsieur, ou vous, Madame, qui gagnez honnêtement votre pain quotidien et
celui de votre famille , d'être reçu par un ministre...

Franchement, cela ne va plus. Et cela dure ainsi depuis longtemps. Et rien ne
permet de dire que ces horribles excès cesseront bientôt. Selon les uns, il faudrait se
montrer beaucoup plus sévère, impitoyable, pour les terroristes. Le mieux serait de
les abattre sur place. Ils ne respectent aucune loi , même pas celle de la guerre. Inu-
tile donc de respecter un code moral , ou de justice. Prisonniers, ils sont délivrés
dans le même désord re et avec une égale sauvagerie, par des complices d'une
pareille bestialité de mœurs.

Pour d'autres, ce qui importe, c'est le salut des otages. A ce prix , toute la popu-
lation pardonne les faiblesses, les abandons et les humiliations des représentants de
l'ordre, ministres et chefs d'Etats compris.

Déjà d'ailleurs Orly passe au second plan de l'actualité. Demain nous n'y pense-
rons plus. Après-demain, un nouvel attentat nous fera sourciller à peine. Sommes-
nous mûrs pour être mués en brutes épaisses ? Notre entourage le plus proche ne
finira-t-il pas par subir les conséquences de cette métamorphose ?

Quelle époque, tout de même ! R.A.
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La famille de
Monsieur

Secondo RIZZON
très touchée des marques de sympathie
reçues, remercie toutes les personnes qui
ont pris part à son deuil.
Cismon et Cortaillod, janvier 1975.

Monsieur Henri Audétat et sa fiancée , à Genève ;
Monsieur et Madame Georges Pavid, à Genève ;
Madame Germaine Audétat , à Vevey,
ainsi que les familles Audétat , Jacot , parentes et alliées,
ont le profond chagrin de faire part du décès de

Monsieur Léon AUDÉTAT
leur cher père, beau-père, frère, oncle, cousin et parent, enlevé à leur tendre affec-
tion , le 16 janvier 1975, dans sa 81me année.

Le culte aura lieu le mercredi 22 j anvier, à 13 h 30, en la chapelle du cimetière
de Plainpalais, rue des Rois, à Genève, où le défunt repose.

L'incinération suivra au crématoire de Saint-Georges.

Domicile : 10, quai des Arénières, Genève.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Tous les articles pour futures ma-
mans, bébés et petits enfanta

CAP 2000 PESEUX, tél. 31 25 46

Monsieur et Madame René Ferrari-
Perrenoud , leurs enfants et petits-en-
fants, à Hauterive, Saint-Biaise et Chau-
mont ;

Monsieur et Madame Robert Perre-
noud-Mathieu , leurs enfants et petits-en-
fants , à Neuchâtel , Genève et Cortail-
lod ;

Monsieur et Madame André Perre-
noud-Nicolier, à Lausanne ;

Monsieur et Madame Jean-Louis
Perrottet-Perrenoud et leurs enfants, à
Hauterive et Lausanne ;

Monsieur et Madame Léon Guye-Per-
renoud , à Neuchâtel,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur

Charles PERRENOUD
leur cher père, beau-père, grand-père, ar-
rière-grand-père, frère, beau-frère, oncle,
grand-oncle, parrain, parept et ami, que
Dieu a repris à Lui dans sa 86me année.

2068 Hauterive, le 18 janvier 1975.

L'Eternel gardera ton départ et
ton arrivée, dès maintenant et à
jamais.

Psaume 121 : 8.

L'incinération aura lieu mard i 21 jan-
vier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
17 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Robert a la grande joie
d'annoncer la naissance de sa petite
sœur

Catherine
Madame et Monsieur Robert HIRT

Hôpital Moulin-de-la-Tour 9
Pourtalès, Neuchâtel Le Landeron

Section cantonale de la
Fédération romande des
consommatrices

assemblée générale
et EXPOSÉ DE M. CL. LUNKE,
physicien, Dr es sciences.
Crise de l'énergie et centrales
nucléaires.
Ce soir, à 20 h 15, au Grand
auditoire des Terreaux.
Entrée libre.

nm _̂_ B__-BM_-_-BHB̂ ^̂^ M-_«_.

Madame Hans Neuenschwander-Petter
et ses enfants :

Mademoiselle Annelise Neuen.
schwander et son fiancé, Monsieur Ber-
nard Amez-Droz,

Monsieur Jean-Bernard Neuen-
schwander,

Monsieur Marcel Neuenschwander ;
Monsieur et Madame Armin Neuen-

schwander, à Rubigen , leurs enfants et
pelits-enfants ;

Monsieur et Madame Walter Rubin-
Neuenschwander, à Unterseen ;

Monsieur et Madame Erwin Muller-
Neuenschwander, à Beme, leurs enfants
et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Paul Neuen-
schwander, à Rubigen, leurs enfants et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Rudolf Neuen-
schwander, à Rubigen, et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Werner Schei-
degger-Neuenschwander, à Berne et
leurs enfants ;

Monsieur et Madame Franz Lugin-
biihl-Neuenschwander, à Zollikofen et
leurs enfants ;

Monsieur et Madame Henri Petter, à
Môtier-Vully, leurs enfants et petits-en-
fants,

les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Monsieur

Hans NEUENSCHWANDER
leur cher époux , papa, beau-fils, frère,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami,
enlevé à leur affection , dans sa 53me an-
née, après une longue maladie.

2000 Neuchâtel , le 20 janvier 1975.
(Champ-Bougin 38).

Là se reposent ceux qui sont
fatigués et sans force.

Job. 3 : 17.

L'incinération aura lieu mercredi 22
janvier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
17 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame et Monsieur André Aellen-
Jordi , leurs enfants et petits-enfants, à
Corcelles et Peseux ;

Monsieur et Madame Charles Jordi-
Piller et leurs enfants, à Corcelles ;

Monsieur et Madame Paul Jordi-
Godat, à Corcelles ;

Monsieur et Madame Gilbert Jordi-
Chiappa et leur fille, à Renens (VD),

aiusi que les familles Jordi, Sauser,
Leuba, Locatelli, Rosat, parentes et al-
liées,

ont la douleur de faire part du décès
de

Madame

Marie-Madeleine JORDI -SAUSER
leur chère maman, belle-maman, grand-
maman, arrière-grand-maman, belle-
sœur, tante, cousine, parente et amie,
enlevée à leur tendre affection, dans sa
72me année, après une pénible maladie,
supportée avec grand courage.

2035 Corcelles, le 18 janvier 1975.
(Cévenols 6).

Plus de luttes, plus de travaux,
La grande tâche est terminée,
Voici le soir de la journée,
Le jour de l'éternel repos.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
mardi 21 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
15 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du
cimetière de Beauregard .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame René Bétrix , à
Neuchâtel ;

Mademoiselle Anne-Françoise Bétrix ,
à Grandson ; ,

Monsieur Claude Bétrix , à Boudry ;
les familles parentes, alliées et amies,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame

Michel BÉTRIX
née Berthe MICHEL

leur chère belle-maman, belle-sœur, tan-
te, parente et amie, enlevée à leur affec-
tion , dans sa 96me année, après quel-
ques jours de maladie.

Que votre cœur ne se trouble
point.

Neuchâtel, le 20 janvier 1975.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel,

le mercredi 22 janvier 1975.
" Culte à la chapelle du crématoire à
15 heures.

Domicile mortuaire, pavillon du cime-
tière de Beauregard .

Prière de ne pas envoyer de fleurs,
mais de penser à la pension pour

dames âgées « Le clos », à Serrières
(compte de chèque postal No 20-4354)

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Jésus dit : « Je suis la résur-
rection et la vie. Celui qui croit
en moi vivra quand même il
serait mort. »

Jean 11: 25.

Le pasteur Alcide Roulin , à Neuchâ-
tel •

Monsieur et Madame Francis Rou-
lin et leurs enfants, Aline et Anne-Cen-
drine , à Boudry ; „ ' •». <

Monsieur et Madame Jean-François
Favre-Roulin et leurs enfants, Blaise-
Yvan et Pascal, à Auvernier ;

Le pasteur et Madame Biaise Roulin ,
à Bevaix ;

Mademoiselle Lily Leuzinger, à Bien-
ne ; - , -r •

Monsieur et Madame Fred Leuzinger,
leurs enfants et petits-enfants, à Trame-
lan ; -. .

Monsieur et Madame Gérald Cnaro-
Leuzinger, à Bienne ;

Monsieur Walter Leuzinger, à Trame-
lan ;

la parenté en Suisse, à Pans, en Au-
vergne, en Belgique et au Canada,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame

Alcide ROULIN
née Emmy LEUZINGER

leur bien chère épouse, maman, grand-
maman , sœur, belle-sœur, tante, grand-
tante et parente, reprise dans la paix de
Dieu, après quelques semaines de ma-
ladie, dans sa 84me année.

2000 Neuchâtel , le 20 janvier 1975.
(Rue Louis-Favre 1)

J'ai l'assurance que ni la mort
ni la vie, ni les anges ni les do-
minations, ni les choses présentes,
ni les choses à venir, ni les puis-
sances, ni la hauteur ni la pro-
fondeur , ni aucune autre créature
ne pourra nous séparer de
l'amour de Dieu manifesté en
Jésus-Christ notre Seigneur.

Rom. 8 : 38-39.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
mercredi 22 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Charles Robert-
Bonnin et leurs enfants, en France ;

Madame Georgette Racine-Robert, à
Renens ;

Madame et Monsieur Lucien Clottu-
Robert , à Peseux ;

Madame Rose Couderc-Robert et ses
enfants , en Fiance ;

Madame Jeannine Robert-Taupin et
ses enfants , en France ;

Monsieur Georges Robert et ses en-
fants , en France ;

Madame et Monsieur Paul Fenez-
Robert et leurs enfants, à la Martini-
que ;

Monsieur Emile Racine, à Nyon ;
Madame et Monsieur François Gros-

jean-Racine et leurs enfants, à Mies ;
Madame et Monsieur Michel Chuat-

Clottu , à Froideville,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Monsieur Paul-Emile ROBERT-JEANNET
leur père, beau-père, grand-père, ar-
rière-grandï|tère, oncle, grand-oncle, pa-
rent et ami , enlevé paisiblement à leur
affection , dans sa 93me année, le
19 janvier 1975.

Père, mon désir est que là où
je suis, ceux que tu m'as donnés
y soient aussi avec moi.

Jean 17 : 24.

L'incinération aura lieu à Lausanne, le
mercredi 22 janvier.

Culte au centre funéraire de Montoie,
chapelle B, à 15 heures-

Honneurs à 15 h 30.
Domicile mortuaire : centre funéraire

de Montoie.
Domicile de la famille : Ch. de Joux-

tens 13, Renens.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Mardi 21 janvier 1975

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

LIGNIÈRES

Prochaine séance
du Conseil général

(c) Le Conseil général de Lignières sié-
gera mercredi 29 janvier à l'hôtel de la
Poste. A l'ordre du jour figurent notam-
ment la réadaptation du tarif de fourni-
ture de l'eau , de la taxe d'abonnement
et de la location des compteurs ; la
réadaptation des tarifs de fournitur e de
l'énergie électrique , des unités tarifaires
et de la location des compteurs ; l'exa-
men du budget 1975 et la réception des
jeunes citoyennes et citoyens de 20 ans.

Deux industriels de lu région
rachètent la société Lumborghini

Deux industriels suisses, MM. Georges-
Henry Rossetti, de Boudevilliers, et
David Leimer, d'Yverdon, ont pris le
contrôle total de la société italienne de
construction automobile Lamborghini, à
Santa-Agatha près de Modène.

Les deux industriels possédaient déjà
50 % des intérêts de la société, dont le
capital social s'élève à 700 millions de
lires (environ 2,8 millions de francs). Ils
ont racheté l'autre moitié des actions ù
M. Ferruccio Lamborghini, fondateur de
la marque. Les détails financiers de
l'opération ne sont pas encore connus.

Des rumeurs selon lesquelles MM.
Rossetti et Leimer auraient pris le
contrôle total de la société pour le
compte d'un grand constructeur automo-
bile n'ont pas été confirmées.

Lamborghini, qui emploie 300 ou-
vriers, a produit environ 400 voitures de

luxe l'an dernier, mais, par suite de la
baisse des commandes, la société dispose
d'un stock d'invendus.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 20 janvier

1975. Température : Moyenne : 4,1 ;
min. : 3,1 ; max. : 6,3. Baromètre :
Moyenne : 724,7. Vent dominant : Direc-
tion : Est, nord-est ; force : faible jusqu 'à
12 h ; ensuite sud , sud-est faible. État du
ciel : variable, couvert jusqu 'à 11 h, en-
suite nuageux à légèrement nuageux.

Niveau du lac 20 janvier 1975, 429,07

M Bibliographie
UN NOUVEL OUVRAGE

TRAITANT DES LITTÉRATURES
CONTEMPORAINES SUISSES

Récemment, un groupe de germanistes,
la1 plupart étudiants à l'Université de la
ville , s'est retrouvé dans une salle de la
Cité universitaire pour s'entretenir avec
M. Manfred Gsteiger, professeur de lit-
térature comparée aux universités de
Lausanne et Neuchâtel, de son dernier
ouvrage : « Die zeitgenoessischen Litera-
turen der Schweiz », dans la série
«Kindlers Literaturgeschichte der Gegen-
wart » *. L'ouvrage dont il s'agit mé-
rite d'être considéré avec un grand in-
térêt , lorsque l'on connaît les qualités
de son auteur et de la maison d'édition
(renommée dans les pays germanopho-
nes pour son dictionnaire : « Kindlers
deutsches Lekion >).

C'est un ouvrage de référence qui se
veut représentatif des littératures con-
temporaines helvétiques à partir de 1945 ;
mais il ne faudrait pas le confondre
avec un dictionnaire de littérature, car
ce livre a sa personnalité propre, celle
de son auteur, Manfred Gsteiger, et de
ses collaborateurs : on découvre, au fif
des pages, des noms d'écrivains et des
titres d'oeuvres certes, mais aussi des
approches thématiques et des essais d'in-
terprétations. Quatre grands chapitres,
correspondant à nos quatre langues na-
tionales. De plus, c'est un beau livre,
un peu volumineux , richement illustré
de plus de 500 documents souvent iné-
dits. Un éditeur municois a consenti les
crédits considérables nécessaires _ à sa
réalisation , sans subventions officielles
ou privées , et a ainsi enrichi le patri-
moine helvétique d'un ouvrage de va-
leur. Une traduction française est envi-
sagée pour bientôt.

Mentionnons pour terminer que cette
causeri e s'est déroulée dans le cadre des
manifestations culturelles du Club alle-
mand , qui a bientôt six mois d'existence,
et qui regroupe des personnes de toute
condition , qui affichent un certain inté-
rêt pour la langue , la littérature ou la
culture allemandes.

*) Ed. Kindler , Zurich et Munich ,
1974.

A Neuchâtel et dans la région
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PESEUX

(c) A l'occasion de la semaine de l'unité
des chrétiens, un concert de musique
religieuse a été donné dimanche à l'égli-
se catholique de Peseux. Deux artistes
biennois de talent, Pierre Von Gunten,
violoniste, et Christine Sprunger, à l'or-
gue ou au clavecin , ont joué des œuvres
de Bach et Vivaldi.

Signalons qu 'un échange de chaires a
aussi eu lieu dimanche, lors des offices
dominicaux ; c'est ainsi que l'abbé Noir-
jean a prononcé la prédication au tem-
ple de Peseux , et que le pasteur Etienne
Quinche en a fait de même à l'église
catholique.

Concert pour l'unité

AUVERNIER

(c) La section des samaritains d'Auver-
nier a siégé récemment au collège, sous
la présidence de M. Charles Vullième et
en présence de 21 membres. Après
l'adoption des divers rapports, lo prési-
dent donna lecture de la lettre de démis-
sion de Mme G. Schneider. Au poste de
chef du matériel dont elle avait la
responsabilité, on nomma Mme Margue-
rite Amstutz.

Quant à la vente du 1er mars en fa-
veur du dispensaire antituberculeux du
district de Boudry, la section a dû
renoncer à l'organiser, faute de
« combattants ». Le comité en charge fut
réélu en bloc. Mmes Maeder et Studlé
représenteront la section à l'assemblée
cantonale des délégués à Neuchâtel , le 8
février. En février toujours , il y aura
une « revue de printemps » du matériel
et on remplacera celui qui est hors d'usa-
ge. On établira aussi une nouvelle liste
d'alarme sur le plan local. Une sugges-
tion intéressante a été faite — et retenue
— consistant à signaler le départ d'un
samaritain de la section à la section de
son nouveau domicile afin de faciliter sa
réintégration. La situation financière de
la section est saine.

Chez les Samaritains
SERRIÈRES

(c) Au cours de ces dernières semaines,
on a amélioré de façon sensible le carre-
four de Vauseyon , la jonction de la rue
de Maillefer avec la rue du Chasselas.
La rue Caselle qui a donné lieu à une
pétition des habitants du quartier et à
une discussion au Conseil général , est
fermée à mi-chemin par une solide bar-
rière grillagée. Construira-t-on la maison
prévue au nord-est de cette rue ? Les
trois autres, spacieuses et ensoleillées ,
ont vite été occupées. A la liaison entre
Coquemène et Isabelle-de-Charriëre, au
sud de la tour du Clos, la commune a
établi une fort jolie rocaille, agréable à
découvrir à cet endroit. Comme le pas-
sage Clos-Coquemène par la partie supé-
rieure d'Isabelle-de-Charrière offrait
quel ques problèmes, la police a institué
un sens unique est-ouest.

Quant aux deux tours du chemin des
Troncs , l'une accueille déjà des locatai-
res et l'autre est en voie d'achèvement.
Là encore on se demande si les autres
maisons locatives prévues dans ce quar-
tier (en tout avec les tours quelque 200
logements) seront mises en chantier.
Enfin aux nombreux et souvent j olis
noms de rues nouveaux au village, il
convient d'ajouter le passage des Gerles
nom qui convient bien à ce chemin près
des vignes.

Routes et constructions
SERRIÈRES

(c) La paroisse réformée vient d'inviter
à un souper d'accueil les nouveaux arri-
vés dans la paroisse au cours de ces der-
niers mois. Un tiers environ répondit à
l'appel et ce fut l'occasion d'une soirée à
la Maison G. Farel, avec gâteaux au fro-
mage et tartes aux pommes, sans
compter les discussions et le voyage par
dias en Terre Sainte.

Invitation
aux nouveaux venus

Fr. 3.30 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

Sécurité totale par la
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saucisse à rôtir de campagne

auxGourmBf5
Ce soir , à 20 h 30, au nouveau

gymnase :
« Le Musée, centre

de culture ? »
Conférence de

Michel TERRAPON
Entrée libre

9U____________H__K_B_HH____E_B___B_i_______B_________l

Centre Culturel neuchâtelois
iï~ I Mercredi 22 , jeudi 23,
llt____n I vendredi 24. samedi 25 à
IF̂ l 20 h 30, mercredi 22 et

samedi 25
Matinée pour enfants à 14 et 16 heures

SPECTACLE DE MAGIE
« Magicorama 751 » présenté par les

ANDRÉALS, Jénès et les Clauginos.
Entrée 9 fr. Etudiants, apprentis, AVS,
6 fr. Membres A.C.C.N. 4 fr. Entrée
en matinée : enfants et accompagnants,
3 fr. Il est prudent de réserver ses
ni secs
Tél. 25 90 74 de 13 h 30 à 24 heures.

Je m'appelle

Stéphanie NIKLAUS
Je suis née ïè 19 ' janvier 1975 et 'je"
fais la grande joie de mes parents ,

Madame et Monsieur
Jean-Pierre NIKLAUS

Hôpital Pourtalès Route du Lac 47
Neuchâtel Le Landeron

La 22me Journée i
mondiale des Lépreux

Le dimanche 26 janvier 1975, le
monde entier célébrera pour la 22me
fois la Journée mondiale des lépreux.
Le fondateur de cette journée , Raoul
Follereau , a lancé , comme chaque an-
née, un appel à l'opinion publique uni-
verselle. Raoul Follereau fait trois re-
commandations aux lépreux pour assu-
rer leur guérison : aux premiers signes
de la maladie , s'adresser immédiate-
ment au médecin ou à l'infirmier qui
visite le secteur, prendre régulièrement
les médicaments prescrits, ne pas in-
terrompre prématurément le traitement
sans l' avis formel du médecin.

Aux bien-portants, Raoul Follereau
enjoint d'accepter les malades de la
lèpre dans les hôpitaux généraux et
d'abolir la peur absurde, et souvent
criminelle, qu 'ils ont de cette maladie.

Dans notre pays, l'Aide aux lépreux
Emmaiis-Suisse, grâce à la collabora-
tion active du public et de nombreuses
autorités, a pu aider à une centaine de
centre anti-lèpre comportant environ
300.000 malades.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 16 janvier. Cirillo,

Monica , fille de Salvatore, manœuvre,
Cortaillod, et de Maria, née Massaro. 17.
Morel , Samantha, fille d'Yves-René, ou-
vrier de fabrique, Boudry, et de Mady-
vonne, née Bouillard.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
17 janvier. Teixeira, Guilherme, ouvrier
de fabrique, et Bannwart, Nicole-Edith,
les deux à Neuchâtel. Mollard, Georges-
Marius, apprenti monteur-électricien, et
Bourquin , Mary-Claude-Louise, les deux
à Neuchâtel ; Nkoué Nkongo, Maximin-
Paul , architecte, Lausanne et Froidevaux ,
Lisette-Marthe-Thérèse, Neuchâtel.

DÉCÈS. — 17 janvier. Kurth, Fré-
déric-André, né en 1899, ancien contre-
maître, Colombes (Fiance), époux de
Marguetite, née Le Corre ; Willemin née
Beuret , Gabrielle-Géorgette-Lucienne, née
en 1912, ménagère, Neuchâtel, épouse de
Willemin, Paul-Jean. 18. Jord i née Sau-
ser, Marie-Madelaine, née en 1903, mé-
nagère, Corcelles, veuve'de Jordy, Ghàr-
les-Henri.

Prévisions météorologiques. — Suisse
romande et Valais : Le ciel se couvrira
le matin dans l'ouest, puis en Valais.
Des précipitations régionales débuteront
l'après-midi dans l'ouest (neige au-dessus
de 800 à 1200 m). La température en
plaine sera voisine de zéro degré en fin
de nuit et atteindra 3 à 8 degrés l'après-
midi. Le vent du sud-ouest deviendra
modéré en plaine et modéré à fort en
montagne.

Suisse alémanique et Engadine : en
partie ensoleillé, fœhn.

Sud des Alpes: pluvieux.

Formule de changement d'adresse
Pour être agréables à nos abonnés, nous procédons gratuitement
aux changements d'adresses qu'ils nous demandent d'opérer en
Suisse. Afin d'éviter l'interruption de la distribution du Journal, nous
les prions de nous adresser leurs instructions

PAR ÉCRIT
trois jours ouvrables d'avance, samedi exclu

FAN-L'EXPRESS
Service des abonnés, 4, Saint-Maurice

2001 NEUCHATEL
Changement d'adresse * temporaire * définit

(* souligner ce qui convient)

Domicile habituel :

Nom - Prénom : 

No - rue : 

Localité : No postal : 

Nouvelle adresse :

Nom - Prénom : 

No - rue : 

Localité : No postal : 

Valable dès le 

au y compris. 

Réception de* ordres : jusqu'à 22 heure*

Très touchée des nombreux témoigna-
ges de sympathie et d'affection reçus
lors de sa douloureuse séparation, la
famille de

Monsieur Théodore
MULLER-MICHEL

remercie très sincèrement les personnes
qui l'ont entourée par leur présence,
leurs messages, envois de fleurs ou
dons à la mémoire du défunt.

Saint-Aubin, janvier 1975.

Profondément touchée des nombreux
témoignages de sympathie reçus lors de
son grand deuil, la famille de

Monsieur Robert PERRET
remercie toutes les personnes qui, par
leur présence, leurs fleurs et leurs
messages, ont pris part à son épreuve et
les prient de croire à sa vive gratitude.

Cressier, janvier 1975.

La famille de

Monsieur Roger ROBERT
et Madame LEUBA

très émues de tous les témoignages
d'affection et de sympathie reçus lors de
leur deuil prient toutes les personnes qui
les ont entourées de trouver ici l'expres-
sion de leur reconnaissance.

Neuchâtel , janvier 1975.



Les autorités de Corcelles-Cormondrèche se préoccupent
de l'emplacement du terminus des futurs trolleybus

Quelles sont les préoccupations es-
sentielles des autorités de Corcelles-Cor-
mondrèche ? Que pensent-elles de la
conjoncture économique actuelle, de la
politique d'austérité, de l'avenir du vil-
lage ?

Nous avons posé ces questions et
d'autres à M. Daniel Freiburghaus, pré-
sident du Conseil communal.

En premier lieu , il s'agit de résoudre
le problème du développement normal
du village tout en maintenant la quali-
té de la vie : tranquillité, verdure, ca-
chet villageois. Ce qui n'est pas facile
à réaliser face aux tendances opposées

au "sein de la population : celles qui
souhaitent la sauvegarde de l'héritage
du passé et celles qui préconisent la
croissance à tout prix.

Pourtant , on va sagement de l'avant
et dans le domaine industriel , malgré
certains remous, une page importante a
été tournée avec l'implantation de
l'ENSA, entreprise non polluante.

Grâce à l'action des autorités, la lo-
calité a échappé au développement fé-
brile qu'ont connu d'autres villages
avant l'apparition de la conjoncture ac-
tuelle qui permet à tous de souffler.

Ici,: on ne souhaite pas la construc-

tion de grands ensembles locatifs qui se
traduirait par de nouveaux investisse-
ments et la création d'une cité-dortoir.
D'autant plus que les emplois sur place
sont peu nombreux. Il est vrai que le
petit commerce local souffre de cette si-
tuation , mais les autorités espèrent
qu 'il saura fa ire preuve d'imagination
pour survivre. D'autant plus que les ma-
gasins locaux rendent un immense ser-
vice aux aînés, aux personnes malades
ou ne disposant pas d'une voiture. La
population , de son côté, devrait prendre
conscience de la nécessité de soutenir
le commerce local.

TASSEMENT, MAIS PAS DE
CRISE ECONOMIQUE

La conjoncture actu elle ?
Notre interlocuteur n'est pas pessimis-

te : certes, certaines entreprises, notam-
ment du bâtiment , connaissent des diffi-
cultés , mais le tassement actuel ne si-
gnifi e pas la crise économique. De tou-
te façon , on n'aurait pas pu continuer à
grandir sans danger et le coup de frein
actuel permettra de s'adapter aux mu-
tations indispensables dans tous les do-
maines afin de repartir en avant à un
rythme plus raisonnable.

L'avenir ?
La commune ne dispose pas de ter-

rains pour accueillir de nouvelles entre-
prises. Mais elle est prête à soutenir
toute initiative privée en ce sens en vue
de l'implantation de petites industries :
horlogerie , électronique, mécanique de
précision , etc.

Reste à réaliser une partie de l'épu-
ration locale, notamment le raccorde-
ment au réseau d'égout, la modernisa-
tion de canalisations , la pose de nou-
velles conduites d'eau et de gaz. Ce sera
coûteux et il faudra le fa ire progressi-
vement. D'autre part , différents zonages
sont à l'étude et ils seront mis à l'en-
quête dès que le législatif donnera le
feu vert.

UN PROBLÈME : LE TERMINUS
DU TROLLEYBUS

Un autre problème : celui des trans-
ports publics. La commune souhaite que

le terminus des futurs trolleybus abou-
tisse rue des Préels. Des négociations
sont en cours pour déterminer l'empla-
cement du hangar.

Une autre constatation : le village a
une double vocation, viticole et résiden-
tielle. La surface cultivée est la même
que celle du début du siècle. Mais la
vigne s'est rétrécie, avant la période de
construction , le rendement de certaines
parcelles n'étant plus rentable. Aussi
s'efforce-t-on de protéger le vignoble
restant afin que les trois ceps, représen-
tés dans les armoiries du village, re-
flètent la réalité.

Bref , à l'exception de ces travaux et
de l'inauguration prochaine d'une nou-
velle poste, le plus gros a été fait et
cela suffi ra pour une certaine période.
Sinon, la vie villageoise est animée pour
les sociétés locales, notamment le tir , la
gymnastique , le football et le hockey-
sur-glace (avec Montmollin). La com-
mune collabore fructueusement avec
Peseux et Auvernier (gaz et épuration)
et entend étendre cette coopération dans
le cadre des efforts entrepris par le
groupement des communes du Littoral.
M. Freiburghaus estime que les esprits
sont mûrs pour collaborer avec le chef-
lieu en vue de la solution de problèmes
communs.

Autre fait positif : l'entente est excel-
lente entre l'exécutif et le législatif et au
sein du Conseil communal les rivalités
partisanes cèdent toujours le pas à l'in-
térêt général .

Les autorités, chaque fois qu'elles ont
une décision importante à prendre, s'ef-
forcent de tenir compte des vœux de la
population.

Or, que souhaite-t-on à Corcelles-
Cormondrèche ? Progresser à petits pas
en misant sur le cachet villageois.

^ 
Afin

que le village reste un lieu ouvert à l'ex-
térieur , mais où il fasse bon vivre dans
le cadre ravissant des coteaux.

J. P.

Les élèves étrangers s'intègrent-ils
assez facilement au milieu scolaire ?
Le Conseil d'Etat a pris, le 10 janvier,

un arrêté concernant l'intégration d'en-
fants venant d'autres cantons ou de
l'étranger dans les écoles publiques
neuchàteloises. De quoi s'agit-il ? En
fait , l'arrêté ne modifie nullement une
situation antérieure. Il ne fait que don-
ner force réglementaire à des directives
en vigueur depuis quelques années déjà.

Le souci du département de l'instruc-
tion publique est d'éviter que les gosses
ne soient « prétérités ». Lorsqu'il faut
déterminer quelle classe suivra l'enfant
en question, sa situation scolaire anté-
rieure joue, naturellement, un grand
rôle. En cas de doute, la commission
scolaire fait appel à un psychologue.

Les difficultés rencontrées par l'enfant ,
lors de son intégration dans une classe
du canton passent par le langage. Car
l'arrêté vise, avant tout , les enfants par-
lant une langue étrangère et cela concer-
ne aussi bien le petit Alémanique que le
petit Espagnol. Le maniement du langa-
ge est source de différenciation au ni-
veau scolaire et l'aisance ou la difficulté
avec lesquelles on le parle déterminent
le succès ou l'échec.

PLACE A L'ÉCOLE
Or, l'enfant étranger ne bénéficie pas

d'un milieu particulièrement favorable :
père et mère travaillent , ne parlent pas
la langue du pays, d'où un décalage
entre le milieu familial et scolaire, d'où
aussi la grande vulnérabilité des enfants
étrangers par rapport à leurs camarades.

C'est donc à l'école de remédier à ces
carences. De quelle manière ? Durant les
deux premières années d'assimilation, au
niveau de l'école primaire, les ensei-
gnants s'efforcent d'être indulgents pour
les notes de français.

D'autre part, cette note, même si elle
est insuffisante, ne doit en aucun cas
mettre en péril la promotion de l'élève
au -degré supérieur. ,,.--w**i!M**« *& M_MiHk

De plus, les maîtres accordent dans le
cadre de leur enseignement des leçons

de rattrapage. La petite classe est
généralisée durant les trois premières an-
nées de l'école primaire. Mais après ?

DES RÉSULTATS ?
Ces dispositions ont-elles donné les

résultats escomptés ? On constate souvent
que l'élève faible en orthographe va
cheminer normalement en arithmétique.
Une nette majorité d'élèves étrangers,
selon la commission scolaire, parvien-
nent assez rapidement à assimiler la lan-
gue et à suivre leurs classes sans que
l'on relève des retards importants. Pour-
tant il existe, toujours au niveau primai-
re, des classes de développement moyen,
mais ces classes dites d'adaptation grou-
pent des élèves aussi bien suisses
qu'étrangers, ayant un retard général.
Contrairement à ce qu 'on pourrait
croire, on y trouve proportionnellement
assez peu d'étrangers.

Mais la question qui se pose est celle-
ci : que se passe-t-il au niveau des « an-
nées-clés », la 5me, par exemple,
déterminante pour le passage aux écoles
secondaires ?

R. Wé.
(A suivre)

«Stop» trop rapide à Cornaux :
cinq véhicules endommagés !

Mme M.Z., de La Neuveville, circulait
en voiture, hier, vers 10 h 45, rue du
Grand-Pont à Cornaux, se dirigeant vers
Neuchâtel. A l'intersection avec la N5,
elle s'est arrêtée au signal « Stop » mais
est repartie prématurément. Sa voiture a
alors coupé la route au camion conduit

L'avant du camion contre les , véhicules stationnés à proximité d'un
garage. . ,., (Avipress-J.-P. Baillod)

par M. H.T., de Coire, qui circulait sur
la N5 en direction est.

Pour éviter la collision, le conducteur
du camion freina et donna un coup de
volant à droite. Lors de cette manœuvre,
le poids-lourd dévala un talus et heurta
quatre véhicules stationnés à l'ouest du
garage Deléderray. Dégâts.

La population de Rochefort souhaite
la construction d'une salle de gymnastique

Une nouvelle année a débuté et, dans
les communes, les autorités en profitent
pour faire le point de ce qui reste à
faire afin que la politique générale d'aus-
térité ne se traduise pas par un retard
difficile à combler. Selon M. Lucien
Campanovo, président du Conseil com-
munal de Rochefort, la première étape
de l'épuration des eaux a été achevée
et la station sera inaugurée en juin . Il
reste à raccorder les Grattes et Cham-
brelien au collecteur principal. Pour
Montezillon, le plan directeur _des cana-
lisations sera mis à l'enquête après ~ïe
feu vert du législatif. D'autre part, les
travaux de la station d'épuration de
Montezillon ont été confiés à un syn-
dicat intercommunal (Rochefort-Mont-
mollin).

Le règlement et le plan d'aménage-
ment seront prochainement soumis au
Conseil général, mais au préalable, il
faudra s'occuper de quelques oppositions.
Sinon, la situation financière de la com-
mune est saine, mais les gros investis-
sements consentis ont accru énormément
la dette. Aussi, les autorités s'efforcent-
elles, pour remédier à cette situation ,
de limiter les dépenses au strict mini-
mum.

PAS DE « CAISSES VIDES >
M. Campanovo estime que la politi-

que d'austérité ne signifie pas des « cais-
ses vides » :

— Nous devons profiter de l'actuelle
période de « tassement » pour souffler,
mais il faudra veiller à progresser len-
tement afin de continuer à réaliser ce
dont la collectivité a besoin.

L'avenir ? En octobre, une pétition
recueillant 172 signatures, demandant
la construction d'une salle de gymnas-
tique a été adressée aux autorités. L'exé-
cutif étudie le problème, notamment son
aspect financier.

On mise aussi sur la construction de
six maisons familiales et de nombreu-
ses villas, ce qui nécessitera, plus tard ,
une troisième classe à l'école afin d'y
accueillir les enfants des nouveaux
venus.

Ainsi Rochefort témoigne de sa dou-
ble vocation : agricole (35 exploitations)
et résidentielle.

Les autorités souhaitent aussi la col-
laboration intercommunale, notamment
avec Colombier et Montmollin . Elles es-
timent , dans le cadre du groupement des
communes du Littoral, que les esprits
sont enfi n mûrs pour une collaboration
confiante avec le chef-lieu :

— La régionalisation sera un instru-
ment efficace pour défendre l'autonomie
communale, car les petites localités ne
peuvent plus résoudre toutes seules cer-
tains problèmes. L'avenir, c'est la jeu-
nesse. Le président de Rochefort expli-
que :

— La période d'exode des jeunes du
village est heureusement révolue. Les en-
fants des nouveaux venus renforcent les
rangs des sociétés locales et, grâce à
eux, la population forme une seule com-
munauté. Les cinq sociétés locales, sauf
le chœur mixte, en veilleuse provisoire-
ment , sont actives. Il s'agit de « L'Echo
de Chassagne » (chant), qui a décidé de
patronner la formation d'un chœur
d'écoliers, du tir (« Aux Armes réunies »)
de la section de la gymnastique , qui or-
ganisera en été la Fête cantonale des
dames et pupillettes (1800 participan -
tes) et de la Société de jeunesse (une
cinquantaine de membres). La soirée an-
nuelle des sociétés locales, qui attire la
foule, aura lieu le 19 avril.

Autre constatation : Rochefort est un
lieu de promenade recherché des Neu-
châtelois , mais aussi un centre touristi-
que de passage, ouvert sur la France.
Que pourrait-on ajouter ? Les jeunes
préparent une soirée théâtrale, la so-
ciété de chant souhaite participer digne-
ment , le 3 mai, à la rencontre des
chanteurs du district de Boudry et l'ex-
périence du Bibliobus s'est révélée
payante.

Bref , l'activité des sociétés locales a
contribué au maintien du cachet villa-
geois, écartant ainsi le risque de créa-
tion d'une cité-dortoir, car la majorité
de la population travaille à l'extérieur.
On doit ce résultat au fait que chacun
paie de sa personne afin 4ue la popu-
lation vive dans un cadre agréable et
paisible. . .

La conclusion ? M. Campanovo sou-
"haite la poursuite de ce développement
harmonieux, au rythme raisonnable,
'afin de ménager l'avenir du village. t

J.P.

Le législatif du Landeron accepte un train de crédits
D'un de nos correspondants :
Sous la présidence de M. Jean-Robert

Jeanneret , le Conseil général du Lande-
ron a siégé en présence de 32 membres
et de l'exécutif au complet. Les deux
premières demandes de crédits ont été
présentés par M. Abplanalp, directeur
des domaines et bâtiments.

Il y a plusieurs années que le problè-
me des locaux scolaires pour l'enseigne-
ment primaire est à l'ordre du jour. En
1970, le déménagement de l'administra-

tion avait permis de « récupérer » deux
classes. Puis, le transfert du degré pré-
professionnel à Cressier a compensé
l'augmentation des effectifs consécutifs à
l'accroissement de la population. Toutes
ressources épuisées, la dernière rentrée a
nécessité l'aménagement d'un pavillon
provisoire. Selon les divers rapports de
la commission scolaire et l'avis de la
commission des locaux , il est donc
temps de passer à une nouvelle cons-
truction. Durant le second semestre
1974, un appel d'offres a été lancé au-
près de cinq architectes. Sur la base du
premier avant-projet primé, un crédit
d'étude était sollicité pour la construc-
tion de six classes environ avec salle de
rythmique. Le crédit, qui fut voté à
l'unanimité , soit 68.500 fr. est destiné à
tout l'établissement du projet jusqu'aux
adjudications. Les nouveaux locaux sont
souhaités pour la rentrée 1976.

Les débats ont porté ensuite sur un
crédit de 181.000 fr. pour la construction
d'un pavillon et l'éclairage sur l'empla-
cement de football. Les diverses sections
regroupent 120 joueurs et les installa-
tions de la salle de gymnastique ne sont
plus du tout appropriées. Un long tra-
vail de préparation a eu lieu avec
l'étroite collaboration du Football-club.
Une convention détaillée laisse entrevoir
un effort du groupement sportif concer-
né. Sa contribution en espèces et en
prestations sur les travaux est fixée à
36.000 francs. Moyennant la subvention
espérée de l'instruction publique et du
Sport-Toto, le solde à couvrir par la
commune est estimé à 105.000 francs. A
condition de tout mettre en œuvre pour
resserrer encore le coût total lors de
l'exécution , le crédit a été voté à l'una-
nimite.

Un supplément de crédit de 6000 fr. a
été consenti pour une procédure complé-
mentaire d'alignements. A la suite de
l'enquête faite en 1974, le Conseil com-
munal a jugé opportun d'apporter certai-
nes modifications à ce projet , notam-
ment en réduisant quelque peu certaines
cotes dans le secteur des Sauges.

Un crédit de 7000 fr. fut accordé pour

participation a une étude régionale pour
l'approvisionnement en eau. D'entente
avec Cressier et Cornaux, une étude est
en cours pour s'assurer de l'eau en pro-
venance de Neuchâtel. A propos de la
déferrisation de l'eau, M. Béguin, chef
des services industriels, a annoncé que
le crédit d'étude serait demandé le 7
mars. Les entreprises spécialisées sont en
retard dans la présentation des offres re-
quises.

Sans discussion, un arrêté de routine
fut voté. Il est destiné à la régularisation
des diverses emprises de terrain pouvant
intervenir au cours de l'exercice 1975,
plus spécialement pour des élargisse-
ments de routes et chemins.

Aux divers, le projet d'installations
sanitaires publiques aux abords du vieux
bourg a été repris. Si faute de finances,
l'exécutif a rangé ce projet dans ses ti-
roirs, il ne le perd cependant pas de
vue. Comme pour le cimetière, cette
préoccupation demeure à l'ord re du
jour. La circulation route des Brévards
et l'éclairage de la partie nord de la rue
du Temple firent l'objet des dernières
questions.

En fin de séance, M. Schaller, prési-
dent du Conseil communal, parla du
programme d'activité du groupement des
communes du Littoral . La restructura-
tion de ce groupement laisse prévoir une
collaboration active et efficace. La
perspective d'une union des communes
neuchâteloise se profile sérieusement.

Les finances de « L'Avenir »
de Bevaix restent saines

De notre correspondant :
La 89me assemblée générale de la

société de musique « L'Avenir » s'est
déroulée récemment sous la présidence
de. Bernard Brunner et en présence de
31 membres. Le président , dans son rap-
port sur l'activité en 1974, releva l'im-
portance d'une société de musique dans
les manifestations villageoises. Durant
l'année écoulée, « L'Avenir » s'est
produit à vingt reprises pour agrémenter
les diverses festivités de Bevaix , mais il
a également des charges considérables , si
bien que l'appui de la population est né-
cessaire.

En 1974, il y a eu une démission,
deux demandes de congé et cinq admis-
sions. La situation financière reste saine

malgré les frais de direction et l'achat
d'instruments toujours coûteux. Pour
1975, le comité de neuf membres a été
formé ainsi : MM. Bernard Brunner,
président ; Albert Paris, vice-président ;
Edouard Hofer, caissier ; Nadine Steiner,
secrétaire ; André Francey, secrétaire-
adjoint, G. Auberson, G. Ramseier, D.
Delay et S. Meystre, membres. Les
vérificateurs de comptes et les délégués
à diverses instances ont également été
désignés.

Le programme 1975 sera surtout axé
sur la préparation de la Fête cantonale
des musiques qui aura lieu les 7 et 8
juin au Landeron. La bannière cantonale
quittera alors Bevaix pour être confiée,
pour une période de trois ans, à la
société sœur du Landeron.

TOUR
DE
VILLE

Feu rouge « brûlé »
• HIER vers 12 h 15, Mme A. B.,

de Cressier, circulait avenue du 1er-
Mars en direction de Saint-Biaise. A
l'intersection avec la rue Pourtalès,
elle n'a pas respecté la signalisation
lumineuse dont la phase était au
rouge. Son auto est alors entrée en
collision avec celle conduite par M.
L. S., de Colombier qui de la rue
Pourtalès débouchait sur l'avenue du
ler-Mars. Dégâts.

Temple du bas :
pluie d'anti-gel !

• .HIER, vers 16 h, à la suite de
la « rupture » d'un bouchon de l'ins-
tallation de chauffage central , une
pluie d'eau, additionnée largement
d'anti-gel , s'est déversée du haut du
Temple du bas sur les places de
parc, « inondant » quelques véhicules.
Mais des ouvriers, occupés sur le
chantier , réparèrent rapidem ent la
fuite et les voitures « traitées » fu-
rent longuement lavées à grande
eau... pure !

Métiers du bâtiment : l'importance
de la formation professionnelle

M. Georges Graber-, directeur du
Centre cantonal de formation pro-
fessionnelle des métiers du bâtiment,
à Colombier, qui accueille actuelle-

. ment près de 600 jeunes, ne dissi-
mulait pas, hier, sa satisfaction. En
effet , lors de la journée « portes
ouvertes » de samedi, le centre a
accueilli plusieurs centaines d'hôtes
provenant de tout le canton et mê-
me de l'extérieur : familles entières,
parents d'élèves, enseignants, anciens
apprentis , etc. Les maîtres étaient
mobilisés pour répondre aux ques-
tions les plus diverses et les appren-
tis en stage présentaient des travaux .
Bref , cette journée a permis d'expo-
ser tous les moyens modernes de
fo rmation pratique et théorique dont
dispose l'école.

DES MÉTIERS REVALORISÉS
Autre motif de satisfaction : la

présence du centre, désormais con-
nue partout, a contribué à la revalo-
risation des métiers manuels. En
témoignent aussi les éloges faits
par des délégations étrangères (Fran-
ce, Italie , URSS notamment) sur les
moyens impressionnants mis en œu-
vre, dans le canton , pour la forma-
tion professionnelle.

Lorsqu 'on évoque les branches en-
seignées ici , une question se pose :
la conjoncture économique actuelle
qui frappe plus durement le secteur
de la construction ne décourage-t-
ellc pas les jeunes qui sont attirés
par les métiers du bâtiment ?

LE TASSEMENT
N'EST PAS LA CRISE

Le directeur explique :
— En 1974, le nombre d'appren-

Démonstration de forgeage par deux maîtres d'apprentissage, à l'atelier des
serruriers. (Avipress - J.-P. Baillod)

tis maçons a diminué d'environ
30 %, mais en revanche, il a aug-
menté de 5 % dans l'ensemble des
autres métiers, ce qui prouve le re-
gain d'intérêt de la jeunesse suisse
pour les professions manuelles...

M. Graber estime qu'il ne faut
pas peindre le diable SUT la mu-
raille et que le tassement ne signifie
pas la crise économique générale
des années trente. Pour l'heure, ce
sont surtout les ouvriers étrangers
(saisonniers, frontaliers notamment)
qui font les frais des mutations
structurelles en cours. Mais l'expé-
rience prouve que les ouvriers qua-
lifiés, donc ayant fait un apprentis-
sage, sont toujours recherchés, au
détriment de ceux qui n'ont pas de
qualification.

On doit donc s'attendre à ce que
de nouvelles volées de jeunes ou-
vriers qualifiés prennent la relève
dans les métiers du bâtiment. D'au-
tre part, certaines professions (com-
me les électriciens) ouvrent des dé-
bouchés en dehors du bâtiment : ap-
pareils électro-ménagers, ateliers de
réparation et d'entretien , PTT, CFF,
etc.

Il s'agit donc de garder la tête
froide et de miser sur la formation
professionnelle en pensant à l'avenir.
Et si l'année 1975 s'annonce diffi-
cile, les prévisions d'éminents éco-
nomistes permettent d'envisager un
nouveau départ en 1976.

Aussi , à Colombier, met-on l'ac-
cent sur le dialogue permanent entre
entreprises , école et parents, pour un
apprentissage efficace dans les mé-
tiers du bâtiment.

J.P.

Neuchâtel au 8me rang
des cantons suisses en 1973

Avec un médecin pour 1130 habitants

Au milieu de l'année 1973, la Suis-
se comptait 11.641 médeins. On dé-
nombrait , parmi ceux-ci : 5900 libres
praticiens (y compris les médecins
d'hôpitaux ayant une clientèle pri-
vée), 665 médecins fonctionnaires et
employés, 4186 médecins assistants
(sans clientèle privée) et 890 méde-
cins ayant cessé leur activité. Les
omnipraticiens étaient au nombre de
2294 et les spécialistes au nombre de
3606.

LE CANTON BIEN PLACÉ
Si c'est dans les cantons de Genè-

ve, Bâle-Ville, Vau d et Zurich qu'on
enregistrait la plus forte densité
médicale, le canton de Neuchâtel ,
venait, lui , au huitième rang des can-
tons suisses, avec un libre praticien
pour 1130 habitants, soit nettement
en avance sur le demi - canton d'Ap-
penzell (Rhodes - Intérieures), qui
fermait la marche avec un médecin
pour 1971 habitants.

Dans les villes de plus de 10.000
habitants, c'est Genève qui compre-
nait le plus de médecins (un libre
praticien pour 401 habitants). La
Chaux-de-Fonds se classait au lOme
rang des villes suisses avec un méde-
cin pour 988 habitants.

Les villes comptaient à elles seules,
en 1973, 70,3 % de tous les libres
praticiens , tandis que les régions
rurales n'en avaient que 29,7 %.

En ville 74,2 % et à la campagne
30.2 % de tous les médecins étaient
des spécialistes.

La Suisse comptait en 1973, 16,2
médecins par 10.000 habitants. A titre
de comparaison et selon les données
publiées par l'organisation mondiale
de la santé, en 1970, on comptait
14,85 médecins par 10.000 habitants
en Europe, 10,76 par 10.000 habitants
en Amérique du Nord et du Sud et
23,78 en URSS.
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LA NEUVEVILLE

(c) M. Charles Sunier, vice-prefet , a
assermenté vendredi après-midi les nou-
veaux magistrats du district. U s'agit de:
Mme Eisa Kurth , conseillère de la pa-
roisse protestante (La Neuveville), MM.
Georges Jolidon , conseiller de ville, et
Jean-Pierre Dollinger, conseiller munici-
pal, (La Neuveville), MM. Georges
Stehle et Marcel Richard , président et
vice-président des assemblées de la com-
mune municipale de Prêles, MM. Jean-
Jacques Decrauzat et Michel Giauque,
conseillers municipaux (Prêles), MM.
Serge ̂ Gattte<'et Gérard Racine, président
et vice-président des assemblées de la
commune mixte de Lamboing, et M. Eric
Dubois, conseiller communal (Lam-
boing).

Assermentat ions à la
préfecture

t >
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I Choisissez votre tissu , une I
J couturière compétente se I

chargera de la I

COUPE
i ' 1

Centre de couture I J

J BERNINA L. CARRARD, i
I Epancheurs 9, Neuchâtel. M
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SAINT-BLAISE

\C) l_e giuupenieni ues « VCHICCS ICIIH -
nines » de Saint-Biaise connaît une acti-
vité très réjouissante. Récemment , à la
cure de Vigner , quelque quatre-vingts
personnes ont écouté une conférence
donnée par M. Charly Maurer , institu-
teur à Saint-Biaise, qui a évoqué les
souvenirs d'un voyage à travers la
Turquie , l'Ira n et l'Afghanistan.

De la Turquie à
l'Afghanistan



La Station d'essais viticoles d'Auvernier
organise

un cours de taille
de la vigne
Durée 11 jour

La date du cours sera communiquée
ultérieurement aux participants.

Les Inscriptions seront reçues Jusqu'au
vendredi 24 janvier 1975 au plus tard.

A LOUER
dans le nouvel Immeuble de Gibraltar , à Neuchâtel, à proximité du centra
ville, des

appartements modernes et soignés
avec cuisines équipées entièrement :

Studios à partir de Fr. 430.— par mois + charges
1 VJ pièce à partir de Fr. 520.— par mois + charges

2 pièces à partir de Fr. 560.— par mois + charges
3 pièces à partir de Fr. 660.— par mois + charges

Garages : Fr. 65.— par mois
Disponibles à partir du 31 janvie r 1975 ou pour date à convenir.
Renseignements et Inscriptions auprès de la Fiduciaire
SCHENKER MANRAU S.A., av. Fornachon 29, Peseux.
Tél. 31 31 55, le matin.

Appartements â vendre
Chemin des Troncs 14, Serrières
immeuble tour ouest
Logements spacieux, bien équipés, situation et
panorama extraordinaires.

2 pièces, 49 m2, sans loggia, de Fr. 81.000 —
à Fr. 88.000.—

21/2 pièces, 69 m2, avec loggia, de Fr. 116.000.—
à Fr. 128.000.—

31/2 pièces, 91 m2, avec loggia, de Fr. 157.000.—
à Fr. 174.000.—

4 pièces, 105 m2, avec loggia, dte Fr. 191.000.—
à Fr. 216.000.—

6V2 pièces, attique, 180 m2 + terrasse 98 m2
à Fr. 450.000.—

Place de parc dans garage collectif souterrain
à Fr. 15.000.—

Papiers peints et faïences au choix de l'ache-
teur. Hypothèques à disposition.

FIDIMMOBIL S.A., Saint-Honoré 2,2001 Neuchâtel
Tél. [038} 24 03 63.

J

A vendre, chef-lieu du district du
canton de Fribourg, centre de lo-

I calité ,

café-restaurant
Immeuble entièrement rénové,
tout confort , comprenant :
café - salle à manger - chambres
d'hôtes (20 lits) ; très bon chiffre
d'affaire prouvé.
Prix de vente : Fr. 420.000.—

J Pour traiter : Fr. 100.000.—
Location possible Fr. 18.000.— an-
nuellement, aveo reprise d'Inven-
taire Fr. 60.000.—
Pour tous renseignements,
s'adresser à l'Agence Immobilière
Clément - Grand-Rue 12 >
1635 La Tour-de-Trême.
Tél. (029) 27580.

Près Alassio
à la Riviera des
Fleurs

Studios et
appartements
à partir de 38.800 fr.
Crédit par banque
suisse. Visites
organisées en bus le
week-end.
INTER-SERVICE
Résidences suisses,
15, Cité, Genève.
T<4i um\ 01 " .R _i__

Petit
logement
remis à neuf ,
2 chambres, cuisine,
chauffage mazout,
serait mis à
disposition d'un
couple
(éventuellement
retraités) pouvant
s'occuper de la
conciergerie de
notre fabrique (env.
2 à 2 h 30 de travail
par jour.)
Traitement à
convenir.
Gern & Cie, ':< "
fabrique d'étiquettes ,
Cote 139, Neuchâtel
Tél. 25 13 74.

Boudry
A louer pour fin
mars, au chemin
des Addoz,

studio
non meublé
avec tout confort.
Loyer, charges
comprises, 265 fr.

S'adresser ô l'Etude
Jacques Ribaux,
Neuchàtel,
tél. (038) 24 67 41.

A vendre
ANCIENS
IMMEUBLES
LOCATIFS
Terrain attenant.
Prix intéressant.
Faire offres sous
chiffres 87-192 a
Annonces Suisses
SA., case postale,
2001 Neuchàtel.

Particulier cherche
à acheter
VILLA
maison ancienne,
ferme ou
terrain à
bâtir
dans un rayon de
20 km environ,
autour de Neuchâtel
Adresser offres sous
chiffres 87-50.023 aux
Annonces Suisses
S.A. « ASSA »,
case postale,
2001 Neuchàtel.

A vendre à Colombier

TERRAIN
de 3680 m2, en zone agricole.
Prix de vente i Fr. 100.000.—

Faire offres sous chiffres CC 3634
au bureau du Journal.

A vendre à Bevaix

TERRAIN
de 4000 m2 en zone industrielle.
Accès facile. Prix intéressant.

Faire offres sous chiffres AA 3632
au bureau du Journal.

A vendre

immeuble locatif
10 appartements, superficie
734 m2, au centre du Locle, en
dessous de la gare. Zone d'as-
sainissement du centre de la
ville.
Prix de vente : Fr. 235.000.—
Hypothèques : Fr. 65.000.—
Faire offres sous chiffres
G 900068 à Publicitas ,
3001 Berne.

Office des poursuites du Val-de-Ruz

ENCHÈRES PUBLIQUES
L'Office des poursuites du Val-de-Ruz
vendra, par voie d'enchères publiques,
le mercredi 22 Janvier 1975, dès 14 h 30,
à Cernier, collège primaire, rue de
Chasserai 1 (rendez-vous des amateurs
dans le hall), les biens ci-après dési-
gnés, appartenant à des tiers :
1 mobilier de salon composé de 6 fau-
teuils (éléments), 1 pouf, imitation cuir ;
1 table de salon dessus céramique-mo-
saïque ; 1 paroi murale aveo rayon TV,
noyer ; 1 mobilier de salon composé de
2 fauteuils, 1 divan, tissu bleu, accou-
doirs skai noir.
La vente aura lieu au comptant, confor-
mément à la L.P.

Office des poursuites du Val-de-Ruz

A vendre à Fenin notre
dernier
APPARTEMENT

4 PIÈCES Fr. 130.000.—
GARAGES Fr. 14.000.—
Nous vous offrons un magnifique
appartement bénéficiant d'un ca-
dre de verdure et d'un maximum
de tranquillité, ceci à moins de
dix minutes du centre de Neuchâ-
tel.
L'agencement très soigné com-
prend :
machine à laver la vaisselle, cui-
sinière électrique 4 plaques,
grand frigorifique, tapis tendus
dans toutes les pièces.
Financement hypothécaire 80 %.
VISITE SUR RENDEZ-VOUS
FIDUCIAIRE SEILER & MAYOR
Trésor 9, Neuchâtel.
Tél. 24 59 59.

"tfYv t -

A VENDRE dans le Plfteàu vau-
dois

DOMAINE
d'environ 30 poses vaudoises et
environ 2 poses de forêt.
Bâtiments en bon état

Faire offres sous chiffres
PO 40438 à Publicitas,
1002 Lausanne.

Particulier cherche à acheter

MAISON
avec 2 appartements + dépen-
dances, éventuellement à trans-
former. Région Neuchâtel ou aux
environs.

Faire offres sous chiffres MM
3644 au bureau du journal.

A louer à l'ouest de Bevaix,

appartement
de SVt pièces dans petit locatif
soigné, cuisine équipée, grand
balcon.
Loyer mensuel : Fr. 420.—
Acompte de charges : Fr. 80.—

Pour traiter et visiter : Etude
Claude-Edouard Bétrix, notaire,
2017 Boudry, tél. 42 22 52.

KÇS Forces Motrices du
ÊË2S Nord-Est de la

Suisse SA, Baden
Emission mf à̂'t f f% /

0/4 /0
Emprunt 1975-85
defr. 40000000
destiné au financement d'usines électriques, du réseau de
lignes à haute tension et de distribution et des participations
dans des usines de partenaires

Conditions de Durée 10 ans au maximum
l'emprunt Libération au 20 février 1975

Cotation aux bourses de Bâle et de Zurich
Prix d'omission 101%
Délai de souscription du 21 au 27 janvier 1975, à midi

Des bulletins de souscription avec les modalités essentielles
de l'emprunt peuvent être obtenus auprès des banques

Banque Cantonale de Zurich Banque Cantonale d'Argovie
Banque Cantonale de Thurgovie Banque Cantonale de Schaffhouse
Banque Cantonale de Glaris Banque Cantonale Zougoise
Banque Cantonale de St-Gall Banque Cantonale d'Appenzell Rh. -E

Banque Cantonale d'Appenzell Rh.-I.

Crédit Suisse Société de Banque Suisse
Union de Banques Suisses' Banque Leu S.A.
Banque Populaire Suisse

¦¦¦¦HHaH__H_l_HH______________H_________Ba___________n

A louer, à Cornaux, dans immeuble récent,

APPARTEMENT ll PIÈCES
tout confort, cuisine équipée, grande salle de
séjour, situation tranquille. Loyer : Fr. 330.— plus
chauffage. Libre début mars.

Régies S.A., Mayor 2, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 46 38.
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*
L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

A louer à Neuchâtel

magnifique bar à café
de 60 à 70 places.
Location mensuelle charges com-
prises : Fr. 2500.—
Faire offres sous chiffres BB 3633
au bureau du Journal.

Noué cherchons

chambre
libre tout de suite ou pour date
à convenir.

Straub, nettoyages, La Chaux-de-
Fonds. Tél. (039) 2392 66.

A louer, pour le 1er mal dans
maison rénovée,

1 appartement
de 3 pièces

cuisine aménagée, baln-WC, cave,
chambre haute, machine à laver,
conciergerie, TV, pour le prix de
450 fr., charges comprises.
Adresser offres sous chiffre
K 900057 à Publicitas, 3001 Berne.

M m

A louer à Villars-Burquin, sur
Grandson, joli

appartement
de 2 pièces avec bains, chauffage
central, vue, soleil, tranquillité,
200 fr. par mois plus charges.

S'adresser à
Fernand Duvoisin,
Tél. (024) 71 14 56.

A louer, à Colombier, dès le 1er
mars 1975

bureau de 4 pièces
Surface totale 76 m2. Place de
paro à disposition. Location men-
suelle : Fr. 600.—
Fiduciaire Seller & Mayor,
Trésor 9, Neuchâtel.
Tél. 24 59 59.

A louer, au Landeron
dès le 31 Janvier 1975 r
1 appartement de 4 '/i pièces -
loyer mensuel : Fr. 570.—.
1 appartement de 2Vi pièces -
loyer mensuel : Fr. 375.—.
Charges comprises, tout confort,
cuisine équipée, balcon, ascen-
seur.
Fiduciaire Schenker Manrau S.A.,
av. Fornachon 29, Peseux.
Téléphone 31 31 55, le matin.

A LOUER
pour le 24 juin, à 2 minutes du
centre, sur place et rue très fré-
quentée,

MAGASIN-LOCAUX
de 170 m2 environ avec 8 vitrines.
Chauffage central.

S'adresser à : Etude Wavre,
notaires, service Immobilier.
Tél. 2510 64.

Le Landeron
villa familiale

4 chambres, cuisine, salle de
bains, chauffage général mazout,
jardin, situation agréable. Libre
tout de suite.

' Adresser offres écrites à DD 3635
au bureau du Journal.

A louer à la rue des Cerisiers, à
Gorgier,

appartements
de 2 et 4V2 pièces

(éventuellement 5V2 pièces), avec
garage.
Libres immédiatement ou pour da-
te à convenir. Tout confort, vue
imprenable.
S'adresser à l'entreprise
COMINA NOBILE S.A.,
2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 552727. •

A louer, à Neuchâtel
à la rue des Saars :
1 appartement de 1 pièce —

' loyer mensuel : Fr. 430.—, char-
ges comprises ;

&tS$3&&l appartement de 3 pièces, avec
service de conciergerie, tout
confort, cuisine équipée, tapis
tendus, ascenseur.
Fiduciaire Schenker Manrau S.A.,
av. Fornachon 29, Peseux.
Téléphone 31 31 55, le matin.

A louer à Cortaillod, dans Im-
meuble avec ascenseur :
pour le 24 janvier 1975

1 studio non meublé
1er étage, cuisinette , douche, ca-
ve, galetas ;
loyer mensuel 243 fr. charges
comprises ;

pour le 24 mars 1975

1 studio non meublé
rez-de-chaussée, cuisinette, dou-
che, cave, galetas ;
loyer mensuel 238 fr. charges

, comprises ;

appartement 2 pièces
rez-de-chaussée, cuisine, bain,
cave, galetas ;
loyer mensuel 340 fr. charges
comprises.
S'adresser à :
Fondation de prévoyance ADAX, à
Peseux. ïj .
Tél. (038) 3111 20.

i '. : . . .,;.„ r. ... . 

A louer, aux
Hauts-Geneveys, dès
le 1er avril 1975,
appartement
de 3 VJ pièces.
Location mensuelle
sans charges :
Fr. 535.—
Garage : Fr. 70.—
Fiduciaire
Seller & Mayor,
Trésor 9, Neuchâtel.
24 59 59.

A louer à
Chez-le-Bart
tout de suite ou
pour époque à
convenir,
1 appartement
moderne de
3 Vs pièces.
Tél. (038) 24 70 52.

Coffrane
A louer magnifique
2 pièces, cuisine
habitable, salle de
bains, hall, cave et
dépendances :
230 fr. charges non

..comprises.
S'adresser à
René Fivaz,
2043 Boudevilliers.
Tél. (038) 36 12 30.

A louer
appartement
au Landeron, pour
date à convenir,
comprenant
3 chambres, cuisine,
salle de bains,
2 terrasses.
Prix modéré.
Tél. 51 32 36.

Neuchâtel
à louer, pour fin
avril ou date à
convenir ,

appartement
4 Vz pièces
dans petit locatif.; ,
tout confort,
situation tranquille,
vue Imprenable.

Tél. 24 20 72, dès
17 h 15.

Cortaillod
à louer pour fin
mars, à Pré-Gaillard

studio
non meublé
Loyer , charges
comprises, 290 fr.

S'adresser à l'Etude
Jacques Ribaux,
NeuchStel,
Tél. (038) 24 67 41.

A louer, à Colombier
dès le 31 janvier 1975
un
appartement
de 5 pièces
tout confort, balcon,
510 fr. par mois,
charges comprises.
Fiduciaire
Schenker Manrau
S.A., avenue
Fornachon 29,
Peseux.
Tél. 31 31 55, le
matin.

A louer , aux
Hauts-Geneveys,
libre immédiatement
ou pour date m
convenir ,
appartement
de 4 Vz
pièces
Location mensuelle
sans charges :
Fr. 630 —
Fiduciaire
Seller & Mayor,
Trésor 9, NeuchStel.
Tél. (038) 24 59 59.

A louer dès le
1er avril 1975,
à Cornaux

appartement
de 4 Va pièces.

Location mensuelle,
sans charges, 575 fr.
Flcuclalre
Seller & Mayor,
Trésor 9, Neuchâtel.
Tél. 24 59 59.

A louer
locaux
industriels
situés près de la
gare de Neuchâtel ,
conviendraient pour
petite industrie,
mécanique ou
horlogerie, deux
W.-C, deux
vestiaires, bureaux.
Tél. 24 57 47.

A louer, à Neuchâtel
dès le 31 janvier 1975 :

1 appartement de 3 pièces -
loyer mensuel : Fr. 555.—.
1 appartement de 2 pièces -
loyer mensuel : Fr. 450.—.
charges comprises, tout confort,
cuisine équipée.

A louer pour le 24 mars 1975,
à Neuchâtel, rue Gouttes-d'Or ,

APPARTEMENT 1 pièce
Confort. Loyer 315 fr. + charges.

Adresser offres écrites à
HF 3621 au bureau du Journal.

A louer pour le 24 mars 1975,
à Neuchâtel, rue Gouttes-d'Or ,

APPARTEMENT
de 5 V 2 PIÈCES

plus garage. Confort.
Loyer 807 fr. + charges.
Adresser offres écrites
à GE 3620 au bureau du Journal.

LE LANDERON à louer pour fin
mars, au bord du lac,

appartement
de 2 pièces

avec tout confort. Loyer, charges
non comprises, 405 fr.
S'adresser à l'Etude
Jacques Ribaux, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

CORNAUX à louer tout de suite
et pour fin mars :

appartement
de 4 pièces
appartement
de 3 pièces
studio non meublé

avec tout confort.
Loyer : Fr. 420.—, 355 fr., 250 fr.,
charges non comprises.
S'adresser à l'Etude
Jacques Ribaux, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 6741. \

A louer tout de suite, à Cortaillod,
bel et confortable

appartement
de 2 pièces

cuisinette, salle de bains, cave.
Loyer mensuel : Fr. 333.— plus
acompte sur charges.
Se renseigner pendant les heures
de bureau (du lundi au vendredi
de 7 h 30 à 12 h, de 13 h à 17 h 15)
tél. (031) 42 4226.

i o VI*3ï r~¦ 
/ Chevreuse à Boudry

Confort / vous offre à louer
^ / d e  magnifiques appartements à des prix
£| / exceptionnels, vu la qualité de la

D ma / construction et son INSONORISATION IDÉALE.
BOUCf ry /  Grandes surfaces, 
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S'adresser à la t yy I j|
Fiduciaire Seiler & Mayor *""" , TL . l M --—
Neuchâtel TéL 24 59 59 1 1 '

A louer, rue des
Poudrières 18 et 20,
à Neuchâtel,
cases de
congélation
Téléphoner au
(038) 25 11 31.

A louer à
Bevaix
tout de suite ou
pour époque à
convenir,
un appartement
de 4 Vu pièces
avec tout le confort.
Tél. (038) 24 70 52.
NeuchStel.
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L'hôpital du Cercle de Sainte-Croix
cherche, pour entrée immédiate

1 LABORANTINE
1 AIDE MÉDICALE

s'intéressant aux travaux de laboratoire

1 JEUNE CUISINIER
Adresser offres de service, avec curriculum vitae
et prétentions de salaire, à la Direction de
l'hôpital du Cercle de Saint-Croix, rue des Rosiers 29,
1450 Sainte-Croix.

Nous cherchons

conseiller et
sales promotor

dans le secteur de la rénovation
et du revêtement de façades.
Nous demandons :
Habileté dans les tractations
Présentation agréable et contact
facile en affaires.
Nous offrons :
Salaire et prestations en fonction
des aptitudes du candidat.
Place dans groupe de travail jeu-
ne et dynamique.
Faire offres sous chiffre 81-256-1
aux Annonces Suisses S.A.
« ASSA », 1701 Fribourg.

Nous engageons pour nos nouveaux bureaux, à Peseux,
rue du Tombet 24,

UNE SECRÉTAIRE
de langue maternelle française ayant de très bonnes
connaissances d'allemand et si possible d'anglais. Elle
sera la collaboratrice du chef de notre Division pro-
duits diététiques, ce qui implique la correspondance et
de fréquents contacts téléphoniques avec nos sociétés
affiliées.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Pour de plus amples renseignements, prière de
s'adresser à Ml. G. Béguin, téléphone (038) 21 11 55,
interne 512.

A  y 
"̂ ^̂ ^̂ ^̂ L̂ (Suchard - Tobler)

ARDALSA

Pour son service des restaurants, Coop Neuchâtel
| engagerait :

• un cuisinier
• des apprentis

cuisiniers
• une employée

de buffet
• un(e) employé (e)

d'office
Prestations sociales d'une grande entreprise.
Congé le dimanche.
Adresser offres à Cité Universitaire, Clos-Brochet 10
2000 Neuchâtel, tél 24 68 05.

CONFISERIE ZURCHER,
MARCEL POL successeur,
2013 Colombier,

cherche pour le 15 février ou da-
te à convenir une

jeune vendeuse
Se présenter ou téléphoner au
(038) 41 2412.

cherche, pour le 1er mars 1974,

sommelier (ère)
connaissant si possible les 2
services.

Prière de se présenter ou de
téléphoner.

chauffeur poids lourds
expérimenté, consciencieux, trou-
verait place stable.
Entrée immédiate.
Toutes prestations sociales.
Bon salaire.
Tél. (038) 42 36 76, ou le soir,
4211 89.

Restaurant La Prairie à Neuchâtel
cherche pour entrée Immédiate

aide de cuisine
homme ou femme.

Tél. (038) 25 57 57.

Entreprise de nettoyage la Mob.

shampooing tapis
engagerait plusieurs

ouvriers très sérieux
pouvant être formés.
Tél. 31 56 87.

CONCIERGE
à temps complet est demandé,
pour bâtiment locatif à
Saint-Biaise. Conditions à discu-
ter.

Adresser offres écrites à

Etude Fr. Cartier,
case postale 432, Neuchâtel.

Pharmacie de l'Orangerie, Neu-
châtel, cherche

aide en pharmacie
diplômée

à la demi-journée, pour le mois
d'avril ou selon entente.
Faire offre à :
Dr M.-A. Wildhaber.
Tél. 2512 04.

Nous cherchons

employé (e)
de commerce

Temporis , fbg du Lac 31,
2000 Neuchâtel.
Tél. 24 50 48.

Bar-discothèque à Neuchâtel
cherche, pour sa réouverture le
28 février 1975,

serveuses-extra
disque-jockey
femme de ménage

Salaire garanti. Congés réguliers.
Tél. (024) 21 63 46 de 19 à 20 heu-
res.

Illlllllllllllllllllllll ^

Important kiosque de la ville de
Neuchâtel cherche une

REMPLAÇANTE
pour quelques heures par jour.

Téléphoner au 25 0917.
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La confiserie-tea-room
Paul Estoppey, 2034 Peseux,
cherche

jeune fille
pour le magasin et pour aider au
tea-room. Débutante acceptée.
Fermé le soir.

Entrée immédiate ou date à con-
venir.
Tél. (038) 31 11 39.

Cercle italien récréatif, Couvet,
cherche

gérant (e)
Entrée immédiate ou date à con-
venir.
Pour tous renseignements,
tél. (038) 63 28 27.

ALSTADT S.A. d'assurances,
Neuchâtel, cherche

collaborateurs
occasionnels, dans ville et villa-
ge du Littoral, pour activité In-
téressante et bien rémunérée.
Mise au courant par nos soins.

Prière de téléphoner au 38 24 54
et demander M. Eric Nyfeler,
chef d'agence.

Michel Valdrac ou le beau cauchemar

M& CHAUX -DB-FONDS
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A la galerie du « Club 44»

Minutieuse élaboration d'un monde
fantastique, dont il est pourtant diffi-
cile de déceler la part de phantasmes
personnels et la part de phantasmes im-
posés par le respect du langage choisi.
« Terre de Mû », ou « Atlantide », ou
paysage cosmique grouillant de vie, tel
est l'univers de Michel Valdrac, qui ex-
pose actuellement au « Club 44 » une
abondante moisson de mirages. De beaux

mirages, parfois cauchemardeux, mais
flambants de couleurs et de lignes rayon-
nantes.

Tout cela est patiemment construit.
Voilà pourquoi la spontanéité de cette
« mythologie personnelle » n'est pas tou-
jours crédible mais voilà comment s'im-
pose la beauté du style. Les détails
s'accumulent pour constituer des formes
pleines, souples et puissantes. Et cette

force supplante magnifiquement toutes
les interrogations (apocalypse, destin,
ésotérisme).

Né à Genève en 1937, auteur de nom-
breuses expositions personnelles et col-
lectives, Michel Valdrac est artiste-pein-
tre mais aussi poète, auteur de deux
publications (« L'autre visage » paru chez
Jean Grassin , Paris, et « Obsession »
paru chez Orell-Fussli , Zurich). Cela pré-
cisé et pour en revenir à son œuvre
picturale, où classer — ou plutôt com-
ment situer Michel Valdrac ? Du côté
des surréalistes, sans doute — bien que
le surréalisme ait reçu, signée de Lau-
tréamont, une définition bien horrible
de la beauté : « Beau comme la ren-
contre fortuite, sur une table de dis-
section, d'une machine à coudre et d'un
parap luie »...

Il faut s'empresser de préciser que
Michel Valdrac ne fait nullement par-
tie de cette « tendance dure » et qu'il
a remplacé la table de dissection par
un paysage d'apocalypse, où se produit
la rencontre fortuite de mille pyramides
incas et d'un piano à queue... C'est en
somme un surréalisme d'où l'intention
subversive a disparu , et où les points
d'interrogation demeurent mais ne do-
minent pas.

« Message » sincère ? Après tout, pour-
quoi vouloir trancher ? Puisque ce mes-
sage de l'au-delà est aussi , surtout, au
service d'un style. Le détail intrigue,
chatouille la curiosité, stimule l'imagi-
nation. Mais c'est dans la virtuosité de
l'ensemble que l'on découvre et que l'on
reconnaît l'artiste.

F.B.

Quand I accordéon va, tout va, tout va...

LE LOCLE 
Assemblée de la Fédération cantonale des accordéonistes

De notre correspondant :
Sous la présidence de M. Robert

Quartier de Colombier, les délégués de
la Fédération cantonale neuchâteloise
des accordéonistes ont siégé dimanche
matin au Locle. Près d'une centaine de
personnes ont participé à cette impor-
tante séance qui s'est ouverte par les
souhaits de bienvenue du président du
club du Locle, M. Charles Linder.

A l'heure actuelle, cette association
compte 22 sociétés, dont une en veilleu-
se (cinq au Val-de-Travers, quatre à La
Chaux-de-Fonds, quatre à Boudry, trois
au Locle, trois à Neuchâtel et deux au
Val-de-Ruz). Les rapports des représen-
tants des districts ont montré l'excellente
santé de la plupart des clubs. Certains
d'entre eux ne connaissent aucun problè-
me de recrutement , ce qui prouve bien
l'intérêt réjouissant que la population
porte à l'accordéon. Cet avis est partagé
par le président de la commission musi-
cale, M. Numa Calame, qui a résumé
son rapport en disant simplement « Tout
va bien » !

COTISATIONS SUPERFLUES !
Sur le plan financier, l'association a

également de quoi être satisfaite. Grâce
au succès qu'a connu le « Trophée mon-
dial 1973 » qui s'est déroulé à Colom-
bier, la caisse est si bien remplie que les
sociétés affiliées sont exemptes de cotisa-
tions. Le comité était même disposé à
offrir à toutes les sections une somme
de 300 fr., mais celles-ci ont refusé cette
manne providentielle. Heureuse associa-
tion qui peut proposer des cadeaux à ses
membres !

Parmi les autres décisions prises, on

peut notamment relever le maintien du
traditionnel rallye de la FCNA, la créa-
tion d'un diplôme de membre honoraire
pour les personnes comptant 20 ans
d'activité et l'attribution de la prochaine
assemblée des délégués à la section « La
Béroche » de Saint-Aubin. Par aileurs,
MM. Rufener et Fontaine ont donné de
nombreuses explications sur la fête can-
tonale qui aura lieu les 23-24-25 mai à
Cernier.

COMITÉ
Pour terminer, l'assemblée a renouvelé

le comité cantonal qui est constitué de
la manière suivante : président , M. Ro-
bert Quartier, Colombier ; vice-président,
M. Roger Cattin, La Chaux-de-Fonds ;

caissier, M. Robert Meylan, Peseux ;
secrétaire, Mme Manzoni , La Chaux-de-
Fonds ; membres, Mlle Caria Vadi (Cer-
nier), MM. Edouard Gretillat (La
Brévine), Charles Barisotto (Les Verriè-
res), Willy Perrin (Val-de-Travers), Guy-
Roger Losey (Bevaix), René Burgat
(Neuchâtel), Rémy Barrière (Travers).

A l'issue de la partie administrative,
les délégués ont dégusté le vin d'hon-
neur offert par la commune du Locle.
Ils se sont ensuite rendus dans un éta-
blissement de la ville où, après le déjeu-
ner, le club d'accordéon du Locle,
sous la direction de M. Gilbert Schwab,
leur a offert un concert très apprécié.

R. Cy

Les «conférences du mardi»: une nécessité
Pour tous ceux qui apprécient une

causerie souvent illustrée de films ou
de diapositives, qui aiment pendant
quelques instants se faire transporter
aux quatre coins du monde grâce au
talent d'un orateur, la ville de La
Chaux-de-Fonds offre d'innombrables
possibilités. Le Club des loisirs et au-
tres ogranisations se sont ingéniés à
développer, dans le cadre de leurs
programmes, des cycles de confé-
rences qui recueillent, saison après
saison , les suffrages de nombreux
auditeurs.

Mais, paradoxalement , les organisa-
tions ne semblent pas se faire con-
currence. Au contraire. C'est dire leur
impact sur une large couche de la
population. C'est dire aussi les rai-
sons qui motivent depuis tant
d'années la commission scolaire. En
mettant sur pied une série de confé-
rences dites du « mardi », qui avaient
lieu auparavant dans l'ancienne école
primaire et depuis peu à l'aula de
l'Ecole professionnelle commerciale,
rue de la Serre. Cette année, il ap-
partiendra à M. Eugène Porret, pas-
teur, d'ouvrir les feux en venant pré-
senter « La Malaisie, pays inconnu »,
le 21 janvier. Il sera suivi , le 28, par
M. Maurice Zwahlen, instituteur, qui
narrera les péripéties d'une expédi-
tion dans l'Antarctique, en 1969.

DES CONFÉRENCIERS
DE VALEUR

Pour le mois de février, nous
retrouverons, le 4, M. Adolphe Ischer,
professeur, avec un sujet qui lui est
cher : la flore des réserves neuchàte-
loises. Autre invité fort connu et
apprécié, le directeur de la S.S.E.C,
M. Florian Reist (le 11), qui évoque-
ra la plantureuse Normandie. Puis

M. Edgar Tripet, professeur en ville,
et homme de lettres, présentera le 18,
la situation de l'écrivain romand. Le
mois s'achèvera, le 25, avec un thème
qui saura intéresser les nombreux
fidèles de ce cycle « L'alpiniste face
à la montagne », par M. François
Mattern , instituteur. Au mois de
mars, le 4, M. Gérard Fischer, méde-
cin des écoles, traitera de l'informa-
tion sanitaire à l'école. Puis M. Pier-
re Hirsch, professeur (le 11), parlera
de Romain Rolland et de ses attaches
avec la Suisse romande, Enfin, les aî-
nés qui forment la majorité des audi-
teurs de ces causeries, pourront
approcher un art qui peut-être ne
leru set pas très familier. Grâce à
MM. Daniel Leuba, bibliothécaire, et
Pascal Helle, instituteur, qui présen-
teront « La bande dessinée comme
moyen d'expression ». Gageons que
leur plaidoyer sera largement suivi et
apprécié (le 18). Plusieurs de ces
conférences ont été organisées en
collaboration avec d'autres sociétés,
comme le Centre d'éducation ouvriè-
re et le Club jurassien.

La mise sur pied de ces manifesta-
tions avait fait l'objet , il y a quelques
années, d'un examen approfondi , cer-
tains estimant qu'elles n'avaient plus
leur raison d'être face à la concur-
rence d'autres associations. Mais une
enquête avait permis d© constater , .que
les habitués du mardi se recrutaient
au sein d'un groupe de personnes qui
ne sortaient de chez elles qu'à cette
occasion. C'était en somme leur seul
soir de divertissement.

D'où l'intérêt de maintenir cette
formule qui répond véritablement à
un besoin.

Ph. N.

Tentative de
cambriolage

dans une fabrique
d'horlogerie

(c) Ce week-end, une tentative de
cambriolage a été perpétrée dans une
fabrique d'horlogerie, avenue Léo-
pold-Robert, à La Chaux-de-Fonds.
Un ou des individus ont réussi à
pénétrer dans les locaux, provoquant
des dégâts que l'on estime impor-
tants. U semble pourtant que rien
n'a été emporté.

Etat-civil
de La Chaux-de Fonds

(10 janvier)
DÉCÈS : Kaelin, née Kummer, Ma-

thilda-Bertha , née le 25 j anvier 1889,
veuve de Karl-Martin ; Decensi Séveri-
ne, affûteur né le 23 octobre 1925,
époux de Jacqueline, née Pasquali.

(17 janvier)
NAISSANCES. — Di Rocco, Katia,

fille d'Alfonso et d'Evelise, née Tarani ;;
Giacometti, Francesca Maria, fille de
Pietro, maçon et de Maria Raffaella,
née Tenimento ; Vuille-dit-Bille, Céline
Dominique Simone, fille de Philippe Os-
car, comptable et d'Elisabeth Claude Cé-
line, née Méttétal ; Grandjean Raphaël,
fils de Sandro Edmond, employé de ban-
que et de Myriam Claudine, née Lef-
fel.

PROMESSE DE MARIAGE. — Rou-
let , Michel Edgar, physicien et Vuilleu-
mier, Marianne.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, La moutarde me monte

au nez (16 ans).
Eden : 18 h 30, Serre-moi contre toi,

j'ai besoin de caresses (20 ans) ;
20 h 30, Borsalino and Co (18 ans).

Plaza : 20 h 30, Les durs (16 ans - pro-
i longations). i ..¦ i. _ i
Scala : 18 h 45 et 21 h, Péché véniel

(18 ans).
TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 84,

avenue Léopold-Robert, tél. (039)
23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72 : 21 h 30 à 4 h.
Le Scotch : 21 h 30 à 4 h.
La Boule d'or : 21 h à 2 h.

Cabaret 55: 21 h 30 à 4 h.
Chez Jeanine : 21 h à 4 h.
EXPOSITIONS
Musée d'histoire : les collections (ouvert

le week-end ou sur demande).
Musée international d'horlogerie : l'hom-

me et le temps.
Musée des beaux-arts : les collections.
Musée d'histoire naturelle : coquillages

et faune marine.
Vivarium : ouvert.
Galerie du « Club 44 » : Michel Valdrac,

peintures et dessins.
• Galerie du Manoir < encres, de Schlitz,

de Paris.
Permanence médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie de service : Coop, 108, av.
Léopold-Robert, jusqu'à 21 h ; en-
suite tél. 111.

CONFÉRENCE
Aula de la S.S.E.C. 68, rue de la Serre :

20 h 15, « Merveilleuse Malaisie mé-
connue », par le pasteur Eugène
Porret (conférence du mardi).

Le Locle
TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 5,

Henry-Grandtearlrtél. (039) 31 22 43.
EXPOSITIONS
Musée des beaux-arts : les collections.
Château des Monts : Musée d'horlogerie

et d'histoire, les collections.
Pharmacie de service : Breguet, 28,

Grand-Rue ; dès 21 h, tél. 117.
Permanence médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital, tél. 31 52 52.

Activité accessoire
indépendante
à responsabilité

Société suisse cherche des cor-
respondants dans chaque localité.
Possibilité d'exercer une 2me ac-
tivité lucrative pour personnes
agissantes, ayant le sens des
affaires et un goût prononcé pour
les contacts humains.
Aucun engagement financier.
Formation complète par la mal-
son. Gain fixe et pourcentage.

Prière d'écrire en Indiquant nom,
prénom, âge, profession et télé-
phone, sous chiffres LL 3643 au
bureau du Journal.

Agence générale d'assurances de
Neuchâtel cherche, pour le
1er mars 1975, une

employée de bureau
(trentaine) désirant un horaire ré-
duit ou élastique de 5 à 7 heures
par jour. Travaux variés, dacty-
lographie avec sténo et dictapho-
ne. Réception. Conditions intéres-
santes dans une ambiance agréa-
ble. Place stable.

Faire offres sous chiffres RN 3612
au bureau du Journal.

Nouveau salon coiffure, dames et
messieurs, aux environs de Neu-
châtel, cherche

jeune coiffeuse mixte
ou messieurs sachant prendre
des responsabilités. Bonnes con-
ditions de travail. Eventuellement
horaire réduit ou demi-journée.

Adresser offres écrites à MN 3645
au bureau du journal.

Hôtel-restaurant,
cherche

sommelière
Deux horaires.
Samedi - dimanche
congé.
Tél. (038) 31 13 42.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

Maison suisse cherche

quelques jeunes
messieurs, femmes,
jeunes filles

en qualité de représentants (tes),
débutants (tes) acceptés (ées).
Cours de formation, soutien dans
la vente, salaire d'avant-garde.

SI vous avez une bonne présenta-
tion, prenez rendez-vous au
(039) 23 04 03.

PROMESSES DE MARIAGE. — Schal-
lenberger Bernard-Michel, mécanicien, et
Hubeler Ursula-Barbara ; Blandenier
Georges-Eric, employé de commerce, et
Blandenier née Huguenin-Virchaux
Josette-Edith ; Cuenot Jean-Claude-Gil-
bert-Georges, peintre en bâtiment, et
Vuillemez Françoise-Marthe ; Pellegrini
Vicenzo, monteur en chauffage, et
Robert-Tissot Danièle Sonia.

Etat civil du Locle
(15 janvier)

Succès du kiosque à musique

Nombreuses furent les manifestations annexes au Concours international
de saut du Locle. Parmi celles-ci, le kiosque à musique, la fameuse émis-
sion de la Radio romande, remporta une fois de plus un succès légitime.

(Avipress - M.-A. Robert)

Deuxième manche de la Coupe Perrier
De notre correspondant :
Samedi, en fin d'après-midi, s'est dé-

roulée la deuxième manche de la Coupe
Perrier, sur la piste de slalom, coupe ré-
servée aux jeunes du Giron jurassien.
D'intéressants résultats ont été enreg is-
trés. Précisons que le troisième concours
aura lieu samedi 1er février. Voici les
premiers de chaque catégorie.
• Catégorie 1, filles (1964-1966) : 1.

Sylvie Aufranc (Bienne) ; 2. Karinne
Aebi (ski-club Chasseral-Dombresson) ;
3. Florence Meyer (Marin).
• Catégorie 1, garçons (1964-1966) :

1. Robin Richard (Tête-de-Ran) ; 2. Xa-"
vier Schwab (Tête-de-Ran) ; 3. Christian
Meillard (Colombier) .
• Catégorie 2, filles (1961-1963) 1:.

Anne-Catherine Perret (La Chaux-de
Fonds) ; 2. Jocelyne Steffen (La Chaux-
dc-Fonds) ; 3. Martine Clément (La
Chaux-de-Fonds).

9 Catégorie 2, garçons (1961-1963) :
1. Alain Nydegger (Val-de-Travers) ; 2.
Thierry Montandon (Les Loges) ; 3. Guy
Cattin (Les Breuleux).

£ Catégorie 3, filles (1959-1960) ! 1.
Dominique Clément (La Chaux-de-
Fonds) ; 2. Sylvie Favre (La Chaux-de-
Fonds) ; 3. Corinne Ramseyer (Nods-
Chasseral).
• Catégorie 3, garçons (1959-1960)

1. Jean-René Schenk (Colombier) ; 2.
Yves Lohri (Le Locle) ; 3. Pierre Nicolet
(Les Ponts-de-Martel).



POMPES FUNÈBRES
du Val-de-Ruz

Bertschinger-Hofffmann
Les Geneveys-sur-Coffrane

Tél. (038) 57 17 70

Salle des Spectacles
Couvet

Samedi 1er février à 20 h 15

CLAUDE
LUTER

ET «THE NEW RAGTIME BAND »
Réservation dès le 26 janvier.
Tél. (038) 6311 13 - 61 10 79.

.
Dieu est pour nous un refuge

et un appui, un secours qui ne
manque jamais dans la détresse.

Ps. 46 : 2.

Monsieur Louis Stenz au Landeron ;
Madame Lucie Burkhalter, ses enfants

el petits-enfants à La Neuveville ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Henri Clerc à Cres-
sier et au Sentier,

ainsi que les familles Stenz , Amey,
Thiébaud et Zwahlen à La Sagne et aux
Ponts-de-Martel ,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame

Marcelle STENZ-CLERC
leur très chère épouse, maman , grand-
maman , arrière-grand-maman, sœur,
belle-soeur, tante et parente, que Dieu a
rappelée à Lui dans sa 72me année,
après quelques heures de maladie.

Le Landeron, le 20 janvier 1975.
(Petite Thielle 4)
L'ensevelissement" aura lieu mercredi

22 janvier.
Culte au temple à 14 heures.
Le corps repose à la chapelle du ci-

metière.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Pas de piéton mais cinq chefs d'inculpation !
Au tribunal de district

De notre correspondant régional :
Le tribunal de police du Val-de-Tra-

vers, composé de M. Philippe Favar-
gr, président, et de Mlle Chantai Dela-
chaux, commis greffière , a siégé hier à
Môtiers et à La côte de. Rosières. Sur
cette route, une voiture conduite par
L.B. était sortie de la chaussée et avait
dévalé le talus. Le chauffeur contestait
toute faute. Après avoir entendu trois
cantonniers, le juge a décidé de ren-
voyer les débats, afin d'obtenir un dos-
sier du département des travaux publics
et d'entendre encore un ou deux témoins.

CE N'ÉTAIT PAS
LE MIEUX A FAIRE, MAIS...

G. del M. roulait de Buttes à Fleu-
rier en auto. Au virage du Crêt-de-la-
Cize, voyant une voiture venir en sens
inverse et empiétant sur la ligne blan-
che, il donna un coup de volant à droi-
te pour éviter un choc frontal. Son au-

to toucha la banquette , fut  déportée à
gauche et heurta un piéton. Celui-ci a
été blessé et n'est pas rétabli. 11 a ce-
pendant retiré sa plainte.

G. del M. conteste toute responsabili-
té et son mandataire plaide l'acquitte-
ment. Le tribunal n'est pas certain que
la vitesse à laquelle roulait le prévenu
ait été inadaptée aux conditions de la
route. Cependant, si le conducteur a ob-
jectivement perdu la maîtrise de sa voi-
ture, c'était le seul moyen, par une ma-
nœuvre inadéquate, d'éviter un accident
qui eut pu avoir de plus tragiques con-
séquences encore. C'est pourquoi G. del
M. a été libéré au bénéfice du doute et
les frais mis à la charge de l'Etat.

AFFAIRES CONJUGALES
Sur plainte de sa femme, domiciliée

actuellement à Besançon et qui a obtenu
le divorce il y a quelques années, F.J.,
de Cortaillod , était poursuivi pour une

violation d'obligation d'entretien. Con-
damné à verser mensuellement 600 fr.
pour ses trois enfants et 400 fr. à son
ex-conjointe , F.J. n 'a pas régulièrement
tenu ses engagements. L'arriéré repré-
sente une coquette somme.

F.J. a déclaré qu 'il n 'avait jamais agi
par mauvaise volonté , fainéantise ou in-
conduite, mais que sa situation finan-
cière ne lui permettait pas toujours de
tenir ses engagements. Son ancienne fem-
me a fait valoir que sans la pension
due, elle vivait difficilement et faisait
même des dettes. Finalement, elle a ob-
tenu hier le versement de 1600 fr. et
l'engagement que son mari , dès ce mois,
verserait régulièrement 600 fr. pour les
enfants. La plaignante a été d'accord de
suspendre sa plainte en réservant ses
droits dans une nouvelle procédure ci-
vile qui a été ouverte devant le tri-
bunal de Boudry.

Anciennement à Couvet et actuelle-
ment à Marin, A.P. est séparé de sa
femme. Il peut voir son enfant selon
un droit de visite établi. Le 27 octobre,
il est venu à Couvet chez sa femme,
mais n'a pas voulu repartir du domicile
quand celle-ci le lui ordonna. A.P. vou-
lait que son enfant soit élevé chez ses
parents en Italie , mais cette fillette de
11 mois ne peut être enlevée à la mère
qui ne démérite pas. Celle-ci avait porté
plainte pour violation de domicile. Elle
a été d'accord de suspendre l'action pé-
nale jusqu 'au jour où l'affaire matri-
moniale sera reprise.

UN MYSTÉRIEUX PIÉTON !
Un dimanche d'octobre, J.B., de Rol-

le, vint à Noiraigue où il avait habité.
Il se rendit chez des amis où il but
du blanc et du rouge puis alla à un
match de football . Dans la soirée , en
compagnie de sa femme, il rentrait en
voiture à son domicile. Entre Fleurier et
Buttes , roulant à un mètre du bord droit
de la chaussée et alors qu 'il y avait
pas mar de circulation , il vit, à dix mè-
tres, une forme humaine devant sa voi-
ture... La voiture frôla le piéton mais
eut , sans que l'on sache comment, son
pare-brise cassé. J.B. s'arrêta une cin-
quantaine de mètres plus loin , s'appro-
cha du piéton et constata qu 'il était
indemne.

La gendarmerie arriva. Elle soupçon-
na J.B . d'être sous l'influence de l'al-
cool (à cause de son haleine) et le fit
souffler dans le sachet. Résultat : 0,6
gr %c. Plus tard, l'alcooltest donna 1 gr
%o et , plus tard encore, l'anal yse révéla
une alcoolémie de 1,22 %o. J.B. était
donc prévenu de « perte de maîtrise, de
vitesse inadaptée aux conditions du mo-
ment , de défaut d'attention, d'avoir rou-
le t rop près du bord droit de la chaus-
sée et d'ivresse au volant ».

Le piéton n'a jamais pu être entendu,
car il est resté... introuvable malgré une
enquête de la police dans les hôpitaux ,
chez les médecins et au home de vieil-
lards de Buttes ! Le procureur général
avait requis 10 jour s d'emprisonnement
et 400 fr. d'amende. Le défenseur a plai-
dé la libération , son client n'ayant com-
mis aucune infraction au code de la
route et n'étant pas ivre au moment où
le mystérieux piéton a été frôlé et, sub-
sidiairement, une peine minime d'amende
ou d'emprisonnement avec sursis. Le ju-
gement sera rendu à huitaine.

UNE BAGARRE
QUI COUTE CHER !

Dans un établissement public de Fleu-
rier, W.S., actuellement à Couvet, avait
frappé l'un de ses camarades de Mô-
tiers, qui porta plainte. Le lésé a subi
des dommages (frais médicaux , perte de
salaire, etc..) pour un montant d'en-
viron 3000 francs. W.S. a pris à sa
charge la réparation de ce dommage et
il en fera part à son assurance respon-
sabilité civile pour liquider l'affaire au
plus vite. Il a présenté des excuses à
la victime qui a retiré sa plainte, si bien
que le dossier a été classé.

G.D.

Assemblée de « L'Espérance» à Travers
De notre correspondant :

La fanfare de Noiraigue » L'Espéran-
ce » a siégé samedi, sous la présidence
de M. Joseph Persoz, à Travers. Vingt-
trois membres étaient présents et MM.
Roger Thiébaud , Auguste Monnet , Willy
Pianaro et Jules Joly, membres d'hon-
neur , s'étaient fait excuser pour des rai-
sons de maladie, ainsi que M. Léon
Hamel , président d'honneur. Du rapport
présidentiel , il ressort que la société a
éprouvé certaines difficultés. M. Marcel
Barrât , directeur , a lui relevé un manque
d'assiduité préjudiciable aux répétitions.
M. Donald Bacuzzi a donné un résumé
de la situation financière, influencée par
l'achat d'une nouvelle instrumentation.

En raison de son éloignement de la
localité, M. Joseph Persoz a demandé à
être déchargé de ses fonctions de prési-
dent. Cependant, le comité a été réélu
en bloc, mais a été chargé de régler, au
mieux , la question de la présidence.

MM. Marcel Barrât, directeur, et
Raymond Gobbo, sous-directeur ont été
réélus à leurs postes. Puis, M. Bacuzzi

a énuméré les différentes manifestations
auxquelles la société a pris part , pendant
le dernier exercice. Il y en eut treize au
total , à quoi il faut ajouter 47 répéti-
tions.

NÉE IL Y A 102 ANS
Une récompense pour assiduité a été

remise à MM. Donal d Bacuzzi , Pierre
Bacuzzi , Pierre Dumanet , Francis Gob-
bo, Marcel Barrât , Chantai Cachet , Ro-
ger Perrenoud , Joseph Persoz, Monique
Riedo, Pierre-Ami Monnet et Georges
Perrenoud père. Après'la partie adminis-
trative , un repas fut servi suivi d'une
soirée familière qui s'est déroulée dans
une bonne ambiance. Rappelons que la
fanfare «L'Espérance » est née il y a
cent deux ans, sous l'impulsion d'un
trompette militaire, Onesime Montandon
qui venait de rentrer de l'occupation des
frontières, lors de la guerre franco-alle-
mande. La même année, la fanfare inau-
gurait sa première bannière. La direction
après des difficultés qui surgirent en
1890, fut confiée à M. Resie auquel suc-
céda M. Maurizi. Les premiers unifor-
mes avaient été achetés à une fabrique
de Berne. La fanfare « L'Espérance »
joue un rôle important dans la vie du
village, au pied de la Clusette, et parti-
cipe activement à toutes les manifesta-
tions locales.

G.D.

Couvet : cinéma Colisée, 20 h 30,
« L'homme au pistolet d'or » (16 ans).

Môtiers : château fermé jusqu 'au 31 jan-
vier.

Môtiers : musée Rousseau, ouvert
Fleurier : patinoire ouverte.
Fleurier : le Rancho bar-dancing, ou-

vert jusqu 'à 2 heures.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Fleurier : infirmière-visitante : téléphone

61 38 48.
Le.s Verrières : bureau de renseignements,

Banque cantonale.
« FAN », bureau du Val-de-Travers »

Fleurier , 11, avenue de la Gare, tél.
61 18 76, télex 3 52 80.

Fleurier : service du feu , tél . 61 12 04
ou 118.

Police cantonale : tél. 61 14 23.COUVET 1
Des abeilles hivernales

(sp) Une preuve à verser au dossier du
mois de janvier particulièrement doux
de celte année : des promeneurs ont ob-
servé, aux alentours du Plan-du-Pré,
au-dessus de Couvet, à plus de 1000
m d'altitude; des abeilles qui volti-
geaient p rès de leur ruche... connue au
printemps !

Nouveau comité libéral pour le district
U »IE POLITIQUE] 1 U VIE POLITIQUE

Une assemblée générale des libéraux
s'est tenue récemment aux Geneveys-sur-
Coffrane. Elle revêtait une grande im-
portance, puisque c'était la première
assemblée depuis les élections cantona-
les du printemps 1973, et qu'elle devait
tout d'abord élire un nouveau comité.
Cette assemblée était placée sous les
auspices du parti libéral cantonal, re-
présenté par son président, M. Rémy
Scheurer, et son secrétaire, M. Fred
Wyss. Le président cantonal releva que,
depuis les dernières élections, la situa-
tion s'était stabilisée en ce qui concern e
le.s sections libérales. Cette assemblée
était placée sous le signe de l'unité , qui
seule permettra au parti libéral d'amé-
liorer ses positions au Val-de-Ruz.

Premier signe du dynamisme nouveau
qui anime les libéraux du Val-de-Ruz :
le bureau fut élu à l'unanimité par une
salle chaleureuse. Il comprendra MM.
René Colomb (Les Geneveys-sur-Cof-
frane), président ; Claude Haussener
(Fontaines), vice-président ; Pierre Blan-
denier (Chézard), caissier ; Guy Fontai-
ne (Cernier), secrétaire, et Mlle Jacque-
line Stucky (Dombresson), assesseur.
Au nom de la nouvelle équipe du bu-
reau, le président Colomb remercia l'as-
semblée. Le comité sera complet lorsque
chaque section libérale aura désigné

son délégué. Font partie également du
comité les deux députés libéraux du
Val-de-Ruz, qui sont présents à l'assem-
blée : M. François Chiffelle, de Boude-
villiers , et M. Claude Ducommun, de
La Joux-du-Plâne.

HOMMAGE
Le président cantonal du parti libéral,

M. Rémy Scheurer, a saisi l'occasion
qui lui était offerte de remercier le
précédent président des libéraux du Val-
de-Ruz , M. Robert Houriet , ancien dé-
puté et actuel président de la commune
de Fontainemelon. Il lui remit un plat
d'étain en signe de reconnaissance du
parti libéral. Pour terminer, M. Amiod
de Dardel , député de Neuchâtel , fit un
exposé très documenté sur la loi fédé-
rale concernant l'aménagement du ter-
ritoire , les incidences qu 'elle peut avoir
sur le canton de Neuchâtel et le.s rai-
sons du référendum qui vient d'aboutir .
La discussion qu 'il suscita fut très ani-
mée. Si chacun est d'accord qu 'il faut
mettre de l'ordre dans ce domaine, il
importe toutefois de ne pas réduire
dans une telle mesure l'autonomie com-
munale , la souveraineté cantonale et la
notion de propriété privée. Ajoutons que
la fanfare « L'Espérance » de Coffrane,
sous la direction de M. Jean-HilaiTe
Gaillard , a mis une note gaie et en-
traînante , à cette intéressante soirée.

Pharmacies de service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanence médicale : votre médecin
habituel.

Ambulance : tél. 53 21 33.
Danse : Les Geneveys-sur-Coffrane, Le

Grenier, de 20 h à 24 h.

Une société dépose son bilan
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Scieries en difficulté dans le Haut-Doubs

De notre correspondant :

Lors de la dernière vente de résineux
en automne, on avait déjà enregistré à
Pontarlier une légère baisse des cours
du bois. Mais en ce début d'année, il
semble que la crise s'accentue sévère-
ment. Les demandes de bois d'industrie
(charpente et menuiserie) accusent une
chute brutale. De plus, des restri ctions
de crédits et le malaise qui règne dans
le bâtiment ont des conséquences sur le
marché. Bien des clients réclament des
délais de paiement et d'autres ne sont
plus en mesure d'honorer leurs factures ;
de ce fait , la plupart des scieries, des
entreprises moyennes , se trouvent dans
une situation difficile. Certains indus-
triels n'hésitent pas à vendre à la baisse
des bois de charpente notamment.

Enfin , on annonce à Pontarlier le dé-
pôt de bilan de la plus grosse affaire
de charpente et de menuiserie semi-in-
dustrielle de la région, la société Mou-
gin. Fondée au début du siècle, cette
affaire de famille emploie une quaran-
taine de personnes. L'entreprise cepen-
dant ne cesse pas ses activités, un rè-
glement judiciaire étant à l'étude en ac-

cord avec une société de Besançon. On
ne parle pas de licenciements pour l'ins-
tant. 

La Fondation pour la vieillesse:
pourquoi pas du ski de fond?

,—,—__ .—, . 

Chronique du Vél- de-Ruz

Le paysage avait l'irréalité d'une
carte postale, hier après-midi à Tête-
de-Ran : ciel azur encadrant les
grands sapins de la piste des Nei-
geux. Une piste blanche de neige et
de soleil, vivement animée par des
silhouettes mouvantes, colorées, et des
bavardages, des rires ou quelques pe-
tits cris de frayeur. Vu de loin, ce
tableau n'avait rien d'étonnant. Mais
lorsqu'on apprend qu 'il s'agissait d'un
cours de ski de fond organisé pour
des élèves dont l'âge moyen est de...
70 ans, il y a de quoi rester bouche
bée !

En effet , la Fondation pour la vieil-
lesse a tenté cette expérience pour
la toute première fois dans le can-
ton et c'est pourquoi, hier, les mem-
bres du Val-de-Ruz ont eu les hon-
neurs d' une telle innovation ; aujour-
d'hui, ce sera le tour des habitants
de Neuchâtel et environs, mercredi
ceux du Val-de-Travers et vendredi
ceux de La Chaux-de-Fonds. Pour
ces après-midi sportifs , p lusieurs mo-
nitrices de gymnastique et un moni-
teur de ski encadrent les participants
qui, pour la plupart , n'ont jamais
pratiqué cette discipliné mais font

« II faut tomber tout en souplesse », a conseillé le moniteur de ski
à ses nouveaux élèves 1 (Avipress - J.-P. Baillod)

toutefois partie d'un group e de gym-
nastique.

Une fois  le bon ski mis au bon
pied , les bâtons correctement empoi-
gnés, il n'y a plus qu'à plier les ge-
noux et glisser doucement... Ce ne
devait pourtant pas être si simple,
car on entendait de temps à autre :

— Hil  Quand ça glisse comme
ça, j' ai la « déguille »...

D' autres ne disaient rien, ne criaient
pas mais à voir leur visage anxieux,
leurs mains crispées sur les bâtons
et leur avance rétive, hésitante, on
se doutait bien que ces fondeuses-là
n'attendaient que le moment de se
déchausser.

Comme partout , il y avait aussi
des championnes, décontractées, f i -
lant comme des jeunes fil les , sou-
riantes et gaies comme des p insons.

Et les hommes ? Deux seulement
étaient venus... De là à penser que
la gent masculine est moins coura-
geuse que celle des femmes, il n'y
a qu 'un pas ! Ou peut-être préfèrent-
ils un bon cigare, un verre de rouge
et la traditionelle partie de cartes
avec les copains ?

C.B.

Le trio Delisle, hôte des Jeunesses
musicales du Val-de-Travers à Couvet

De l'un de nos correspondants :
(sp) A considérer la composition du
public réuni, dimanche ap rès-midi, à
•la chapelle de Couvet, il eût été ha-
sardeux d' af f irmer , de prime abord ,
qu'il s'agissait d'un concert des Jeu-
nesses musicales du Val-de-Travers...
Car la majorité des auditeurs
étaient soit des adultes, soit de très
jeunes enfants ! Mais d'adolescents,
il n'y en avait guère ! On doit re-
gretter cette défection d'autant plus
qu 'il ne suffit pas, p our former pe-
tit à petit ses connaissances et ses
goûts musicaux, de suivre des con-
certs de jazz ou de pop, même s'ils
sont de la qualité de ceux qu'ont
donnés, en décembre dernier, le
quartet Bernard Contesse et le grou-
pe «r Nature » pour le compte des
J.M., précisément. Avant d'opérer sa
prop re sélection parmi les très nom-
breux genres que propose la musi-
que actuelle, il faut  faire preuve
d'ouverture, de réceptivité et de dis-
ponibilité ; il faut  prêter l'oreille à
loin et ne rien rejeter à priori. Donc,
il fau t  participer puis, ap rès seule-
ment, juger !

CRÉÉ IL Y A TROIS ANS
Cela dit, il importe de souligner,

d' emblée, la haute tenue artistique
de l'heure et demie que le trio De-
lisle, créé il y a trois ans, a consa-
crée à l'interprétation d'oeuvres des
X VIlle, X I X e  et X X e  siècles, ainsi
que l'intérêt d'un programme sortant
délibérément des pages rebattues. En
ef fe t , faisant écho aux merveilleux
vitraux de Lermite, bleutés par le
crépuscule, Mme Claudine Ecklin
(piano) el M M .  Daniel Delisle (vio-
lon) et Claude Trifoni (clarinette)
ont d'abord offert les trois mélo-
dieux mouvements du trio op.20
No 5 de Jan Vanhal (1739-1813),
un compositeur tchèque méconnu de
l'époque classique; ils ont ainsi con-
tribué à la redécouverte d'un musi-
cien qui, pour des raisons cachées,

n 'a pas eu la chance de certains de
ses contemporains de figurer en
permanence au « hit parade » des
concerts, puis des enregistrements de
toutes espèces. Entraînés par une
pianiste parfaitement consciente de
son rôle rythmique et parfois même
percussionniste, le violoniste — par
un jeu plein de passion, mais dé-
pourvu d' emphase — et le clarinet-
tiste — dans un style velouté et lié
à souhait comme la sauce d'un
g rand maître queux — ont ressus-
cité un véritable chef-d' œuvre du
X Ville siècle, aussi lumineux que
bien d'autres « lumières » de cette
période.

UN KALÉIDOSCOPE MUSICAL
De Bohuslav Martinù (1890-

1959), également d'origine tchèque,
Mme Ecklin et M.  Delisle ont pro-
posé sept arabesques en forme
d'études rythmiques, inspirées par
des thèmes populaires ; on a réelle-
ment affaire ici à des figures ar-
chitecturales de la plus haute fantai-
sie, débordantes de fougue instinc-
tive, de formes virevoltantes et de
couleurs élincelantes. Un vrai kaléi-
doscope musical ! Et qui plus est,
manipulé par deux verluoses en une
synchronisation impeccable ! Du mê-
me compositeur, Mme Eck lin et M.
Trifoni ont ensuite donné une sona-
tine tout au long de laquelle piano
et clarinette ne cessent de disserter
avec une modération bien tempérée
et un- modernisme fort  retenu qui
sont absents des arabesques. Alors
que la pianiste a fait  montre à
maints endroits de la sonatine d' une
parfaite dextérité — peut-être un
peu trop froide ici ou là —, le cla-
rinettiste lui a conféré ce timbre
molletonneux qui convient si bien
aux œuvres marquées par le folklo-
re transdanubien, de même qu 'à
l'acoustique prop re à la chapelle
de Couvet.

Le trio Delisle s'est reform é pour

interpréter une suite de Darius Mil-
Itaud (1892-1973), ce prolifique
compositeur français qui se définis-
sait lui-même comme un Méditer-
ranéen et dont on a écrit que l'usa-
ge de la polytonalité jouait dans son
œuvre, au même titre que la jaillis-
sante surabondance mélodique, la
spontanéité , les dissonances et l'hu-
mour, le rôle de l'ail dans la cuisi-
ne provençale : celui de revigorant !
Toujours est-il que les trois instru-
mentistes n'ont éprouvé aucune pei-
ne à transmettre au public, tout à la
fois  attentif et curieux, l'évident
plaisir que leur procuraient ces pa-
ges, certes modernes, mais d'un ac-
cès plaisant pour loute oreille qui
apprécie un langage clair, simple et
vivant.

DU DÉSESPOIR A LA FOLIE
Enfin , pour atlo (M. Delisle),

clarinette et p iano, le trio a joué
« Die Marchenerzâhlungen » de
Robert Schumann (1810-1856).
Ecrite à la f in  de la vie du composi-
teur, celle œuvre peu connue est le re-
flet sonore de celle p ériode tragique
où Schumann passe du désespoir à
la folie. D' où l'alternance des pha-
ses brutales, déchirantes et même
incohérentes, et des moments subli-
mes et lyriques dans ce trio qui il-
lustre f o rt bien ces mots du roman-
tique allemand : « Pour moi, la mu-
sique est toujours la langue qui per-
met de s'entretenir avec l'au-delà ».
Par la personnalité spécifique de
chacun de leurs instruments et sur-
tout par leur sensibilité innée, voire
leur sensitivité acquise au contact
de y l'art musical, Mme Ecklin et
M M .  Delisle et Trifoni ont évoqué,
à merveille, ces états d'âme succes-
sifs  d' un homme à la dérive.

Un « bis » et de longs applaudis-
sements ont clos ce quatrième con-
cert des Jeunesses musicales du
Vallon.

C R .
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ST -SULPICE
Chez les contemporains

(sp) « La noble et vertueuse corpora-
tion des contemporains du Val-de-Tra-
vers de 1904 », a siégé au restaurant
du Pont-de-la-Roche, à Saint-Sulpice,
sous la présidence de M. Fritz Siegrist.
A cette occasion , le secrétaire a retra-
cé les belles heures de la course du
70me anniversaire. Puis l'assemblée a
décidé, d'organiser une nouvelle course
de deux jours aux Grisons et la ren-
contre s'est ; terminée par un repas.

1 FLEURIER

(sp) La classe de 2me scientifique du
collège régional de Fleurier a été sé-
lectionnée pour participer, mercredi à
la « première » d'une nouvelle émission
de la Télévision romande, diffusée dès
18 h 05 :' « Le Taquin » conçue, selon le
principe de « Qui dit mieux ? ». Tan-
dis que deux représentants de la classe
se rendront aux studios de Gnève,
leurs camarades concourront , par télé-
phone, depuis Fleurier. On peut se ré-
jouir que le choix des animateurs se
soit porté sur une école, située hors des
grands centres habituellement louches.

Une classe à une
« première »

de la TV romande Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures
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Le Comité administratif , l'administra-
tion, les Sœurs diaconesses, et le per.
sonne] de l'Hôpital du Val-de-Travers à
Couvet, ont le regret de fa ire part du
décès, survenu ce jour au Sentier, de

Monsieur

Oswald PlAZZINI
père de leur dévoué Sœur Odette Piaz-
zini.

Couvet le 20 janvier 1975.

PONTARLIER

(c) Un accident de la circulation s est
produit samedi soir près de Pontarlier ,
sur la route Modteau - Maison-du-Bois,
rendue glissante par la neige mouillée.
Une voiture a soudain dérapé , puis s'est
écrasée contre un poids-lourd arrivant
en sens inverse et transportant des
vaches. La voiture a été littéralement
coupée en deux , î'avant avec le moteur
restant au milieu de la chaussée, tandis
que le reste de la carrosserie partait
dans un fossé avec ... ses occupants !

Les premiers témoins se portèrent
alors au secours des automobilistes qui
avaient été protégés, semble-t-il, par leur
ceinture de sécurité. Le conducteur, M.
José Figueira, 23 ans, un frontalier de-
meurant à Morteau , souffre seulement
de quelques contusions. Sa fiancée, do-
miciliée à Pontarlier , n'a qu'une cheville
cassée et quelques égratignures provo-
quées par la ceinture de sécurité qui
s'était finalement cassée.

Un camion coupe
une voiture en deux !
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La Neuveville: un passé qui explique le présent
«La situation de La Neuvevi lle

dans le vignoble , entre le lac, au sud
et des roches arides, au nord , est des
plus pittoresques. Son climat très
doux lui a valu le surnom i de
Montreux du Jura. Les ruines du
Schlossberg, la vieille tour de
l'horloge et la tour carrée avec
quelques pans des anciens murs
d'enceinte lui donnent un aspect
féodal qui lui sied à merveille.

L'intérieur de la ville aussi a gardé
quelque chose du cachet des siècles
passés. Les habitants , placés entre la
population catholi que du Landeron ,
les Alémani ques de Gléresse et les
agriculteurs de la Montagne , ont su
conserver leur individualité.
L'ancienne ville a la forme d'une clé
dont la poignée est au sud , vers le lac
et dont la barbe est formée par le
faubourg, au nord-est. Les quartiers
de l'est et de l'ouest se modernisent
rapidement. On y voit de belles villas
qui émergent de frais bouquets d'une
végétation toute méridionale. La
place du port offre une vue
charmante sur le lac, Cerlier et l'île
de Saint-Pierre.

Les principaux monuments
Les princi paux monuments sont:

la Blanche Eglise , construite au IX e
siècle, curieux édifice gothi que
réservé au culte allemand ; l'Hôtel de-
ville , avec sa grande salle gothi que ,

ornée de vitraux peints ; la ruine
imposante du Schlossberg, construite
au XIII e siècle par les princes-
évêques de Bâle, détruit pendant la
Révolution française et restauré
partiellement dans la dernière
décade du XIXe siècle. Les princi pa-
les industries sont l'horlogerie , la
fabrication de machines , l'agricul-
ture , la viticulture , le commerce des
vins , la pêche, les arts graphi ques, le
commerce. On y compte qussi
plusieurs pensionnats pour jeunes
gens et jeunes filles , des banques ,
plusieurs sociétés locales et artisti-
ques, d'excellentes écoles, un musée
histori que - qui fête actuellement
son centenaire - et diverses œuvres a
caractère social. »

Le chemin parcouru
C'est ce que l' on découvre sur La

Neuveville en parcourant le
« Dictionnaire géograp hi que de la
Suisse ». Certes, depuis bien des
choses ont chang é et la localité a
connu un développement réjouissant
dans tous les domaines. Mais ce qui
n 'a pas changé c'est le fait que les
habitants ont su conserver leur
individualité , c'est également le
caractère histori que de la cité, les
témoins du passé, restaurés avec goût
et qui attirent chaque année, des
touristes provenant de tout le pays et
même de l'étranger.

Un lieu de rencontre
L'aménagement du port de

plaisance , l'apparition d'une indus-
trie hôtelière , l'organisation de fêtes
populaires, dont la fameuse fête du
vin , de régates, de manifestations
culturelles et sportives, ont fait de La
Neuveville un lieu de rencontre
recherché.

Bref,1 La Neuveville , désormais
important centre industriel , viticole
et commercial , lieu d'études et de
tourisme a su aller de l'avant tout en
préservant son cachet histori que.

La Neuveville , située à mi-chemin
entre Neuchâtel et Bienne est donc
un trait d'union entre deux villes
appelées, à l'avenir , à étendre leur
coopération dans divers domaines,
dans le cadre des mutations inévita-
bles qui se préparent. L.

Reportage illustré J.-P.
Baillod et p hotos-archives.
Ces vues témoignent de
l'attrait de La Neuveville :
une cité qui a misé sur le
passé pour se développer
harmonieusement.

Succès d'une conférence
(c) La conférence proposée par les « Femmes
protestantes » a connu à La Neuveville un
succès éclatant. Elle avait pour thème la
condition des détenues. L'oratrice, Mmc Paula
Graf-Brechbùhl , qui s'occupe depuis de
nombreuses années de la visite aux détenues,
sut captiver l'attention du public.

Elle a insisté sur les efforts et les améliora-
tions apportés dans le domaine pénitentiaire ,
ainsi que sur le rôle important des parents pour
l'éducation de leurs enfants.

Une femme
vice-maire

En ce début de / ' «année de la femme », le
Conseil municipal a désigné sa vice-maire pour
1975. Le poste revient pour la première fois à
une femme , M"" ' Suzanne Jacquet , conseillère
municipale. L 'élu e a fait son entrée au sein de
l'exécutif neuvevillois à l 'issue des élections de
décembre 1972 . Elle représen te le parti
« Forum » et dirige la direction des écoles.

Que pense M"" ' Jacquet du rôle à jouer par la
femme en politique?

- 11 est très important, dit-elle que la femme
soit considérée au même titre qu 'un homme
dans la politi que actuelle , et aussi qu 'elle puisse
accéder au même litre qu 'un homme aux
fonctions officielles. Sur le p lan local, il esl
réjouissant de constater qu 'aucune discrimina-
tion n 'est faite dans ce domaine. L 'excellente
coordination qui règne d' ailleurs dans nos
séances de travail est une preuve de l'in tégration
absolue el sans problème de la femme au niveau
de la politique communale. L. W" Suzanne Jaquet. (Avipress J.-P. Baillod)

Un nouveau caissier municipal
a été nommé à La Neuveville
De notre correspondant :

Le 31 décembre , M. Marius Jolissaint a
quitté son poste de caissier munici pal pour
une retraite méritée , poste qu 'il occupait
depuis avril 1941. M. Jolissaint naquit  en
1909 à Charmoille , en Ajoie. Il fit ses
études à Crémines , à Moutier , puis à
l'école cantonale de Porrentruy. C'est dans
cette ville qu 'il commença sa carrière
administrative.

Après un stage dans une étude de
notaire , il s'engagea à la Recette de
district. Il vint en 1934 à La Neuveville ,
travaillant au Reg istre foncier, puis
compléta ses connaissances dans les
services de la Recette de district , du greffe
du tribunal et de la préfecture.

En 194 1, le Conseil munici pal le nomma
caissier de la commune , charge qu 'il
assuma avec compétence et dévouement.

Pour lui succéder , un nouveau caissier
munici pal est entré officiellement en
fonctions le 1er janvier. Il s'agit de M.
Jean-Claude Bourquin qui . depuis cet
automne déjà , s'est attelé à sa nouvelle
tâche.

M. Bourquin est âgé de 34 ans. Il est
natif  de Neuchâtel. Il fit ses études à
Courtelary , puis à Saint-lmier , avant
d' entrer en apprentissage comme emp loyé
de bureau dans une entreprise de Courte-
lary. A l'issue de celui-ci , il fit encore un
stage de quelques mois dans un autre
secteur industriel et s'engagea ensuite dans
l' administration communale de Saint-
lmier , où il eut l'occasion de se familiariser
avec tous les services munici paux.

En même temps , il étudia la comptabi-
lité administrat ive à La Chaux-de-Fonds.
En 1965, il accéda au grade de comptable
munici pal , fonction qu 'il exerça avec
compétence jus qu 'à son départ pour Lu
Neuveville.

M. Marius Jolissaint.
(Avipress J.-P. Baillod)

M. Jean-Claude Bourquin.
(Avi press J.-P. Baillod)
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De notre correspondante :
Le canton de Berne vient de mettre à

l'enquête publique le projet de traversée
de Bienne, par la route nationale S. Le
plan est exposé à la direction des tra-
vaux publics et les oppositions peuvent
être adressées jusqu'au 18 février. Le
coût total des travaux est estimé à 250
millions de francs. Selon le dernier
arrêté (du 16 octobre 1974) du Conseil
fédéral, la construction devrait commen-
cer en 1980 et être terminée en 1985.

Le tracé qui reliera l'est à l'ouest de
la ville est celui de la variante D, soit
l'évitement par le sud de la ville des
routes venant de Soleure et du Jura.
Pour Bienne, trois tronçons sont
d'importance capitale et vont donner
lieu certainement à des oppositions : à
l'ouest, la route du Lac ; à l'est, la tra-
versée du Buttenberg et l'Oméga-
Express » qui amène le trafic local de la
N 5 jusqu'au centre de la ville.

La route du lac (quatre pistes), qui
vient de Neuchâtel , longe le Strandbo-
den, traverse la Suze en dos-d'âne, puis
plonge en sous-voie rue du Débarcadère
pour remonter au niveau de la nouvelle
route de Berne à la hauteur de l'école

Le projet de la traversée -ouest-est de la ville de Bienne par la N 5. C'est la variante D qui a été. retenue .par le
gouvernement bernois. On distingue également sur le plan le tracé de la T6_ : .
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« Weidteile » de Nidau. Elle évite ainsi
la place Guido-MuIIer. Ce tracé présente
plusieurs inconvénients. Il coupe de ma-
nière définitive la ville de son lac,
comme la voie ferrée le fait partielle-
ment. La rangée de villas le long du
Strandboden devra être démolie, de
même que les maisons locatives situées
entre la rue des Bains et l'bôtcl
Continental (côté lac). De plus, route de
Berne, le trafic intense traversera en sur-
face un quartier a forte densité de
population , sans aucune protection con-
tre le bruit.

Seul avantage, si l'on peut dire, le
raccordement de la route du Lac au fau-
bourg du Lac est très simple, ne pré-
voyant pas de bretelles pour lesquelles il
aurait fallu sacrifier le « Neptune ».
Selon M Roger Amman , ingénieur de la
ville, la suppression de ces bretelles
toutefois remet en cause la fluidité, la
sécurité du trafic. Le passage des pié-
tons, par exemple, n'est pas assuré.
Quant à ce tronçon, l'ingénieur pense
que la ville devra présenter certaines
oppositions d'aménagement :

— C'est une solution minimale qui
nous est proposée par le canton.

Pour le tracé est, la route transversale
du Buttenberg, sera couverte sur une
longueur de 850 mètres. A première vue ,
il semble donc que cette solution pour-
rait être acceptée par le comité d'initiati-
ve qui demandait la construction d'un
tunnel sous le Buttenberg.

L'« Omega-Express » est une artère à
quatre pistes qui passe au sud de la pati-
noire, traverse la Suze, l'île du Moulin,
les « champs » d'Oméga (tennis et place
de jeux). Elle canalise ainsi tout le trafic
local en provenance de Soleure et du
Jura jusqu'à Oméga. Cette proposition
suscitera certainement de nombreuses
controverses. Le Conseil municipal sié-
gera demain en séance extraordinaire
pour examiner les problèmes posés par
le tracé de cette seule artère.

AVIS DIVERS
Selon les promoteurs de cette route

express, il s'agit là d'une solution
moderne dont la réalisation est de plus
« offerte » par la Confédération, puisqu'il
s'agit du réseau des routes nationales.
Les opposants au projet estiment que les
expériences négatives qui ont été faites à
Zurich, à Berne et à Bâle devraient

servir de leçon. Pour eux, cette route
condamnerait les rares terrains à bâtir
d'un quartier tranquille situés relative-
ment près du centre. De plus,
l' augmentation future de la circulation
sera probablement inférieure à celle que
l'on avait prévue initialement, de sorte
que la fluidité du trafic devrait être
assurée, sans route supplémentaire.
« Une répartition du trafic à l'est de la
ville sur trois ou quatre routes crée
moins d'embouteillages que s'il était ca-
nalisé sur une seule artère », affirme
l'un des opposants.

Pour l'heure ce projet fait encore
l'objet d'une consultation interne des
administrations cantonale et fédérale.
Les divers offices de protection de
l'environnement, des eaux, de planifica-
tion, le département de l'agriculture,
etc., doivent aussi donner leur avis.
Une fois les oppositions levées, le plan
devra être approuvé par le Conseil fédé-
ral.

M. E.

Cette lignée de petites villas cossues longeant le Strandboden sera la
proie des pelles mécaniques : ce sera l'une des transformations les
plus spectaculaires exigées par le nouveau tracé de la N5. (Avipress)

Augmentation des impôts :
un conseiller émet des exigences

Prochaine votation communale sur le budget

De notre correspondante :
Le budget qui va être soumis, le week-

end prochain, à l'électeur biennois, pré-
voyant une augmentation des impôts, ne
paraît pas à première vue très populai re.
Des tracts plaidant le « non » ont été
distribués durant le dernier week-end et
plusieurs lettres ouvertes dans la presse
locale font état d'un certain méconten-
tement. Au Conseil de ville par contre,
et après un remaniement du budget, les
partis ont été unanimes (une fois n'est
pas coutume) pour recommander le
« oui ». Certains conseillers du bloc bour-
geois, pourtant, ont montré quelques ré-
ticences. Ainsi M. Bernasconi, directeur
des entreprises Marex et Baubedarf , qui
a déposé une motion urgente contenant
six points précis, soulignant que, si ces
derniers n'étaient pas pris en considé-
ration, il ferait « personnellement cam-
pagne contre le budget ». Pour la séance
du conseil de jeudi , le municipal a don-
né sa réponse sur les différentes exigen-
ces de M. Bernascon i qui, dans leur en-
semble, sont considérées comme irréali-
sables.

UNE ESQUISSE DE BUDGET
Quelles sont-elles, ces propositions ?

M. Bernasconi demande d'une part à
l'exécutif de présenter, d'ici à la fin
mars, une esquisse de budget pour 1976
et 1977, dans le but d'une planification
financière à longue échéance. Le muni-
cipal .explique que ce n'est pas chose fa-
cileS^our une commune. En effet, il
faudrait tenir compte d'une foule d'évé-
nements imprévisibles : le résultat de vo-
tations populaires, des modifications de
loi à l'échelle du canton et de la Con-
fédération, etc. L'exécutif fait remar-
quer qu'une tentative de planification
financière avait été entreprise dans les
années soixante, mais qu'au bout de
quelques mois déjà, il fallut renoncer à
une partie du plan. Quant à la demande
du motionnaire d'établir un projet de
budget jusqu 'en mars, le municipal es-
time « que du point de vue de son exé-
cution , ce souhait est irréalisable en rai-
son du temps qu'il faut pour réaliser un
tel travail ». D'autre part, M. Bernasconi
demande que l'on réduise de 10 % l'ef-
fectif du personnel administratif , ceci
de manière échelonnée jusqu'en 1979.
Le municipal répond qu'une étude est
déjà en cours, qu'un rapport complet
sur cette question sera remis aux con-
seillers dans l'année, «c Des mesures bien
réfléchies auront davantage d'effet que
des revendications globales irréalisables ,
il ne peut être question de définir , au-
jourd'hui , quelles seront les tâches que
l'administration devra résoudre dans le
courant des prochaines années ». con-
clut le municipal. Le motionnaire de-
mande encore que les subventions oc-
troyées aux diverses associations soient
stabilisées pour une période de trois ans.

Là aussi, l'exécutif répond négativement.
En effet, selon lui, il ne saurait être
question d'appliquer une mesure géné-
rale. Certaines institutions, à caractère
social par exemple, seraient menacées
dans leur existence, si les subventions
ne peuvent être adaptées au coût de la
vie. L'exécutif est par contre d'accord
de pratiquer un plafonnement général
des subventions dans certains cas, celles-
ci seraient attribuées en fonction de l'aug-
mentation des prestations des particuliers
directement intéressés.

UNE CAMPAGNE PERSONNELLE
A PRÉVOIR ?

Le point quatre demande que les dé-
putés biennois interviennent au parle-
ment bernois, afin que les charges, ré-
parties par la péréquation financière,
cessent de grever, de plus en plus, le
budget des communes. La construction
du gymnase par exemple ne coûte di-
rectement à la ville que 12 millions, le
reste, soit 30 millions environ, est ré-
parti entre toutes les communes.

L'avant-dernier point propose que tou-
tes les dépenses non prévues au budget
soient acceptées par la majorité des
membres du Conseil de ville, c'est-à-dire
par 31 voix,, ceci pour une période de
trois , ans. L'exécutif doute que le Conseil
de ville soit habilité à introduire la ma-

jorité absolue. De plus, il fait remar-
quer que cette façon de procéder modi-
fierait certainement le rapport des for-
ces au sein de l'assemblée. Rappelons
que le bloc bourgeois compte 29 mem-
bres contre 31 pour la gauche. Enfin,
le conseiller du parti national romand de-
mande que le Conseil de ville maintien-
ne à 8 % l'allocation de renchérissement
prévue en 1975 pour le personnel com-
munal . L'exécutif repousse cette deman-
de, l'allocation étant garantie au per-
sonnel sur la base d'un règlement qu'il
faudrait d'abord modifier.

« De plus, Bienne, comparée à d'au-
tres administrations, fait preuve de re-
tenue en la matière », écrit-il. Face à
cette réponse, devra-t-on s'attendre à une
campagne personnelle de la part de cer-
tains conseillers ? Relevons toutefois que
le budget a été déjà amputé de trois
millions et demi de francs. Des écono-
mies ne sont pratiquement plus possi-
bles. En cas de rejet du budget, les
comptes accuseront un déficit de 14 mil-
lions. Il ne restera donc qu'à réduire
les prestations communales aux citoyens :
fermeture d'institutions sociales, réduc-
tion dans les transports publics, etc. Une
augmentation des impôts est désagréa-
ble pour chacun. U faut pourtant être
conscient des conséquences qui décou-
leraient d'un refus.

Marlise ETIENNE

Aménagement : 70 millions
d'investissements en 15 ans

Au Conseil de ville de Delémont

Malgré ses 12.000 habitants. Delé-
mont , la plus importante localité du
Jura , ne constitue pas encore un pôle
d'att raction régional très important. Elle
est, cependant , appelée à jouer un rôle
de plus en plus étendu et la création
d'un canton du Jura ne manquera pas
d'influencer son développement. En dé-
cembre 1973, la Municipalité donnait

mandat au « groupe U.A. » urbanisme-
architecture) de Delémont d'élaborer un
plan d'aménagement local à moyen et
long terme. Coût des investissements
prévus en quinze ans : 70 millions dont
50 environ à la charge de la commune
après subventions.

C'est M. Dominique Nussbaumer,
responsable du groupe U.A. qui a pré-
senté, hier soir, devant le Conseil de
ville réuni à cet effet, la première étape
de l'étude. Ses auteurs l'ont divisé en
deux volets, le premier dressant un in-
ventaire fouillé de la ville, le second
émettant des prévisions en fonction de
ses potentialités. Nous y reviendrons.

Un concours d'architecture pas comme les autres
pour abaisser le prix de la construction rurale
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« Le département de l'agriculture du
canton de Fribourg, en collaboration
avec le service fédéral des améliorations
foncières, organise, sur la base du règle-
ment des concours d'architecture de la
SIA, un concours de projets pour des
constructions rurales, afin d'obtenir des
solutions qui soient rationnelles, prati-
ques, économiques et adaptées à nos
régions à prédominance herbagère ».
C'est l'article premier du règlement du
concours d'architecture qui fait suite à
un concours d'idées ouvert à quiconque.
Selon l'architecte Pierre Dumas, connu
comme constructeur d'églises et d'écoles
notamment, ce concours revêt un intérêt
exceptionnel. Des solutions résolument
nouvelles, mais souples, devront être
trouvées pour parvenir au but : abaisser
le prix des constructions rurales à envi-
ron 7000 fr. par unité de gros bétail
(UGB) : 30 à 80 % au-dessous des coûts
usuels !

Dans le canton, quelque 4000 fe rmes
datant des XVIUe et XIXe siècles de-
vraient être rénovées ou reconstruites en
dix ans : impossible ! Mais cela dit bien
l'ampleur et l'urgence du problème. Plu-
sieurs tentatives accomplies en Suisse
alémanique pour trouver de nouveaux
types de construction adéquats ont été
des échecs : le prix par UGB était exces-
sivement élevé. Ces dernières années, il
est devenu de plus en plus évident que ,
pour améliorer le revenu agricole , il fal-
lait agir sur la productivité ; donc,
revoir notamment la politique de cons-
trution rurale et utiliser ainsi équitable-

ment des subventions fédérales et canto-
nales.

Le concours est ouvert à tous les ar-
chitectes, ingénieurs et techniciens, rési-
dant en Suisse. De plus, les étudiants en
architecture des classes terminales des
Ecoles polytechniques et des technicums
suisses sont autorisés à concourir. Le
jury, présidé par M. Marcel Waeber,
architecte à Bulle , est composé de qua-
tre architectes et de quatre maîtres-
agriculteurs. Une somme de 35.000 fr.
récompensera les auteurs de six projets
classés et des achats sont prévus. Deux
travaux devraient faire l'objet de man-
dats d'exécution ; il s'agit d'une- cons-
truction en zone de montagne, à Esta-
vannens (Gruyère) et une en zone de
plaine à Lovens (Sarine).

Les progrès réalisés jusqu 'ici en matiè-
re de construction rurale de faible coût
fu rent minimes. Le sujet n'excitait guère
l'imagination des architectes, d'autant
plus que le rendement attendu n'était
pas des plus « intéressants ». Avec le
concours fribourgeois, la situation est
différente, surtout en période de réces-
sion : les architectes auront davantage de
temps à consacrer à une étude, bien que
le délai soit plutôt bref.

On voit d'emblée se dessiner une stan-
dardisation , et le danger d'un enlaidisse-
ment des campagnes et des villages.
Mais le risque . doit être couru, car
beaucoup de constructions menacent rui-
ne. D'autres ont été réparées sommaire-
ment, et souvent au mépris de l'esthéti-
que (emploi de la tôle ondulée, par

exemple) . Une construction qui portera
la marque d'aujourd'hui vaudra mieux.
Au reste, elle sera moins durable que le
type traditionnel. Et puis, la construc-
tion ru rale ne se prête pas à une préfa-
brication totale. Seuls des éléments de
base seront uniformisés. La souplesse,
les articulations possibles sont imposées
par la topographie, par la nécessité de
l'intégration au site. L'esthétique, en
somme, ne sera pas sacrifiée sur l'autel
de l'argent. Du moins la promesse en a-
t-elle été faite. M.G.

BOTTENS

une automobile conduite par une
jeune femme de la région a happé
samedi soir dans le village de Bot-
tons une passante, Mlle Anita Ulrich,
19 ans, domiciliée dans cette locali-
té. (Voir notre édition d'hier).
Traînée sur une cinquantaine de
mètres, la passante, grièvement bles-
sée, a succombé à ses blessures hier
matin à l'hôpital cantonal de Lau-
sanne.

Quant à l'automobiliste, elle a pris
la fuite sans s'occuper de sa victime,
mais a pu être arrêtée près de Vevey
dans la nuit de samedi à dimanche,
après d'activés recherches.

Issue fatale après
un horrible accident

Pas de salle à Cortébert
pour «Jura-Sud autonome»

JURA 

De notre correspondant :
Le Conseil communal de Cortébert

s'est réuni hier soir et a refusé de
mettre la salle de gymnastique à la
disposition de «Jura-sud autonome»
dont l'assemblée constitutive doit
avoir lieu samedi. Après Tavannes et
Saint-lmier, Cortébert est la troisième

commune qui refuse des locaux à ce
groupement qui défend l'idée de la
constitution d'un demi-canton du
Jura-Sud. L'assemblée constitutive de
« Jura-sud autonome » aura tout de
même lieu samedi, mais dans un lieu
tenu secret pour des raisons de sécu-
rité.

(c) un a, récemment, enterre à lista-
vayer-le-Lac, M. Alfred Bourdilloud, âgé
de 72 ans, ancien chef de garage dans la
localité. Bourgeois d'Estavayer, né en
Gruyère, le défunt était membre hono-
raire de la société locale de chant et
vétéran cantonal. Dimanche, s'est dérou-
lée, à Estavayer, la traditionnelle fête
des Bastians.

Lors de -la soirée familière du chant
de ville staviacois, un hommage particu-
lier a été rendu à M. Raymond Etienne
qui , en 15 ans, n'a manqué aucune des
quelque 500 répétitions. La société du
chant de ville est, actuellement , présidée
par M. Louis Joye et dirigée par M.
Jacques Vaucher.

A la suite de la démission de M.
Hilaire Cantin , membre du Conseil com-
munal de Rueyres-les-Prés , c'est M. Jean
Cantin qui a été appelé à lui succéder.

La vie staviacoise

YVERDON
Nonagénaire fêtée

(c) M. Peter Duvoisin, syndic d'Yver-
don, a apporté hier les vœux et cadeaux
d'usage à Mme Pauline Daetwyler-Ra-
bessoud, pour son 90me anniversaire.

Carnet de deuil
(c) Dimanche est décédé brusquement à
son domicile d'Yverdon , M. Henri Mar-
chand, âgé de 83 ans. Le défunt a no-
tamment été membre de la Loge ma-
çonnique yverdonnoise durant plusieurs
dizaines d'années. Il fit également partie
du premier comité du club des lutteurs
d'Yverdon, fut membre actif de la
section d'Yverdon de la Société fédérale
de gymnastique et membre de la société
de chant « La Lyre yverdonnoise ». Il
était chef-ouvrier aux ateliers des CFF.

Prise de sang :
récolte réjouissante

(c) Les samaritains d'Yverdon ont or-
ganisé en collaboration avec le Centre
de transfusion sanguin de Lausanne,
trois séances de prise de sang ; 1120
personnes se sont présentées et ont
donné quatre décilitres de sang en
moyenne, ce qui représente un résultat
total de quelque 450 litres.

CHEVROUX
Recensement du bétail
M. André Cuany a procédé au re-

censement du bétail de la commune de
Chevroux. Ce dernier s'établit comme
suit : 335 porcs ; 428 bovins dont 176
vaches ; 4 chevaux , 3 poneys , un âne, 6
moutons. La situation reste stable par
rapport à 1974.

SAINTE-CROIX
Dernier devoirs

Le président du Ski-club de Sainte-
Croix, M. Walter Stehle, décédé brus-
quement à l'âge de 71 ans, a été enseveli
dans l'intimité. Il faisait également
partie du comité des remonte-pentes des
Avattes et était membre actif de l'« Hel-
vétienne ».

VAUD

COURRENDLIN

(c) La paroisse de Courrendlin avait
passé commande d'un orgue, l'année
dernière, à la maison Schweingedel de
Strasbourg. Il s'agissait d'un instrument
d'une valeur de 150.000 fr., qui devait
être livré dans les trois ans et pour
lequel , comme cela se fait généralement ,
une somme de 40.000 fr. avait été versée
lors de la signature du contrat. Or la
maison française, depuis, a fait faillite.
Une assemblée de paroisse tenue di-
manche matin a pris connaissance de
cette mauvaise nouvelle. Elle a donné au
Conseil paroissial les compétences né-
cesaires pour ester en justice . Peut-être
sera-t-il possible de récupérer une partie
des arrhes. On parle de 30 % si tout va
bien.

Une autre paroisse jurassienne con-
naît les mêmes difficultés , celle de Mié-
court, en Ajoie, qui avait commandé un
instrument plus modeste (60.000 fr.),
pour lequel elle avait avancé une somme
de 20.000 francs.

Nouvelles orgues :
fausse note !

NOMINATION
A

L'ENFANT PRODIGUE
LAUSANNE, GENÈVE,

NEUCHATEL '
La Direction de l'Enfant Prodigue et
son Directeur , Monsieur Jean-Pierre
Butty, les boutiques ELLE et MISS
ELLE, les boutiques de MONSIEUR
et MONSIEUR BIS ont procédé à la
nomination de Directeur commercial
adjoint

Monsieur
Martial PICH0NNAZ

Nous félicitons le nouveau promu et
sommes assurés que, grâce à sa
connaissance, à ses qualités per-
sonnelles et à son dynamisme, notre
clientèle sera la première bénéfi-
ciaire.

VENDLINCOURT

(c) comme plusieurs autres localités, la
commune de Vendlincourt a décidé, en
assemblée, d'augmenter la quotité
d'impôts de deux dizièmes. Elle passera
ainsi de 2,2 à 2,4 ; de cette manière le
budget pourra être équilibré : 456.000 fr.
de recettes et 454.400 fr. de dépenses.

Augmentation des impôts

La voiture des « briseurs de coffres »
a-t-elle été retrouvée à Madretsch ?

La série des. cambriolages continue !
Durant le dernier week-end, nn on pi»
sieurs inconnus 'ont pénétré avec effrac-
tion au salon de thé Piazza, route de
Brugg, et à la boucherie Bell. Selon des

informations qui n'ont pn malheureuse-
ment nous être confirmées par la sûre-
té, celle-ci se cantonnant dans le silence,
deux coffres auraient été retrouvés éven-
trés dans la forêt de Belmont, alors qne
la voiture ayant probablement servi an
transport était abandonnée sur la place
de parc du cimetière de Madretsch.

Un essai pour la préparation de
l'auto-contrôle des titres de transports
sera fait à partir du changement
d'horaire, soit dès le 1er juin , on le sait,
sur les lignes Berne-Bienne et Zurich-
Meilen-Rapperswil. Un premier test aura
lieu à partir du 1er février à la gare de
Maennedorf (ZH), où un appareil d'obli-
tération automatique sera installé. Les
billets oblitérés par ce moyen
permettront aux voyageurs de prendre
place dans les voitures pour « abonne-
ments à vue » des rames automotrices de
banlieue . Le principal essai se fera en-
suite dès juin sur les deux lignes en
question.

Lignes sans contrôleurs :
un essai à Maennedorf

puis ...

(c) Hier soir à l'Hôtel-de-Ville, le tri-
bunal de prud'hommes de Bienne a siégé
en assemblée plénière sous la présidence
de M. Hans Kern, directeur des omvres
sociales. Ont été élus présidents , MM.
André Auroi, Rudolf Krill , Otto Dreier,
Félix Bangerter , Hans Berlsahinger el
Francis Pellaton. M. Hermann Zeziger a
été nommé secrétaire central, les deux
suppléants étant MM. Marcel Baechler
et André Voleri.

Enfi n, le préfet du district , M. Hirschi,
a assermenté les 107 nouveaux asses-
seurs.

Nouveau tribunal
de prud'hommes



Loterie à numéros :
pas de gagnant
au premier rang

Liste des gagnants du tirage du 18
janvier.

Le maximum de 6 numéros exacts
n'a pas été atteint.

6 gains avec 5 numéros exacts plus
chiffre compl. : 81.829 fr. 85.

150 gains avec 5 numéros exacts :
3273 fr. 20.

7812 gains avec 4 numéros exacts :
62 fr. 65.

121.221 gains avec 3 numéros
exacts : 4 francs.

D'âpres discussions en vue
devunt les Chambres fédérales
De notre correspondant de Berne :
Les Chambres discuteront la semaine

prochaine les mesures financières pro-
posées par le Conseil fédéral pour pal-
lier le mauvais état des comptes de la
Confédération.

Comme préalable au débat mémorable
que l'on attend, partis et associations
prennent position sur les mesures pré-
vues tout en se rendant compte de la
nécessité de réduire d'une manière ou de
l'autre l'écart entre les recettes et les
dépenses, écart qui s'est encore aggravé
à la suite du refus des ressources nou-
velles demandées au peuple le 8 décem-
bre dernier.

Pour sa part, la commission des fi-
nances du Conseil national n'a réussi à
rogner que 100 millions sur 1220 mil-
lions d'économies proposées. Ces 100
millions résultent de l'amputation de 100
millions de la somme demandée aux
cantons sous forme de diminution de
leur part à l'impôt fédéral direct que le
gouvernement avait fixée à 218 millions,
sans consultation des cantons d'ailleurs.

Si pour 1975 on ne prévoit pas de
recettes nouvelles, il n'en est pas de
même de 1976. Mais l'augmentation des
recettes ainsi proposées par le Conseil
fédéral (1350 millions) reçoit une
adjonction de 80 millions de la part de
la commission des finances qui propose
dès lors 1420 millions de recettes sup-
plémentaires pour 1976.

Remarquons que parmi ses proposi-
tions la commission suggère d'augmen-
ter légèrement le taux maximum de

l'impôt direct qui passerait ainsi de 10 à
11,5 %. Une correction de la progres-
sion à froid est aussi proposée sous
forme d'une réduction de 70 francs au
maximum pour les revenus bas et
moyens.

Les différentes prises de position de
partis reflètent des critiques liées à leur
programme. Les socialistes pourraient
rejeter les propositions d'augmentation
des cotisations AVS-AI.

Le parti socialiste suisse déclare ne
pouvoir accepter les mesures envisagées.
Il dit à ce propos que les couches
privilégiées de la population sont
épargnées aux dépens des couches mo-
destes, que le plein emploi est mis en
cause et que les droits du parlement et
des électeurs sont restreints de manière
inconstitutionnelle. Il exige d'ailleurs un
nouvel arrêté sur l'impôt fédéral direct.

Les directeurs cantonaux des finan-
ces se sont élevés, quant à eux, sur la
contribution de 200 millions qu 'on de-
mande aux cantons en les privant d'une
part de l'impôt direct qui leur revenait.
On sait que la commission des finan-
ces élargie vient de proposer de couper
la poire en deux, à chacun 100 mil-
lions !

Les débats diront le sort qui sera
réservé à cette proposition. L'Union syn-
dicale suisse estime d'autre part inac-
ceptable la proposition de limiter à 770
millions la participation annuelle de la
Confédération aux dépenses de l'AVS.
Pour elle l'équilibre des finances fédé-
rales pourrait être assuré dès 1976 par
un relèvement de l'impôt fédéral direct.

L'Action nationale met l'accent sur les
recettes nouvelles (impôt pour les entre-
prises qui occupent des étrangers). Les
indépendants estiment que l'on pourrait
faire plus d'économies encore. Cela
promet de belles joutes oratoires devant
le parlement pour influencer la réparti-
tion à faire des sacrifices demandés.

La proposition de porter de 30 à 35 %
le taux de l'impôt anticipé, contenue
dans le projet du Conseil fédéral pour
les recettes nouvelles en 1976 pourrait se
révéler périlleuse pour l'économie suisse
estiment certains économistes, de même
que la hausse de l'impôt sur le chiffre
d'affaires, hausse certes plus modeste que
celle qui avait été proposée à la vota-
tion du 8 décembre. Le débat qui
s'annonce devant les Chambres trouvera
certainement des parlementaires trauma-
tisés, avec l'opinion publique, par les af-
firmations officielles selon lesquelles le
ménage de l'Etat ne peut restreindre son
train de vie au-delà de ce qui est fait et
que par conséquent des imp ôts nouveaux
sont nécessaires. En attendant là réfor-
me annoncée de la fiscalité et une nou-
velle clé de répartition des ressources et
des tâches entre cantons et Confédéra-
tion, il faut parer au plus pressé : des
mesures d'austérité cette année et dès
l'an prochain un paquet de recettes nou-
velles.

C'est donc vers les parl ementaires que
l'intérêt se concentrera ce mois encore
pour connaître le sort des propositions
du gouvernement.

J.-P. G.
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Les médecins zuricois et l'affaire du « Triemli »
SUISSE ALÉMANIQUE

ZURICH (ATS) — Dans une prise
de position sur l'affaire de l'hôpital
« Triemli », publiée lundi, la société des
médecins du canton de Zurich « re-
grette que la discussion nécessaire sur
l'euthanasie ait été déclenchée par une
plainte pénale contre un médecin chef
hautement qualifié. La discussion ne
saurait avancer par des mesures répres-
sives contre un médecin conscient de
ses devoirs. »

La société s'inquiète qu 'un problème
si complexe, non seulement au point de
vue juridique ait été évoqué à l'occa-
sion d'une plainte prématurée et grave.
Elle s'est également déclarée préoccupée
par les conséquences d'une mesure telle
que la suspension des fonctions avant
la preuve des faits. La médecine mo-

derne donne aux médecins de nom-
breux moyens permettant de prolonger
artificiellement la vie de patients grave-
ment atteints. La question de savoir
quand et sous quelle forme ces possi-
bilités techniques doivent être utilisées,
restera toujours un problème médical et
humain. « Dans certains cas, le méde-
cin, après mûre réflexion, va renoncer
à prolonger artificiellement la vie et les
souffrances pour laisser au patient son
droit à mourir. Le médecin est alors
conscient qu'il peut , dans certaines cir-
constances, être punissable selon les ter-
mes de la loi. »

De l'avis de la Société des médecins,
de telles décisions ne peuvent être ré-
glées par la loi. Le médecin ne pourra
jamais se soustraire à sa tâche qui est,

dans des cas concrets, d'agir sous sa
propre responsabilité. Son but , quand
une guérison n'est plus possible, est
toujours d'épargner au patient une pro-
longation artificielle de ses souffrances.

Balance des revenus positive, mais...
La balance des revenus englobe la

balance commerciale (échanges de mar-
chandises avec l'étranger), les presta-
tions de services et les mouvements de
capitaux, avec l'étranger également. En
1973, elle a laissé un solde actif de
890 millions de francs, ce qui revient
à dire que notre économie a fourni
pour 890 millions de prestations de
plus qu'elle n'en a reçu. Depuis 1966,
la balance suisse des revenus a toujours
été active.

Dès le début de 1974, on a vu se
détériorer les perspectives de la balan-
ce des revenus, sous l'influence du ren-
chérissement des matières premières et,
en particulier , des produits pétroliers
On avait alors des raisons de craindre
une nouvelle série d'années déficitaires
(comme ce fut le cas entre 1960 et
1965). On assistait, en effet, à une aug-
mentation considérable du déficit de la
balance commerciale. II s'était élevé à
9 milliards de francs en 1973. A la
fin du troisième trimestre de 1974, il
atteignait déjà 6,5 milliards. Aussi s'at-
tendait-on pour l'ensemble de l'année,
à un déficit de la balance commerciale
plus important qu'en 1973. Fort heu-
reusement, le quatrième trimestre a été
marqué par un changement d'orienta-

tion, en ce sens que l'excédent des Im.
portations sur les exportations a été
sensiblement moins important que pen-
dant la même période de l'année précé-
dente. De telle sorte qu'à la fin de
l'exercice, le déficit de la balance com-
merciale a représenté pour la balance
des revenus une charge moins lourde
qu'on ne l'avait craint.

Le déficit de la balance commerciale
n'en a pas moins été du même ordre de
grandeur qu'en 1973. Mais l'apport ac-
tif des services (malgré un léger affai-
blissement du tourisme) et des mouve-
ments de capitaux a continué à aug-
menter. Cela nous a permis d'éviter
pour l'exercice écoulé un déficit de la
balance des revenus.

Le problème n'en est pas définitive-
ment résolu pour autant. Le renchéris-
sement des matières premières et des
produits pétroliers continue de menacer
l'équilibre de notre balance commercia-
le. On peut craindre, en 1975, un nou-
veau recul du tourisme international.
Enfin, l'évolution monétaire est défa-
vorable à nos exportations et l'on se
demande jusqu'à quel point celles-ci
pourront poursuivre leur croissance.
Rien ne nous garantit donc que nous

serons en mesure d'équilibrer la balan-
ce suisse des revenus à la fin de l'an-
née. Peut-être y parviendrons-nous si
nous savons freiner nos importations
de biens de toutes sortes et plus spécia-
lement si nous savons réduire en une
certaine mesure notre consommation de
produits pétroliers.

Les médecins ne sont
pas des assassins !
La conseillère Pestalozzi, en vou-

lant chercher à savoir ce qui se
passait exactement à l'hôpital
Triemli de Zurich, a soulevé un liè-
vre qui va maintenant susciter bien
des passions, en faisant rebondir
la controverse sur l'euthanasie.

Pourquoi ? Tout simplement par-
ce que le professeur Urs-Peter
Haemmerli a déclaré qu'une « thé-
rapie de liquide pur » était parfois
appliquée à certains de ses mala-
des.

L'expression « thérapie de liquide .
pur », en termes médicaux, signifie
çyi'uç. patient nourri artificiellement
feçbiî des iiïjettïôfls d'èau dépour-
vue , de toute substance nutritive.

Ce « traitement », ne fut bien évi-
demment appliqué qu'à des person-
nes inconscientes n'ayant aucune
chance de se rétablir. Elles auraient
pu, sans cela, végéter des mois
dans cet état-là. Mme Pestalozzi a
donc réaffirmé l'obligation morale
d'un médecin de maintenir en vie
par tous les moyens, ses patients
condamnés irrévocablement à mou-
rir.

De tout temps et dans tous les
pays du monde un peu évolués, on
s'est posé la question de savoir si
c'était un crime que d'abréger les
souffrances d'un malade ne dispo-
sant d'aucune chance de salut. Ce
n'est pas aujourd'hui qu 'on va rou-
vrir le dossier.

QUI ?
Il faut néamoins avoir vu un

membre de sa famille ou un être
cher souffrir pendant des jours et
des jours sur un lit d'hôpital alors
qu 'on savait pertinemment que la
médecine n'y pourrait plus rien,
pour comprendre le vrai problème.

Qui , en effet , voyant sa mère, son
père, sa femme ou son mari se
« consumer » à petit feu dans des
souffrances incroyables, n'a jamais
demandé à un médecin s'il ne pou-
vait pas faire une petite piqûre afin
que le calvaire du patient et de ses
proches s'achève une fois pour tou-
tes ?

Que celui que cette idée n'a ja-
mais effleuré jette la première
pierre ! Quelle serait la réaction de
Mme Pestalozzi si, un jour, elle se
trouvait placée devant un tel di-
lemme ? Réviserait-elle son juge -
ment ? Estimerait-elle alors que dé-
livrer un patient i rrécupérable de
ses maux est un meurtre, crime ca-
pital , punissable d'une peine de ré-
clusion de 5 à 20 ans ?

PAS DES ASSASSINS
Les médecins, on l'a vu récem-

ment lors d'un grand procès dans
le canton de Neuchâtel, ne sont pas
des assassins. Ils sont tout simple-
ment humains. Et quand ils consta-
tent que tout leur savoir, tous les
artifices médicaux restent impuis-
sants devant une maladie qui pro-
gresse à pas de géant et qui , à
plus ou moins longue échéance, au-
ra inéluctablement raison de leur
patient , ils s'interrogent en toute
conscience.

— Ce que j'ai fait ou ordonné
que l'on fasse à mes patients, a
déclaré le Dr Haemmerli à l'ATS,
je l'aurais fait également s'il
s'était agi de ma mère ou de mon
père en pareille situation. Et si cela
avait été moi-même, j'eusse souhai-
té que mon médecin traitant agisse
de la même manière.

Le cas de conscience auquel
chacun , immanquablement, serait
confronté en de pareilles circons-
tances, le Dr Haemmerli l'a tranché
de la manière que l'on sait. Peut-
on, objectivement, l'en blâmer ?

J. NUSSBAUM

Pour les enfants
suisses de l'étranger

BERNE (ATS). — Afin d'entretenir
des liens avec les jeunes compatriotes
vivant à l'étranger et leur fournir l'occa-
sion de découvrir la Suisse, la fondation
pour les enfants suisses à l'étranger va
organiser une collecte du 27 janvier au
8 février.

Une des principales tâches de cette
fondation, qui compte plus de 50 ans
d'existence, est d'organiser des séjours
de vacances dans notre pays* pour les
enfants suisses habitant à l'étranger.
Chaque été, en collaborâtjotf»*vec « Prû.
Juventute », elle place dani_( ;de!_ r famille*
de toute la Suisse enviroiWTflQ _ enfants
de 7 à 14 ans. Pour l'organisation dé
ces camps de vacances, la fondation a
besoin d'un large appui du' public. L'anj
passé, grâce à de nombreux dons repré-?
sentant au total plus de 240.000 francs;
et à la participation de « l'aide suisse »,
elle a réussi à offrir des vacances à
630 enfants.

La plupart de ces enfants séjournent
durant cinq semaines dans une famille.
Ceux dont les parents ont les moyens
de participer ou d'en supporter intégra-
lement les frais, sont placés dans des ho-
mes ou des colonies. Les enfants con-
valescents ou menacés dans leur santé
sont placés dans des préventoriums di-
rigés par des médecins.

Les personnes désireuses d'offrir une
place de vacances doivent s'adresser à
Pro Juventute, Seefeldstrasse 8, 8008
Zurich.

La S.B.S. et ses créances
envers un groupe italien

BALE (ATS). — Là. Société de ban-
que suisse a conclu des transactions avec
l'important groupe italien « Societa
générale immobiliare » qui déboucheront
probablement sur d'importantes créances
en faveur de la Société de banque suisse.

Or, dans un communiqué remis à la
presse ces jours derniers, la « Societa
générale immobiKare » refuse, « à notre
grand étonnement », d'exécuter ses obli-
gations contestant notamment sa respon-
sabilité découlant de ses engagement,
indique un communiqué de la « S.B.S. »
publié lundi. Les mesures nécessaires ont
été prises en vue d'assurer le recouvre-
ment de ces créances.

PRÉCISIONS DE LA S.B.S.
Un porte-parole de la Société de

banque suisse a indiqué, sur demande de
l'ATS, que la direction du groupe italien

souligne que Carlo Bordoni, directeur
d'une iiliale et..partenaire cçmmerj.j^d̂ du
financier italien Sindona, a outrepassé
ses compétences. Il s'agissait d'affaires
bancaires diverses, relevant notamment
du secteur des devises. La somme totale
des prétentions, rejetées par le groupe
italien, est de l'ordre de 150 millions de
dollars. Les créanciers, qui sont nom-
breux et que l'on ne connaît pas tou-
jours, paraissent être des personnes phy-
siques ou morales, domicilées en Suisse.

La part de la S.B.S. à cette somme est
actuellement difficile à évaluer, certaines
affaires n'étant pas terminées. Il s'agit
toutefois d'un faible pourcentage. La
solvabilité de l'établissement italien n'est
pas en cause. Des disputes internes
seraient à l'origine de l'affaire.

Stabilisation du prix des vins
indigènes du millésime 1974

BERNE (ATS). — Le préposé à la
surveillance des prix, des salaires et des
bénéfices communique que la Fédération

romande des vignerons, la société des en-
caveurs de vins suisses, la Fédération
suisse des négociants en vins et la fédé-
ration suisse des cafetiers, restaurateurs
et hôteliers ont signé une convention à
Lausanne, les 9 et 10 décembre dernier.
La convention prévoit que les prix des
vins de la récolte 1974 demeureront fi-
xés au niveau des prix de récolte 1973
conformément à la convention concer-
nant la stabilisation du prix des vins
vins indigènes du millésime 1973, passée
entre les quatre organisations précitées.
Cehe stabilisation des prix est valable
pour tous les échelons de la distribution.

Cette convention s'applique aux vins
genevois, vaudois, valaisans, fribourgeois,
neuchâtelois et de la région du lac de
Bienne.

Les parties signataires acceptent qu'une
commission arbitrale connaisse leurs li-
tiges. Le préposé contrôlera le respect de
cette convention. Une même stabilisation
des prix pour les vins de Suisse aléma-
nique a pu être obtenue, par convention
spéciale, entre la société suisse de viticul-
ture, les négociants en vins de la Suisse
orientale et la Fédération suisse des ca-
fetiers, restaurateurs et hôteliers.

TESSIN
Vol de fourrures

LUGANO (ATS). — Des inconnus
ont pénétré, pendant la nuit de samedi
à dimanche, dans un magasin de four-
rures de Lugano-Cassarate et ont em-
porté des manteaux pour un montant
de 25.000 francs environ. Les voleurs
ont pris la fuite.

Drame
à Reinach

REINACH (Bl) (ATS). — Tard dans
la soirée de dimanche, un homme de
Reinach, dans le canton de Bâle-Cam-
pagne, a abattu son fils âgé de cinq
ans puis a retourné son arme contre lui,
se blessant grièvement. Les autorités lo-
cales d'Arlesheim ainsi que la police
cantonale n'ont fourni aucune autre in-
dication. Elles ont simplement déclaré
que le déroulement du drame et ses mo-
tifs faisaient l'objet d'une enquête.

Les Chambres invitées
à ratifier des

arrangements postaux
BERNE (ATS). — Dans un message

publié lundi, le Conseil fédéral propo-
se au parlement de ratifier 9 des 10
actes finals signés au 17me congrès de
l'Union postale universelle (U.P.U.)
qui s'est tenu à Lausanne du 22 mai
au 4 juillet de l'année passée. Le seul
acte que la Suisse n'a pas signé est
l'arrangement concernant le service in-
ternational de l'épargne (prescriptions
régissant les comptes d'épargne des
clients auprès de la poste) auquel la
Suisse ne peut adhérer du fait qu'elle
n'a pas de caisse d'épargne postale. Les
textes que les Chambres sont invitées
à ratifier entreront en vigueur le 1er
janvier 1976. Il s'agit du règlement gé-
néral qui contient les dispositions assu-
rant l'application de la constitution et
le fonctionnement de l'U.P.U., de la
convention postale universelle qui com-
prend toutes les prescriptions d'ordre
général applicables aux services pos-
taux et à la poste aux lettres, ainsi que
sept arrangements relatifs à différents
services postaux autres que la poste aux
lettres, ceux-ci concernent les lettres
avec valeur déclarée, les colis postaux,
les mandats de poste et les bons pos-
taux de voyage, le service des chèques
postaux, les envois contre rembourse-
sement, les recouvrements et enfin les
abonnements aux journ aux et écrits pé-
riodiques.

La crise du bâtiment
LUGANO (ATS).— En raison de la

crise qui touche actuellement l'industrie
tessinoise du bâtiment, les jeunes techni-
ciens de ce canton, qui ont achevé leurs
études ou qui vont incessamment les ter-
miner, devront peut-être s'expatrier s'ils
veulent trouver un emploi. Ils renoue-
raient ainsi avec les habitudes de leurs
ancêtres. Des possibilités intéressantes
leurs seraient offertes notamment en
Afrique du Sud et dans les pays en voie
de développement.

D'autre part , une entreprise de cons-
truction de Lugano, qui emploie 250 ou-
vriers, a été chargée, par le gouverne-
ment libyen, de réaliser plusieurs routes
à une quinzaine de kilomètres de Tripo-
li. Le montant de ces travaux s'élèvera à
18 millions de francs.

A partir du 20 janvier , l'entreprise tes-
sinoise enverra en Libye le cinquième de
son effectif , des machines et du matériel.
Le groupe de 50 personnes environ sera
composé de techniciens tessinois et d'ou-
vriers italiens.

Portier attaqué
à Zurich

Zurich, (ATS). — Deux inconnus ont
attaqué lundi matin , vers 3 h 25 le por-
tier d'un hôtel de Zurich. Après l'avoir
menacé avec un revolver, les deux mal-
faiteurs lui ont vaporisé un liquide cor-
rosif au visage à l'aide d'un atomiseur.
Dans la loge du portier, ils sont ensuite
parvenus a fracturer un tiroir qui conte-
nait trois cassettes d'argent. Les deux in-
connus ont réussi à emporter au total
une somme d'environ 4.500 francs. Le
portier n'a pas été blessé.

E2JH> Perspectives économiques
La hausse des prix sera conditionnée

par la progression des coûts notamment
du fait de l'indexation des salaires.

COUP D'ŒIL RÉTROSPECTIF
SUR 1974

Le ralentissement conjoncturel déclen-
ché par la crise du pétrole s'est poursui-
vi en 1974. Le taux de croissance a sen-
siblement baissé surtout du fait de la
baisse de la demande interne de biens
et de services. Les investissements ont
fortement diminué dans la construction
du fait non seulement de l'arrêté sur la
construction et des restrictions monétai-

res, mais également des tendances struc-
turelles à la récession.

La demande de l'étranger est restée
vive surtout durant le premier semestre.
Les hausses de. prix ont pu être répercu-
tées sans fléchissement de la demande.

Ce ne sont évidemment pas les mou-
vements commerciaux toutefois qui ont
provoqué les fortes variations de la va-
leur de notre franc, mais en grande par-
tie les capitaux spéculatifs étrangers
cherchant à se placer dans notre écono-
mie. La politique de flottement du franc,
du fait de cette pression spéculative, ne
peut permettre, toutefois d'atteindre un
cours correspondant aux échanges réels
de notre appareil national de produc-
tion.

La balance des revenus accuse un lé-
ger excédent, tandis que le déficit de la
balance commerciale a augmenté et que
des excédents de recettes proviennent des
services et des revenus de capitaux à
l'étranger.

Mais la politique monétaire restricti-
ve, l'absorption partielle des liquidités
excessives de 1971 et la hausse des prix
se sont accrues. Après une hausse des
prix à l'importation au premier semestre,
on a assisté à une augmentation des
prix internes durant le second semestre.
Les hausses de salaires ne pouvant plus
être compensées par une amélioration de
la productivité, elles compriment les bé-
néfices et influencent négativement l'équi-
libre entre l'offre et la demande.

J.P.G.

guettent à nouveau leurs proies

Par protection, adoptez Vicks VapoRub
pour vous frictionner la poitrine et le dos.
Le lendemain matin, vous vous sentirez
déjà beaucoup mieux. La toux gênante a
cessé. Vous pouvez de nouveau respirer
par le nez. Vlcks VapoRub combat les re-
froidissements de deux façons: en agissant
sur la peau et par Inspiration d'émanations
calmantes. Vlcks VapoRub convient particu-
lièrement aux enfants de tout âge, car il est
d'usage externe. En vente dans les phar-
macies et les drogueries.

Toux, rhume, enrouement

Plaisirs de neige: skieurs,
connaissez-vous votre code?

La route a son code. Le ski, le
sien également. Encore insuffisam-
ment connu pourtant de nombreux
pratiquants et mis au poin t par la
Fédération internationale de ski.

Le ski, c'est une vérité de La
Police, connaît une vogue croissante
en Suisse et dans les pays voisins.
L'image des vacances blanches est
entrée dans les mœurs. Et à chaque
saison hivernale les villes qui tous-
sotent dans le brouillard se vident
de leurs habitants en f in  de semai-
ne. Du Jura aux Alpes, les skieurs
de tout âge vont au rendez-vous du
soleil et de l'air pur. Au rendez-
vous de la joie. Oui, mais toute
médaille a son revers. Et les acci-
dents de ski ont malheureusement
tendance à suivre une courbe ascen-
dante. Un chiffre en dit long. 8000
accidents (su r les 80.000 relevés cha-
que année) sont dus à des colli-
sions qui auraient pu être évitées en
observant certaines règles. Le skieur
qui enfreint ces règles et provoque
un accident est tenu pour responsa-
ble et peut être poursuivi pénale-
ment. Vous avez peu t-être le tem-
p érament d' un champion mais n'ou-
bliez pas que vous n'êtes pas seul
sur les pistes. Faites vôtres les re-

commandations du code du ski. Sur
les pistes, la qualité d'un skieur se
mesure aussi à sa discipline !

Il est donc utile de rappeler que
le skieur doit se comporter de façon
à ne pas mettre autrui en danger
ni à lui porter préjudice, qu'il doit
adapter sa vitesse et son comporte-
ment à ses possibilités p hysiques et
aux conditions générales du terrain
et du temps. Le skieur qui en suit
un autre doit choisir son parcours de
manière à ne pas mettre en danger
celui qui le précède. Le dépasse-
ment peut se faire par la droite ou
par la gauche, en prévoyant une
distance suff isante pour permettre
les évolutions du skieur dépassé. Le
skieur pénétrant sur une piste doit
s'assurer, en regardant vers le haut
et vers le bas, s'il peut le faire sans
danger pour autrui et pour lui-
même.

Il faut  éviter de stationner sur les
pistes, dans les passages étroits ou
sans visibilité surtout. En cas de
chute, la piste doit être dégag ée le
p lus rapidement possible. Le skieur
qui monte doit utiliser le bord de
la piste et même s'en écarter en cas
de mauvaise visibilité. Il  en va de

même pour celui qui descend à pied.
Dans cet éventail de mesures de

sécurité, la signalisation joue égale-
ment un grand rôle. Le skieur doit
absolument respecter les balisages,
les signaux d'indication ou de dan-
ger et les tableaux de barrages et
d'avertissements.

En cas d'acciden t, toute personne
doit prêter assistance et prendre les
premières mesures qui s'imposent sur
le lieu de l'accident : skis croisés
plantés à une dislance suffisante du
blessé et alerter le service de se-
cours. Tout témoin ou victime d'un
accident , responsable ou non, doit
se faire connaître. Celui qui enfreint
ces règles et provoque un accident
est tenu pour responsable.

Voilà en résumé les grandes li-
gnes du code du ski. De quoi ra-
fraîchir les mémoires défaillantes.

Et maintenant bon ski ! Oui mais
au fait , après le fœhn , la nature
qui s'est mise en tenue de printemps
vraiment trop tôt, il ne reste plus
qu 'à attendre... encore un peu de
neige.

Ce début 75 n'a pas été riche en
matière d'or blanc!

Ed. Sz.

I ACTUALITÉ SUISSE ET ROMANDE

Oui à la solution
du délai

BERNE (ATS). — L'Union suisse
pour décriminaliser l'avortement a
décidé de recommander la solution du
délai. Dans un communiqué diffusé lun-
di, « l'U.S.P.D.A. appuie avec soulage-
ments la résolution suisse proposant la
solution du délai, ajoutée in extremis
aux résolutions du congrès de la femme
qui s'est tenu ce week-end à Berne.
L'U.S.P.D.A. espère que le parlement
tiendra compte de la décision de la ma-
jorité des femmes et de la commission
du Conseil national d'adopter, en même
temps que des mesures de prévention et
d'aide sociale à la maternité, la solution
du délai avec libre choix du médecin.
L'U.S.P.D.A. estime que cette solution
constitue le seul compromis autorisant le
retrait de son initiative pour décriminali-
ser l'avortement ».

SCHAFFHOUSE (ATS). — Le canton
de Schaffhouse va participer par un prêt
de 150.000 francs au redressement finan-
cier de la compagnie de navigation suis-
se du lac Inférieur et du Rhin, ainsi que
l'a décidé lundi le Grand conseil par 47
voix contre deux. Une mesure de sou-
tien pour un montant analogue a été de-
mandée il y a quelques jours au parle-
ment thurgovien. La compagnie espère
obtenir ainsi au total des contributions
de l'ordre de 600.000 francs. Plus d'une
douzaine de communes riveraines ont
déjà accordé des subventions s'échelon-
nant de 2000 à 85.000 francs. Jusqu'à
aujourd'hui , seule la ville de Constance
a refusé d'octroyer un prêt de 30.000
francs.

Schaffhouse : le canton
vient en aide

à une compagnie
de navigation

Nouvelle centenaire
GRYON (VD) (ATS) — Mme Louisa

Aulet-Keim fête mardi ses 100 ans révo-
lus à Gryon, au-dessus de Bex, dans les
Alpes vaudoises. D'origine alsacienne,
mais née à Gryon le 21 janvier 1875,
la nouvelle centenaire épousa en 1907
un j ardinier de ce village et eut deux
filles. Elle est veuve depuis 1963. Mme
Aulet-Keim entre en bonne santé dans
Sa lOlme année. Elle se promène enco-
re volontiers.
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COUTURE
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DAIM-CUIR
Mouton retourné
retouchés,réparés,
etc. par spécialiste
Veston-pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture,
Temple-Neuft , Neu-
chàtel. Tél. 25 41 23.



Un face à face sans concession
d hockey sur gj^T] Sur le front du championnat suisse de ligue B

Neuchâtel reçoit Fribourg à Monruz

A Langenthal, Neuchâtel a renoué
avec la victoire. U était tant Quinze
matches sans succès, ça use ! Terri-
blement. Il convenait de réagir. Or, la
réaction attendue s'est produite à l'exté-
rieur. Le fait est significatif de la volon-
té des Neuchâtelois de sauver leur place
en ligue B. Certes, l'heure n'est pas
encore venue de pavoiser, la route
restant à parcourir est longue, très
longue, semée d'embûches. Il faudra les
surmonter les unes après les autres. A
force de travail, de volonté, de patience,
la possibilité de conserver une place en
ligue B est envisageable.

Maintenant que Neuchâtel a raccroché
au peloton des mal classés, il convient
de ne plus se laisser distancer et, sur-
tout, d'éviter la perte dn moindre point

par rapport à ces mal classés. La venue
de Fribourg s'inscrit dans cette ligne.

Pour l'entraîneur Aucoin et ses proté-
gés, les raisons de vaincre ce soir à
Monruz sont identiques à celles des
Neuchâtelois. C'est dire que l'affronte-
ment va être total, sans concession, la
moindre erreur pouvant se payer chère-
ment.

LA FORMULE
Ce match, Neuchâtel doit l'aborder

dans le même état d'esprit, dans les
mêmes dispositions tactiques que celui
de samedi à Langenthal. Il n'y a plus
place pour le sentiment, le compromis.
A Langenthal, Huggler a « tourné » à
deux lignes d'attaque dès le début de la
rencontre. La formule a porté ses fruits.
Elle permet à des joueurs comme

Dolbec de mieux s'exprimer. Souvent le
Canadien est décrié, comparé à certains
de ses compatriotes évoluant en Suisse,
ces derniers jouant parfois la presque
totalité de la rencontre. Or, si, par
exemple, Vincent (Fleurier) peut se le
permettre, c'est qu 'il évolue à un poste
« inoins fatiguant », tant il est vrai qu'eu
défense un joueur est sollicité d'une tout
autre manière qu'en attaque.

Homme dangereux pour l'adversaire
(tir, rapidité, « dribble »), Dolbec a be-
soin de jouer pour s'exprimer. A Lan-
genthal il a démontré, une fois de plus,
ses qualités. Et ce soir ? Une fois encore
l'ailier gauche de la première ligne sera
l'homme visé par les Fribourgeois. Il
incombe à ses partenaires de le « libé-
rer », de lui créer des espaces libres où
il puisse s'engager et placer son tir.

Mais Dolbec n'est pas seul « à faire
Neuchâtel ». Quadri est un élément clé.
A yingt ans — il les fêtera le 25 sep-
tembre — le gardien neuchâtelois a fait
oublier son successeur Friedli. Doté d'un
bon réflexe, ce maçon de profession est
sûr dans ses arrêts au gant. Certes, il
manque parfois de concentration. Un
défaut corrigible. Il reste néanmoins
une pièce capitale dans le jeu de Hugg-
ler.

Et puis, à l'heure où l'équipe renoue
avec la victoire, Zingg (20 ans le 10
mars prochain) retrouve le chemin des
filets adverses : deux buts contre Fleu-
rier, un à Langenthal. C'est de bon
augure au moment où Gygli (deux buts
samedi), se met, lui également, à mar-
quer.

Voilà donc l'équipe de Monruz relan-
cée. A elle de poursuivre, de s'engouf-
frer dans la brèche ouverte samedi soir
face au néo-promu. Or, ce soir, Fri-
bourg ne sera pas un adversaire com-
plaisant. Tout au long de la phase
initiale, les hommes d'Aucoin — il avait
succédé à Reto Delnon en cours de
saison — ont apporté la preuve d'une
certaine valeur. Ils entrèrent même en
lice pour accéder au tour de promo-
tion. Et puis, dans ce tour de reléga-
tion , ils ont acquis trois points, dont un
devant Fleurier récent vainqueur, d'une
courte longeur, de Neuchâtel.

DÉTERMINATION
Battu sévèrement à Langenthal (8-1),

les « Pingouins de la glace » traversaient
ce soir-là une crise, Nadau et l'un des
frères Vonlanthen étant condamnés au
rôle de remplaçants pour des raisons
disciplinaires. Une preuve d'autorité
d'Aucoin (ou de son président ?) afin de
remettre l'église au milieu du village. La
leçon semble avoir payé malgré la dé-
faite contre Lugano. Samedi, l'équipe
tessinoise était trop forte. Et puis elle
avait retrouvé Molina dans le but. La
précision a son importance.

Toutefois, les Fribourgeois firent
preuve de combativité, de volonté, de
détermination. Des qualités qu'ils affi-
cheront certainement dans quelques
heures à Monruz. Il conviendra de leur
faire échec. Comme il faudra forcer
Boschung à capituler. Le vétéran fri-
bourgeois reste la valeur sûre de
l'équipe, l'homme pouvant, à lui seul,
faire pencher la balance.

Neuchâtel remis en selle par sa vic-
toire — elle appelle confirmation —
à Langenthal, Fribourg déterminé après
avoir mis un terme à sa crise interne :
l'affiche est alléchante en raison de
l'enjeu, de ses conséquences sur l'avenir
des deux formations engagées dans ce
face à face sans concession.

P.-H. BONVIN

LA CHASSE AUX POINTS. — Tant pour le Neuchâtelois Bonjour (à
gauche), que pour le Fleurisan Fornoni, elle se poursuit...

(Avipress - Baillod)

Fleurier : déplacement difficile
Toujours invaincue après quatre ren-

contres dans le tour de relégation ,
l'équipe fleurisane vient ainsi d'amasser
un petit capital de points qui ne man-
quera pas de se révéler précieux lorsque
l'évolution du classement permettra
mieux de comprendre la signification
réelle des matches joués à ce jour. En
ce sens — et cela bien que Martigny ne
soit pour l'instant que rarement désigné
comme candidat potentiel à la relégation
— le déplacement des Fleurisans, ce soir
en Valais , doit faire l'objet d'une atten-
tion toute particulière en vertu du prin-
cipe admis selon lequel les points que
Martigny se voit contraint de concéder
actuellement, il devra, pour se sauver,
les rechercher ailleurs , peut-être juste-
ment là où les Vallonniers pourraient le
souhaiter par la suite.

Ayant toujours eu de la peine à s'im-

poser en Valais, Vincent et ses coéqui-
piers vont au-devant d'une tâche diffici-
le. Le match risque d'être particulière-
ment équilibré , les hommes de Pillet
ayant , avec le retour de Sarrazin , retrou-
vé l'équilibre qui leur faisait défaut au
début de la saison alors que , parallèle-
ment , Fleurier a montré son actuelle
santé morale samedi dernier, en parve-
nant à remonter une marque déficitaire.

PRÉFÉRABLE
Pour les gars du Val-de-Travers, ga-

gner une nouvelle fois apporterait enco-
re un regain de confiance. Et , lorsque la
tête et la queue du classement sont si
proches, il est pour le moins préférable
de se maintenir dans les tout premiers
rangs !

J.-P. D.

Bonne opération pour Zurich
En une semaine, Zurich a réussi

une excellente opération : après avoir
écarté temporairement Zoug au Hal-
lenstadion , il en a fait de même de
Bienne dans la ville de l'Avenir. Cer-
tes, tout n'est pas encore joué. Mais
l'option prise par les hommes de Ro-
bertson ne manquera pas de jouer un
rôle pour la suite de la compétition
au niveau du tour de promotion.

Or, pendant que Zurich obtenait
l'essentiel à Bienne, Zoug (à Lausan-
ne) et Viège (à Davos) renvoyaient
deux des outsiders à leurs chères
études. Tant pour les Vaudois de
Lindberg que pour les Grisons du
capitaine"Durst , l'espoir d'accéder à
la ligue A- n'est pins qu'un souvenir.

Ainsi , Zoug.'-quatre jours après son
échec face à Zurich , s'est rappelé aux
bons souvenirs de chacun, alors que
Viège assume son rôle d'outsider
sans complexe. Il est vrai que face
aux gros bras, Bienne avait large-
ment* çécié. ;•« Ce soif-là ;noi}s avions
de là réussite » affi rmait 'Blank alors
que samedi l'équipe du président
Gassmann en manqua. Quant à
Arosa, il poursuit son bonhomme de
chemin... en cédant un point à For-
ward dont les résultats dans ce tour
de promotion confirment les possibi-
lités.

Ce soir, Zoug et Zurich ne de-
vraient pas connaître de gros problè-
mes à résoudre d'autant plus qu'ils
jouent à domicile, recevant, respecti-
vement, Davos et Arosa. 11 convien-
dra simplement de veiller au grain.

Pour sa part , Bienne se rend à
Morges. Un déplacement à ne pas
prendre à la légère. Quant à Lausan-
ne, il ne sera pas à noces à Viège
face au « rouleau compresseur »
valaisan...

Dans le tour de relégation, la sur-
prise est venue de Langenthal où
Neuchâtel a acquis ses deux premiers
points. Les points de l'espoir ? Vain-
queur à Fribourg (Boschung lui a
évité une humiliation) Lugano a re-
joint Fleurier en tête du classement.
Ce Fleurier qui est parvenu de jus-
tesse à sauver un point contre Bâle,
la révélation du mois de janvier.
Pour sa part , Olten a évité que Mar-
tigny ne creuse le t rou entre les équi-

pes de tête et les mal classés. Voilà
lès jeunes Valaisans de Pillet replon-
gés dans le doute après un bon dé-
part.

Ce soir, mis à part Neuchâtel -
Fribourg, les affrontements oppose-
ront les équipes de tête aux mal clas-
sés : Martigny reçoit Fleurier, Bâle
attend Olten, Lugano accueille Lan-
genthal. Une occasion de creuser le
trou... ou de le combler !

P.-H. B.

Ligue A
1. Berne 18 13 3 2 99 51 29
2. Chx-Fds 18 14 0 4 112 72 28
3. Langnau '18 112 5 82 56 24
4. Kloten IS 8 1 9 77 70 17
5. Ambri IS""*"! '9  65 71 17
6. Villars 18 7 0 11 54 72 14
7. Sierre 18 4 1 13 51 109 9
8. Genève 18 3 0 15 72 111 6
, Ce soir : La Chaux-de-Fonds -
Langnau (matches précédents 2-5, 7-
5) ; Genève Servette - Berne (3-5, 3-
6) ; Seirre - Ambri Piotta (6-2, 4-4) ;
Villars - Kloten (5-1, 2-3).

Ligue B, promotion
1. Zurich 4 4 0 0 24-7 8
2. Zoug 4 3 0 1 25-9 6
3. Bienne 4 3 0 1 28-15 6
4. Viège 4 2 0 2 22-22 4
5. Arosa 4 1 1 2  16-23 3
6. Forward Mor. 4 1 1 2  11-19 3
7. Lausanne 4 1 0  3 6-20 2
8. Davos 4 0 0 4 10-25 0

Ce soir : Forward - Bienne (2-6, 8-
6) ; Viège - Lausanne (5-7, 4-4) ;
Zoug - Davos (6-2, 2-4) ; Zurich -
Arosa, (7-3, 7-5).

Ligue B, relégation
1. Lugano 4 3 0 1 24-16 6
2. Fleurier 4 2 2 0 14-12 6
3. Bâle 4 2 1 1  22-21 5
4. Martigny 4 2 0 2 16-21 4
5. Olten 4 1 1 2  16-14 3
6. Langenthal 4 1 1 2  18-15 3
7. Fribourg 4 1 1 2  12-17 3
8. Neuchâtel 4 1 0  3 14-20 2

Ce soir : Neuchâtel-Sports - Fri-
bourg (7-1, 2-8) ; Martigny - Fleu-
rier (1-10, 4-4) ; Bâle - Olten (5-5, 3-
6) ; Lugano - Langenthal (2-3, 6-5).

Coupe de Suisse: une grosse surprise à Pully
|<̂ - basketbaii , |  Le champiomiiit avait fuit relâche le week-end passé

Comme on pouvait le prévoir, la
reprise de la compétition sur le plan
national n'a pas manqué de ménager
quelques surprises dans le cadre de la
coupe de Suisse. La plus surprenante
vient de Pully qui n'a fait aucun com-
plexe face au « co-leader » actuel du
championnat de division supérieure. Pre-
gassona a, en effet, subi une déconvenue

qui dérange sensiblement ses plans car
pour les Tessinois, le déplacement sur
les bords du Léman ne devait avoir
qu'un caractère de promenade. Les Vau-
dois ont annoncé la couleur et lancé un
sérieux avertissement à leurs futurs ad-
versaires.

Face à Vevey, qui s'annonçait redou-
table, Neuchâtel a causé une belle satis-

faction à ses « supporters ». Plus que la
victoire elle-même, ce sont surtout les
perspectives d'avenir qui sont réjouissan-
tes pour les hommes du Panespo. Les
moments pénibles que la formation a
traversés au cours du premier tour du
championnat devraient être quo mauvais
souvenirs si les Neuchâtelois affichent
autant de résignation et de volonté que
lors de cette brillante qualification. La
première confirmation qu 'ils sont en
mesure d'apporter prend le visage de
Fédérale Lugano dont la venue à Neu-
châtel — samedi prochain — suscite
depuis plusieurs saisons déjà une curiosi-
té qui déplace la grande foule au Panes-
po.

Qualifiés sans surprise, Fribourg
Olympic et Fédérale Lugano n'ont connu
aucun problème alors qu'au contraire,
les deux clubs Genevois sont éliminés
sans appel. Viganello — futur hôte du
Panespo — obtient une victoire in extre-
mis face à Lugano Molino au cours
d'une rencontre intense à souhait comme
seuls les derbys tessinois peuvent connaî-
tre .

Avec un peu de chance, Nyon est par-
venu à vaincre Champel. Cette explica-
tion entre formations de ligue nationale
B a révélé l'excellent basket qui se prati-
que à ce niveau . Ce dernier a également
permis à l'Uni de Bâle d'obtenir une
belle qualification.

L'ordre du tirage au sort pour les
1/4 de finales, qui se joueront le 15
février prochain , promet une nouvelle
fois des échanges spectaculaires qui au-

ront la composition suivante : Neuchâtel
Sports - Viganello ; Fédérale Lugano -
Martigny ; Pully - Uni Bâle ; Nyon -
Fribourg Olympic.

M. R.

Les « Switzerland alpines »
dans quatre j ours au Panespo

Hier soir s'est tenue à Neuchâtel
une conférence de presse concernant
la présentation de l'équipe profes-
sionnelle « Switzerland alpines » dont
le premier match aura lieu au
Panespo samedi en fin d'après-midi.
A cette occasion, l'équipe helvétique
affrontera les « Iberia superstars »
d'Espagne.

Ces rencontres, jouées selon les
règles américaines professionnelles,
sont appellées à promouvoir le
basketball en Suisse. C'est ainsi , que
le président de la Fédération suisse,

g ÉTAT-MAJOR. — Lors de la conférence de presse, M. Parry (à gau- g
I che), le P.D.G. Kikpatrick (debout), Holley (entraîneur) ont présenté g
jj les « Switzerland alpines ». (Avipress - Baillod) g
Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

M. Rouiller a tenu à marquer le pas,
déclarant, notamment, dans son dis-
cours : « Notre Fédération a saisi
l'importance de la conférence de ce
soir et a tenu à être représentée
parmi vous. Elle est consciente
qu 'aujourd'hui à Neuchâtel se pose le
premier acte public officiel de
l'équipe professionnelle « Switzerland
alpines » ...

Nous aurons l'occasion de revenir
plus en détail sur cette première qui
ne manquera pas d'attirer la grande
foule au Panespo.

Qui bousculera les grands?
j g ë^^l  

ski 
< Géant » de Fulmpes

La première période de la coupe du
monde se terminera aujourd'hui avec le
slalom géant masculin de Fulmpes, dans
le Tyrol autrichien , qui remplace
l'épreuve initialement prévue à Kran-
jska Gora et reportée faute de neige. .

Ce « rattrapage », alors que la seconde
période de la coupe du monde a déjà
commencé , ce week-end , par les courses
du Hahnenkamm à Kitzbuhel , devrait
déboucher , une fois de plus , sur une
lutte serrée entre les trois skieurs qui
sont en tête de la coupe du monde :

— L'Autrichien Franz Klammer ,
meilleur descendeur de la saison qui , à
Kitzbuhel , vient d'égaler le record de
Jean-Claude Killy en remportant cinq
descentes de suite.

— L'Italien Piero Gros dont la re-

nommée de slalomeur n'est plus à faire.
— Un autre skieur Transalpin, Gus-

tave Thoeni, triple vainqueur de la coupe
du monde, qui vient de donner, la
preuve de son immense talent de skieur
complet en se classant deuxième de la
descente et en gagnant le combiné après
avoir obtenu une assez décevante
treizième place en slalom spécial , due à
un excès de prudence imposé par les
responsables de la « squadra ».

Pourtant , ce slalom géant de Fulmpes
ne se réduira pas à une lutte tripartite :
d'autres auront sans nul doute leur mot
à dire, et parmi eux l'Italien Paolo de
Chiesa, le Norvégien Erik Haker et,
surtout , le Suédois Ingemar Stenmark,
qui a obtenu cette saison des résultats
presque aussi bon en géant qu 'en spécial.

rminiii "i ni i i _

Le match à trois va rebondir
MgjggS automobilisme Monte-CaHo

Après un repos bien gagné de 36
heures, les 73 rescapés du 43me Rallye
international de Monte-Carlo ont
attaqué dès lundi soir, la seconde phase
qui est en réalité le plat de résistance
avec le parcours commun Monaco-Vals
les Bains-Digne-Monaco (1560 km) truffé
de 9 épreuves spéciales.

Le match à trois (Lancia - Fiat - Al-
pine Renault) va donc rebondir. Cha-
cune des marques a d'ailleurs des
espoirs bien différents. Chez Lancia ,
avec le seul Sandro Munari , actuel
« leader » de l'épreuve, on préférerait un
sol plutôt sec. Du côté de « Fiat », la
pluie et un peu de neige seraient les
bienvenues. Enfin , dans le clan <t Al pine
Renault » on souhaite ardemment une
neige drue et épaisse.

A quelques heures seulement du pre-
mier départ , on venait d'apprendre que
le col de Turini était légèrement en-
neigé, en revanche, jusqu 'à présent les
autres épreuves spéciales, même celle
tant redoutée du Burzet sont humides,
certes, mais pratiquement sans neige. Il
est vrai que le temps dans ces régions
des Alpes et de l'Ardèche se modifie
souvent brusquement.

Pendant deux nuits et une journée —
l'arrivée du parcours commun est prévue
pour mercredi à partir de 10 heures —
avec une neutralisation de près de sept
heures à Vals-les-Bains, la bataille va
faire rage. En nombre, les forces ne sont
pas égales. Une seule « Lancia stratos »
contre quatre « Fiat » et quatre « Alpine
Renault ». Mais le temps va jouer un
rôle très important ainsi que le choix
des pneumatiques.

Après le col de Turini , les concur-
rents attaquent ce matin le Burzet (45
km) puis ils se reposeront à Vals-les-
Bains , de 9 h à 16 h dans l'après-midi.

CLASSEMENT
1. Munari - Mannucci (lt) Lancia

Stratos , 38'58" ; 2. Allen - Iglka (Fin)
Fiat Abarth 124, 40'53" ; 3. Bacchelli -
Scabini (It) Fiat Abarth 124, 41'33" ; 4.
Mikkola - Todt (Fin-Fr) Fiat Abarth
124, 41'44" ; 5. Rohrl - Berger (Al) Opel
Ascona 41*51" ; 6. Darniche - Mahe (Fr)
Fiat Abarth 124, 41'55" ; 7. Nicolas -
Laverne (Fr) Alpine , 42'05" ; 9. Thérier
- Vial (Fr) Alpine , 43'13" ; 10. Henry -
Gelin (Fr) Alpine, 43'36".

Augert : première victoire « pros »
Le skieur fiançais Jean-Noël Augert,

ancien champion du monde de slalom
spécial , a remporté sa première victoire
chez les professionnels dans le slalom
parallèle de Hunter Mountain (New-
York), troisième épreuve du champion-
nat du monde des « pros ». Augert (25
ans) a battu en finale l'Autrichien
Harald Stufer.

Un autre Français, Patrick Russel , a

pris la troisième place en battant l'Au-
trichien Harald Rofner. A l'issue de ce
slalom spécial, le classement du cham-
pionnat du monde professionnel est le
suivant : 1. Henri Duvillard (Fr) 102 p ;
2. Hank Kashiwa (EU) 90; 3. Jean-
Noël Augert (Fr) 54 ; 4. Otto Tschudi
(No) 42 ; 5. Werner Bleiner (Aut) 37 ; 6.
Josef Odermatt (S) 32.

CYCLISME
• Le comité national suisse a refu-

sé d'accorder une licence de profession-
nel aux amateurs élite Johannes Gnae-
dinger et Sergio Gerosa, et ce pour In-
suffisance de résultats et erreurs dans
le contrat proposé.

# Conformément à la rotation en vi-
gueur, la présidence du comité national

du cyclisme a passé de Karl Graf (SRB-
Zurich) à Louis Perfetta (UCS-Genève).
Au cours de sa première séance de l'an-
née, le comité a approuvé le calendrier
1975 et entendu un exposé de l'entraî-
neur national Carlo Lafranchi sur la
préparation de l'équipe suisse pour les
championnats du monde qui auront lieu
le 26 janvier à Melchnau.
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Retour
de McLaughlin

à Neuchâtel
A la fin du championnat 1973-74,

Tom McLaughlin, le talentueux
joueur américain qui évolua avec la
formation du Panespo aux côtés de
Woytowicz, était retourné en Améri-
que. Ses perspectives sportives se
tournaient vers le basketball pro-
fessionnel et il figurait récemment,
dans la liste des joueurs pressentis
dans la formation des « Switzerland
Alpines » pour le nouveau cham-
pionnat européen.

Désireux de ne pas perdre son sta-
tut d'amateur, Tom a renoncé aux
« pros » et entreprend une tournée
d'étude en Europe. De passage à
Neuchâtel, il s'est vu proposer par
les dirigeants neuchâtelois une place
dans l'équipe jusqu'à la fin du cham-
pionnat. C'est ainsi que McLaughlin
évoluera samedi déjà, face à Fédé-
rale, ce qui apportera aux Neuchâ-
telois une stabilité bienvenue.

La Chaux-de-Fonds sur sa lancée...
Dans ce troisième tour les Monta-

gnard affichent un net retour en forme :
ça tourne rond dans tous les compartie-
ments !

Samedi, à Kloten on doutait. Ce fut
une révélation et l'affront subit au pre-
mier tour était effacé. Comment s'expli-
queur une telle tenue ? Tout se situe au
niveau de la cohésion dans le cadre de
l'équipe. En effet, la défense joua par-
faitement, Brun déployant une tenue
exemplaire. De plus, les attaquants ont
manœuvré avec un réel bonheur en s'at-
tachant non seulement à harceler la
défense zuricoise, mais encore en dou-
blant leurs camarades de la défense. Une
fois de plus, dans le troisième tieip-
temps Pelletier lançait deux lignes seu-
lement.

Ce soir, contre Langnau, cette me-
sure sera très certainement reconduite.
L'équipe se doit pendant quarante
minutes, d'harceler sans cesse son par-
tenaire. Puis vient le durcissement
contre lequel il est presque impossible
de pénétrer ou d'obtenir un renverse-
ment susceptibe d'enlever à La Chaux-
de-Fonds le droit de prétendre à la vic-
toire totale. Toujours à un point de
Berne, La Chaux-de-Fonds veut garder
cette position à quatre jours de se ren-
dre sur l'Allmend.

Comme il n'y a pas de blessé, ni de
malade pour cette troisième édition avec
les club de l'Emmental, Gaston Pelle-
tier fera confiance à l'équipe victo-
rieuse de Kloten. P. G.

Ligue A : Langnau rentre dans le rang
La dix-huitième journée , en ligue A,

s'annonçait particulièrement difficile
pour La Chaux-de-Fonds qui risquait ,
d'un seul coup, de reperdre les deux
points grignotés la semaine précédente
sur Berne. Mais La Chaux-de-Fonds a
fort bien passé le cap toujours dange-
reux de Kloten. Elle s'est même relati-
vement mieux tirée d'affaires face aux
« Aviateurs » que Berne ne l'a fait
devant Sierre.

LÉGER PLUS
En pays zuricois, l'ancien champion a

confirmé son regain de vitalité et sa
maîtrise a impressionné. Le tenant du
titre, par contre, a peiné, sur sa pati-
noire, face à l'un des clubs menacés par
la relégation. Le passage à vide des Ber-
nois se confirme donc. Depuis le début

de l'année, on note un léger « plus » en
faveur des Neuchâtelois. Espérons pour
eux — et pour l'intérêt de la compéti-
tion — qu 'ils sauront en profiter same-
di, jour où ils se rendront eux-mêmes à
l'Allmend.

INCONSTANCE
Langnau , lui , rentre dans le rang.

Tenir tête au deux « grands » jusqu 'au
terme de la compétition est au-dessus de
ses forces. On n'en est pas surpris. Par
contre, ce qui étonne, c'est qu'il ait
capitulé devant Villars et cela en Em-
mental. Son triomphe de jeudi (9-1) sur
Ambri Piotta ne lui a sans doute rien
valu. Il faut être constant dans l'effort
pour se maintenir régulièrement au som-
met. Langnau est encore un peu trop
jeune pour afficher cette constance. Mais

les « tigres » ne sont pas morts. Ils dé-
fendront leur troisième place et gare à
ceux qui ne prendront toutes les pré-
cautions voulues en les affrontant !

Ambri Piotta n'a pas eu pitié de
Genève Servette, qui a longuement
espéré remporter au moins un point , à
la Vallascia. Finalement battus de peu ,
les Genevois doivent encore croire en
leur chance. Il reste vingt points en jeu
et deux confrontations directes avec
Sierre. Clerc et ses coéquipiers tiennent
encore leur sort entre leurs mains.

Ce soir, La Chaux-de-Fonds et Berne
auront chacun une délicate mission à
remplir. Les Montagnards attendent
Langnau. Lors de leur premier passage
aux Mélèzes, Cusson et ses hommes se
sont inclinés de peu (5-7). Suivant l'état
d'esprit dans lequel ils se trouvent, ils
mèneront à nouveau la vie dure aux
Turler, Huguenin et autres Dubois. De
son côté, Berne ne se rend pas sans
soucis aux Vernets où il va affronter un
Genève Servette luttant avec force con-
tre la relégation. Précédé de deux cour-
tes victoires sur ce même adversaire,
Berne pourrait bien , cette fois, avoir
maille à partir. Mais cette rencontre
peut aussi marquer son réveil.

ESPOIR SIERROIS
Sierre est en droit d'espérer récolter

un point face à Ambri Piotta, contre qui
il a généralement assez de réussite. Si tel
était le cas, ce pourrait être la fin des
espoirs genevois. C'est dire que les Va-
laisans ne vont pas compter leurs
efforts ! Entre Villars et Kloten, l'ex-
plication sera tout amicale, ces deux
formations n'ayant plus à se battre que
pour l'honneur. Heureuses équipes !

F. P.



fi HAUSERMANN S.A.
$S entreprise de menuiseries normalisées cherche,
fe pour compléter son équipe, à Neuchâtel : i

1 une employée de bureau
I une sténodactylo
Wm Ambiance agréable

jËj l  Travail intéressant et varié

yi Tous les avantages sociaux d'une grande entreprise

ÈH Entrée en fonction Immédiate ou pour date à con-
£?$| venir.

¦/"¦':"' Prière de prendre contact dès aujourd'hui avec
!&] M.F. Charlet, Clos-Brochet 35, Neuchâtel.
§| Tél. (038) 24 52 88.

NEUCHÂTEL-SPORTS B. C.
FRIBOURG

Ce soir, à 20 h 30,
1

à la patinoire
de Monruz

Championnat
de ligue B

Tour de relëgation

Neuchâtel est rentré de Langenthal l'en-
jeu dans sa valise. Enfin deux points 1 Les
points de l'espoir ? C'est à espérer très sin-
cèrement.

Cette victoire ne doit pas rester éphémè-
re. Elle doit être accompagnée de nouveaux
succès, à commencer par ce soir contre
Fribourg à Monruz. Battus chez eux con-
tre les Tessinois de Lugano, les « Pingoins
de la glace » partagent désormais l'avant-
dernière place du classement avec les So-
leurois d'Olten et les Bernois de Langen-
thal. Tous sont à un jet de pierre des Neu-
châtelois de Huggler.

Au cours de la phase initiale du cham-
pionnat, nos Neuchâtelois ont souvent été
placés dans une situation analogue, cla
place de la sécurité » à portée de mains.
Or, chaque fois ils ont échoué.

Ce soir il s'agira donc de saisir cette
chance, de laisser Fribourg derrière soi sur
le coup de 23 heures et cela à quatre jours
de recevoir Olten. Un Olten que Neuchâ-

tel peut rejoindre en fin de semaine et mê-
me dépasser si d'aventure l'équipe soieuroi-
se perdait ce soir à Bâle.

Les circonstances sont donc favorables
pour notre équipe. Le moment est venu de
lui témoigner une fois encore notre attache-
ment , notre foi en ses possibilités. En ve-
nant en nombre ce soir à Monruz, nous
pouvons apporter notre pierre à l'édifice,
nos encouragements ne laissant pas nos
joueurs insensibles.

Vainqueur à Langenthal, Neuchâtel a re-
noué avec cette victoire après laquelle il
courait depuis de longues semaines. De
plus, ces « points de l'espoir », il les a
acquis à l'extétieur ce qui démontre sa vo-
lonté de s'en sortir.

L'heure est donc venue de prendre le che-
min de Monruz , de soutenir notre club, de
lui prouver notre attachement. Car, au tra-
vers de cette saison difficile, avec des
moyens modestes, Neuchâtel prépare son
avenir.

Liste des membres
du « Puck d'or»

Tapis Gans-Ruedin, Neuchâtel ; Impri-
merie Moser S.A., Neuchâtel ; Hilden-
brand & Cie, installations sanitaires,
Neuchâtel ; Laiterie R. Debrot, Neu-
châtel ; Meubles Meyer, Neuchâtel ;
FAN-L'EXPRESS, Neuchâtel ; Minex
S.A., Neuchâtel ; Entreprise S. Facchi-
netti S.A., Neuchâtel ; A. Amann, vins,
Neuchâtel ; Imprimerie Krattiger, Cor-
celles ; Bura & Linder, peinture, Neu-
châtel ; Clairvue, Neuchâtel ; Etablisse-

ments Allegro, Marin ; Madliger & Chal-
landes, ing., Neuchâtel ; C. Gueissaz,
commerçant, Neuchâtel ; Martin-Pêcheur,
Neuchâtel ; Bureau d'ingénieurs Alle-
mand Jeanneret Schmid S.A. ; Neuchâ-
tel ; Menuiserie S. Piana, Neuchâtel ;
Restaurant du Littoral, Neuchâtel ; Bar
à café Au Galop, Neuchâtel ; P. Uhler,
Auvernier ; J.-P. Besancet, physiothéra-
peute, Neuchâtel ; Tricots élastiques « Vi-
so» Saint-Biaise ; P. Scheigegger, Lau-
sanne ; B.C.N., Neuchâtel ; Pharmacie-
droguerie Tripet, Neuchâtel ; Haefliger
& Kaeser, Neuchâtel ; J.-V. Degoumois,
Neuchâtel ; H. Berner, Neuchâtel ;,
Fruits - Import, Boudevilliers ; Institut
« Agena », Neuchâtel ; L. Vuilleu-
mier, Fontainemelon ; Pharmacie Bor-
nand, Neuchâtel ; Chaussures J. Kurth
S.A., Neuchâtel ; M. Morax, Neuchâtel ;
Restaurant La Grappe, Neuchâtel ; Dr.
G. Praz, Neuchâtel ; Dr. P. Girardet,
Neuchâtel ; Restaurant des Chavannes,
Neuchâtel ; P. Rognon, Peseux ; Elec-
trona S.A., Boudry ; Quincaillerie Bail-
lod, NencBâtel ; Alimentation E. Gi-
rod, Concise.; Station-Service Prébarreau ,
Neuchâtel ; F.T.R., Neuchâtel ; F.-Ed.
Vessaz, Marin ; U. Zollinger, Marin ; Dr
A. Porchet, Neuchâtel ; Neuchâtel-Sports
section boules ; F. Uhler, Neuchâtel ;
F. Pahud, Bôle ; R. Baeriswyl, Neuchâ-
tel ; Radio-TV Courvoisier, Boudry ;
Bauermeister et Cie, install. san., Neu-
châtel ; Imprimerie A. et W. Seiler, Neu-
châtel ; Petitpierre et Grisel, Neuchâ-
tel ; Garage M. Facchinetti, Neuchâtel ;
J.-P. Schorpp, Peseux ; K. Buhler, Saint-
Biaise ; Ondulux plastique, Cormon-
drèche.

On peut adhérer au « Puck d'or » en
tout temps.

Cotisation annuelle de Fr. 200.- pen-
dant trois ans. Place assise couverte à
Monruz. Cep 20-1166.
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Visitez à Neuchâtel le
centre de l'ameublement

Grande exposition «ur 6 étages MsmMffîÈSÊÊÊœm ^̂ ^̂ ^^^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ ^^^̂  î ^^̂ ^^^^̂3000 m2 - 30 vitrines fÊ^̂ ^^̂ ^̂  I I I B> I ¦ J H I BlMjI3IBjHlS___l200 chambres â coucher, salles WSf^MlH 5̂=5 L ¦ I 
¦¦¦ m ¦ 1 

¦¦4 
HfeÉBHà manger, ¦UiiSîCl SéÉSBml̂ UL̂ MSi ^ _̂w J^_____________^___Hstudios BX' ¦ I Inlif» UU ______

Pius de 1000 itiDubles T i  TC u ^TriWf \MimSwmmnMI J_mBfl_BfiB MjMgj_.J.M I Î IVSI ml
H I

AUDI-NSU:
r» *•»« > __. Audl 50/so;ioo

T —"ARAGE HlPnunci.. t» NSU RO SO7| | | | | "| ^^
r̂S^̂ ^̂ Sl .̂UNDEH p 

py ^̂ ^ CHRYSLER USA: .

"¦ ' '  ̂ -* VW: Golf
Psssst

Pierre-à-Mazel 25 - Tél. 24 72 72 - 2000 NEUCHATEL Scirocco
Utilitaires

SENN pOUr tOUte OCCasiOn SAINE Mécanique navale
EVINRUDE - SKIBSPLAST

vous présente la formation probable de
NEUCHÂTEL-SPORTS H.-C.

QUADRI
HUGGLER SCHMIED

HENZEN VALLAT
Y. YERLY PAROZ DOLBEC

ZINGG PELLATON GYGLI
STEINER CHEVALLEY BURGER

JEANRENAUD SCHREYER P. YERLY SANDOZ
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ivE «Je suis entré à Securitas parce que j'aime f - '
A'.- A .  être indépendant dans le travail. Mes chefs (
l̂ M savent qu'ils peuvent me faire confiance.
WsË J'ai une place stable et un bon salaire.
l '̂ Al L'horaire de travail me convient d'autant
AAm mieux que je suis marié et que j'ai deux
y "f : enfants. En effet, c'est pendant la journée r
t J: qu'ils ont besoin de leur père. Pas le soir,
'A " ¦ : : ' ¦ quand ils sont au lit.»

m̂Z.m^é\m ¦__MBt5a^£* ^a 8,Prébarreau
jel ,1 ' r Fl S _tf*Ŝ  NU 2004Neuchâtel
WW lil l̂ %« r̂ir Wfl Téléphone 038 244525

Nous cherchons

vendeuse
auxiliaire
le samedi
également.
Faire offres sous
chiffres A 920.024
à Publicités,
48, rue Neuve,
2500 Bienne.

Commerce de détail
situé au cœur de la
vllel de Neuchâtel
cherche

UNE DAME
pour travaux de
magasinage et de
manutention. Travail
5 jours par semaine.
Bone mémoire
souhaitée.

Faire offre à case
postale 1172, à
2001 Neuchâtel.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

|| FTR l t
T̂ FABRIQUES DE TABAC REUNIES SA NEUCHATEL T̂

y^— MEMBRE 
DU 

GROUPE PHILIP MORRIS 
^̂

^m Pour compléter l' effectif de notre personnel à Neuchâtel , y**
nous cherchons un

* EMPLOYÉ DE ?
% LABORATOIRE t
^  ̂ titulaire d'un certificat fédéral de capacité de type A, et ^P̂

? 

ayant si possible déjà une certaine expérience industrielle. 
^̂

? 

Notre nouveau collaborateur se verra confier la modification T
ou l'amélioration de méthodes d'analyse. II devra procéder à 

^Mdes travaux en chimie organique, des analyses sur des ^P̂

? 

méthodes physio-chimiques, y compris la chromatographie 
^̂en phase gazeuse, l'utilisation des substances marquées, ^̂ r

etc. .

^̂  Appelé à travailler de façon indépendante , le candidat que r̂

? 

nous choisirons devrait montrer de l'intérêt pour les problè- 
^̂mes d'ordre technique et électronique. Préférence sera don- ^̂ r

? 

née à une personne ayant d'assez bonnes notions en 
^̂anglais. ^̂ m

? 

Nous offrons des prestations sociales de tout premier ordre, 
^̂ainsi qu'un restaurant d'entreprise , divers clubs de loisirs , ^̂? "̂  ?

^̂  
Offres et renseignements aux ^*

? 

Fabriques de Tabac Réunies SA. T
Service de recrutement, 2003 Neuchâtel ^M
Tel. 038 211145 - interne 225 ou 226. i

CMMMW\ ZURICH Mp | ZURICH^WMTJ ASSURANCES UiB&H ASSURANCES

¦i Je cherche

collaborateur
spécialisé dans la branche « assurances choses ». Tra-

¦i vail intéressant et bien rémunéré à personne dynamique
;,; ayant de l'esprit d'initiative.
, Date d'entrée en fonction au plus tôt ou à convenir.

Adresser offres manuscrites, aveo curriculum vitae, cer-
tificats et photographie, à : André Gavillet, agent général
de la Zurich-Assurances, case postale 1145,

4 2001 Neuchâtel.
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LA MOB Fondés en 1940

Entreprise de nettoyages
en tous genres
Nouveau : DÉTACHAGES ET
SHAMPOOINGS TAPIS

Méthode TASKI
Raymond Gay-Balmaz
Neuchâtel-Peseux
Tél. (038) 3166 87

RENÉ SCHENK
Votre fournisseur pour vos

articles de sport
Ski - hockey - football

Aiguisage de patins
Chavannes 7 et 15 • Tél. 25 44 52

ALFRED GROSS
Appareillage • Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver « Schultess »

Coq-d'Inde 24 Tél. 25 20 56

RITZ & O*
MENUISERIE
ÉBÉNISTERIE
Neuchâtel

Ecluse Tél. 25 24 41

Î EN ÂDREMENT
i"8 dorure

restauration
«bel relchland

¦sr H pareç lO
S) i| neuchâle l
<g f[ __ tel: 84 8218

WILLY VUILLEMIN
Maître couvreur

Entreprise de toitures
en tout genre

Quai Suchard 14
Tél. (038) 25 25 75 2003 NEUCHATEL

SERVICE COMPTABLE
Tenue de comptabilités v ^Bouclements - Bilans
Déclarations d'impôts

AREUSE (038) 422856
¦__n___R__ _̂^H»______M_____»

Couple du métier cherche à louer
éventuellement à acheter

un petit
café-(restaurant)

à Neuchâtel ou aux environs im-
médiats (littoral). Sérieuses réfé-
rences. Tout de suite ou pour
date à convenir.
Adresser offres écrites à JJ 3641
au bureau du journal.

A vendre

Alfa Romeo 1300 Tl
état impeccable, 60.000 km,
3200 fr.
Tél. 25 06 90.

Moto
Florett Kreidler,
prix à discuter.

Tél. 42 24 32.

Particulier vend

Citroën
Ami 8
1971, expertisée.

Tél. 51 16 63.

Superbe
occasion.
Limousine
4 portes,
6 places,

Austin
1300 GT
Modèle 1973,
de première
main. Traction
avant 18.000 km.
Expertisée, avec
garantie.
Prix : Fr. 7950.—
Grande facilités
de paiement ,
échange.

P|
A vendre petite

Lambretta
Luna
en ordre de marche,
350 (r.

Téléphoner aux
heures des repas au
24 18 49.

A vendre

Jaguar 2,81
XJ 6, 1971, moteur,
embrayage,
échappement refaits.
Prix intéressant.

Tél. (038) 33 40 22.

Occasion
unique
Peugeot 204
1970, 65.000 km,
toit ouvrant.
Expertisée.
Parfait état.
Garage M. BARDO
S.A., Sablons 47.
Neuchâtel.
Tél. (038) 2418 42-
24 18 44.
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Beaucoup de personnalité La Sunbeam 1300 Super n'est pas la voiture de tout le monde. Elle
s'adresse surtout aux individualistes qui sont séduits par sa race toute britannique.

Beaucoup d'habitabilité Avec la Sunbeam 1300 Super, le conducteur dispose d'une grande
«S places» où les passagers peuvent étendre leurs jambes.

Beaucoup de finition La Sunbeam 1300 Super a sa coupe et son style «very british».
Ce style, vous le retrouverez dans la finition de l'aménagement intérieur où chaque détail

/V contribue au confort: par exemple, sièges-couchettes et moquette partout
XggjgSni^̂ . Beaucoup de Sécurité Les équipements de sécurité ont fait l'objet de

j é ê Ê  ÉÉ .̂ soins attentifs sur la Sunbeam 1300 Super. L'habitacle est renforcé, on a prévu
y / m £ x § jf âtM  JBJJPJK . deszonesdedéfonnationprogressive,doublecircuitdefreinage,avecServo-

Wyff lS& Êj S H jj S & Mf i p  f jj b  frein Girling, volant de sécurité, pneus à carcasse radiale, etc.

llB» ^SxïdâOlu Beaucoup de Sobriété Avec son rafTinement bien â elle et son
is H -Bf tempérament à part , la Sunbeam 1300 Super n'en ménage pas moins votre
iffl ; mil bourse: son prix est modeste, son entretien négligeable et elle se contente de 5

 ̂ p Sunbeam 1300 Super: I
Di<« iT0tr.CtPctntam.tr» B63UC0UD DOUX JB 1.9950 ."" +fri_l« do transport. Fr. 75.- I

Simca/Chrj'sler ce quo l'on TOUS oITrt , j . « t. _u_-j n sien 1
«luëro. B wt »rtt à rttowc I» 4M. Il existe une version de la Sunbeam déjà pour Fr. 8850.- ^

8ZRWB
Concessionnaires : Neuchâtel : A. Waldherr, tél. (038) 2419 55. Fleurier : C. Hotz , tél. (038)
61 29 22. Le Landeron : J.-B. Ritter, tél. (038) 51 23 24.
Fontaines : E. Benoit, tél. (038) SSIBÏS . Les Verrières : A. Haldi, tél. (038) 6613 53.
Peseux : M. Briones-Morales , tél. (038) 31 47 55.

aux'Gourmets
:. I Toutes spécialités, cherche des : r -

I vendeuses I
I vendeurs I

I de bonne formation pour les rayons fruits et légu- I
I mes et charcuterie. Salaires intéressants, ambiance I .
I de travail agréable.

I Adresser offres ou téléphoner au magasin, rue du I
I Trésor 9, 2002 Neuchâtel. Tél. 2512 34.

Succursale suisse d'une entreprise Internationale da la branche
pharmaceutique cherche par suite d'expansion 

^̂  ̂ \

\fr\fvpk ff\nf*tinn " Promotion et vente dans les hôpitaux de produits pharmaceutique»
VVHf »7 ILil lUUUn. et de matériel médlco^hlrurglcal.

\ff\liC fll/P7" Sens d'organisation et de vente, tacllité de contact, bonne présentation,
VvJMO ClvC_r_c.. i inclination pour la branche pharmaceutique.

Expérience comme délégué médical, ou droguiste, préparateur,
représentant commercial. Nous vous Prlons d'adresser
Age Idéal: 28-38 ans; bilingue Irançals/allemand. f08 offres ou de téléphoner
"̂  à la Direction d'ABBOTT AQ,

JVfri f f C nfflTin Q " Salaire fixe, bonus, Indemnisation frais de voyage/voiture, caisse de retraite. casa postale, 6300 Zoug,
• Vl/UO (Jllf 1/ffO. Travail Indépendant dans une équipe jeune et dynamique. Tél.042 214545

i

Restaurant Beau-Rivage
NEUCHÂTEL
cherche pour entrée immédiate ou date à convenir :

un nettoyeur-casserolier —
un caviste-garçon d'office
une dame de buffet responsable
Ull BXIul DUTlbl (heures régulières)

Faire offres ou se présenter le soir dès 19 h.
Tél. (038) 25 47 65.

Pour compléter son service d'ins-
pection, importante société de
distribution cherche

gérante-tournante
Aucune formation spéciale n'est
requise.

'— Formation assurée par nos
soins

*•'*'— Salaire au-dessus de la
moyenne

— Frais de déplacements payés
en totalité

— Conviendrait à personne
habile et consciencieuse.

Les personnes Intéressées adres-
seront leur offre de service sous
Chiffres 93-62'340 4
Annonces Suisses S.A.,
24, rue du 23-Juln,
2800 Delémont.

Salon de coiffure
pour dames cherche un coiffeur
ou une coiffeuse. Possibilité de
reprendre le commerce.

Tél. 33 20 30.

Nous achetons ou acceptons en
paiement

vieil or
bijoux et couronnes dentaires, quel
que soit leur état.

Toutes les bagues (aussi des brillan-
tines) et toutes les montres (même
abîmées).
Dès réception de votre envol nous
vous faisons une offre par écrit ou
par téléphone. En cas de non-accord ,
objets renvoyés immédiatement.
Gloor-Zwingli, horlogerie-bijouterie
Zopfli , 6004 Lucerne.

Magasin d'électricité cherche une

vendeuse
v

ayant quelques années de
pratique.

Adresser offres écrites, avec pré-
tentions de salaire et références,
à CB 3631 au bureau du journal.

MENUISERIE - ÉBÉNISTERIE
Région Lausanne, occupant 25 personnes, cherche

H DE FABRICATION
Nous exigeons :
Formation professionnelle approfondie
Connaissance des chantiers et des métrés
Sens de l'organisation d'entreprise
Et capable d'initiative

Habitué à diriger du personnel
Et au contact de la clientèle

Age désiré :
28 à 40 ans

Nous offrons :
Poste de travail avec larges possibilités d'action
Collaboration directe avec la direction
Travail très varié et intéressant

Avantages sociaux

Salaire en rapport

Entrée en fonction à convenir

Faire offres, avec références, sous chiffres,
PS 40458 à Publicitas, 1002 Lausanne.



Montréal 76 : oui ou non ?
^§y oiympis.̂ "] |_es prochains Jeux d'été s'annoncent sous de mauvais auspices

Le travail devait reprendre hier a Montréal ,
sur le chantier olympique paralysé depuis deux
semaines par la grève sauvage âes charpentiers
en fer. Les ouvriers du bâtiment ont , en effet
décidé de se satisfaire de la hausse de salaire de
85 cents l'heure que le gouvernement du
Québec a imposé à leurs employeurs de leur
accorder.

La paix revenue sur le chantier , au moins
provisoirement , reste le problème du finan-
cement des jeux de 1976 dont on discutera
aujourd'hui à Québec, en commission parle-
mentaire, avec la participation du maire de
Montréal , M. Jean Drapeau , et des diri geants
du COJO (comité organisateur des Jeux
olympiques). Selon les dernières estimations
rendues publi ques par le COJO et que le maire
conteste d'ailleurs , les Jeux de Montréal se
solderont par un déficit de 203 millions de
dollars. Or , personne, jusqu 'à présent, ne s'est
déclaré disposé à combler un tel déficit.

Le gouvernement fédéral a donné son
concours à la ville de Montréal pour mettre en
œuvre son programme «d'autofinancement»
des Jeux. Il a autorisé la tenue d'une loterie, la
frappe d'une monnaie et l'émission de timbres
à surcharge. II assurera , en outre , la protection

i des athlètes et des visiteurs et fournira , par le
truchement de Radio Canada, le matériel
nécessaire à la retransmission des épreuves par
la télévision. Il se refuse à faire plus. « On nous
a affirmé qu'il n'y aurait pas de déficit » a
déclaré le premier ministre du Canada,
M. Pierre Elliott Trudeau. « La ville nous a
présenté un budget, la province des garanties,
et c'est sur ia foi de ces documents que nous
avons appuyé la candidature de Montréal. »
Sauf erreur, a-t-il ajouté. « Messieurs Drapeau
et Bourassa (premier ministre du Québec)
sont des hommes de parole, des administra-
teurs qui savent ce qu 'ils font ».

Le gouvernement du Québec, en effet , s'est
engagé implicitement à résoudre les difficultés
financières que pourraient rencontrer les
organisateurs des Jeux. Il a, toutefois, fixé une
limite à sa participation éventuelle; 5 à 10
millions de dollars. Pour que cette limite soit
respectée, il faudrait envisager des formules de
rechange, notamment pour le stade qui
coûterait , à lui seul , dans sa conception
actuelle , quelque 350 millions de dollars ! Or,
M. Drapeau est hostile b toute initiative de ce
genre qui priverait Montréal des installations
prévues.

Au-delà du prestige attach é à la présenta-
tion des Jeux olymp iques, le maire de
Montréal veut profiter de l'occasion pour
dotet sa ville d'une infrastructure sportive
dont , affirme-t-il , elle aurait de toute façon
besoin. Par son intransigeance , il s'attire les
foudres de la presse qui lui reproche son goût
pour les grandeurs et ne lui pardonne pas. en
outre , d'avoir fait appel à un français , l'archi-
tecte Roger Taillibert , pour construire le stade
olympique.

CONTRE LES SYNDICATS ?

Les organisateurs des jeux de 1976 se
trouvent donc placés au confluent de trois
pouvoirs jaloux de leurs prérogatives (le
municipal , le provincial et le fédéral) et qui
livrent , en coulisse, des combats politiques.

Certains commentateurs soupçonnent le
premier ministre du Québec,
M. Robert Bourassa, de profiter des jeux
olympiques pour briser les reins du syndicat de
la construction. II aurait délibérément laissé
pourrir la situation dans ce secteur de façon à
discréditer les syndicats, tenus responsables
des difficultés du COJO. Intervenant ensuite
pour «sauver» les Jeux olympiques d'un
naufrage certain , il mate, du même coup les
ouvriers du bâtiment dont l'agitation persis-
tante sur le chantier de la baie James - un
projet de développement de douze milliards
de dollars - rebute, dit-on , les investisseurs
étrangers.

COUP DUR

Quoi qu 'il en soit de ces hypothèses, l'avenir
des Jeux olympiques est désormais entre les
mains des hommes politiques : ou bien
M. Drapeau renoncera à son stade , ou bien le
premier ministre Bourassa débloquera des
crédits pour les Jeux , ou bien encore le
premier ministre Trudeau fera un geste, par
exemple de proposer la frappe d'une monnaie
olympique en or dont le produit de la vente
irait au COJO. Mais il ne fait de doute pour
personne que si, d'aventure , les Jeux de
Montréal devaient finalement être annulés ,
c'est l'image de marque du Canada qui en
souffrirait le plus. En revanche. M. Bourassa
aurait tout à gagner d'un succès des jeux
olympiques sans le concours financier du
gouvernement fédéral. Ces considérations
seront à l'esprit de tous aujourd'hui lors de la
réunion de la commission parlementaire.

SPECTACLE DÉSOLANT. - L'état actuel des «travaux», à Montréal. Au second plan, ce qui doit devenir le stade olym-
pique n'est encore qu'un large cratère... (Téléphoto AP)

Départ positif de Neuchâtel-Sports
\f kjf s, volleyball ] Les tours finals de ligue B ont débuté

Petit week-end puisque seules les forma-
tions des tours de promotion de ligue B
jouaient.

Fortunes diverses pour les équipes mascu-
lines de notre région. Colombier recevait
Nœfels. Jouant en dessous de leurs possibilités,
les Neuchâtelois n 'ont jamais été en mesure
d'inquiéter les Glaronnais, cela en raison ,
surtout de la mauvaise forme des attaquants ,
qui , d'habitude sont le point fort de cette
formation.

Neuchâtel-Sports s'est imposé après plus
d'une heure quarante-cinq de jeu face à la
formation allemande de Waldshut. La forma-
tion locale aurait dû remporter ce match en
trois sets, mais elle a péché par excès de
confiance, ayant gagné le premier set très
facilement. Les Allemands, très homogènes et
mobiles en défense, ont pris confiance, gagné
les deux sets suivants, et même eu, au 4mc, une
balle de match! Mais, pour terminer, les
Neuchâtelois ont eu une belle réaction. Ils
reviennent de loin. Espérons que cette
mésaventure leur profitera pour la suite du
championnat. . ...- .,.,..-; ¦ '¦=¦

Dans les autres rencontres, chez les
messieurs, victoires des favoris, Rapperswil et
Lausanne, alors que chez les filles, on constate
que toutes les formations romandes ont gagné.
Pourtant , tout le monde croyait le groupe Est
plus fort. On peut relever la magnifique
victoire de Colombier, qui a concédé un set par
manque de concentration, les deux premiers
ayant été obtenus très facilement.

Ri.su ta ts Messieurs: Berne-Rapperswil
0^3 ; Neuchâtel-Sports-Waldshut 3-2
15-2/16-18/6-15/16-14/15-9 ; Colombier-
Naefels 0-3 3-15/8-15/6-15; Lausanne-
Tornado 3-1. - Dames: Berne-Montana 3-1 ;
Bienne II - Minerva 3-2; Colombier-Basler
3-1; 15-6/15-1/13-15/15-6, Chênois-Spada
3-1. R Mi

Championnat régional
1* li gue masculine: Chaux-de-Fonds-

Saint-Aubin 1-3 ; Val-de-Ruz-Valtrens 3-1,.

AU PANESPO. - Une intéressante phase opposant les Neuchâtelois
Schuwey (3), Debrot (8) et Favre-Bulle aux Allemands Maier (21) et Nored.

(Avipress-Baillod)

Mari n-Chaux-de-Fonds 3-1 Valtrens-
Saint-Aubin 3-1; Bevaix-Val-de-Ruz 0-3;
Chaux-de-Fonds-Valtrens 3-0; Marin-
Savagnier 3-0; Neuchâtel Sports II-Marin
2-3. - 2mc ligue masculine: Val-de-Ruz II-Le
Locle 3-2, Bevaix II-Fleurier 3-0, Cressier-
Colombier 1-3, GV Chaux-de-Fonds-Le
Locle 3-2, Neuchâtel-Sports III-Le Locle 3-2,
Val-de-Ruz II-Fleurier 3-0, Colombier-
Uni-Neuchâtel 2-3, Marin II-Suchard 1-3,
Marin II-Cressier 3-2, Sokol Neuchâtel-
Cortaiilod 3-1, Fleurier-Le Locle 0-3, Bevaix
II-Val-de-Ruz II 1-3, Sokol Neuchâtel-Marin
II 2-3.

Juniors masculins: Saint-Aubin-
Chaux-de-Fonds 0-3, INCA Neuchâtel-
Chaux-de-Fonds 0-3, Saint-Aubin-Cressier
3-1, Cressier-INCA Neuchâtel 3-1. lre ligue
féminine: Le Locle-Uni-Neuchâtei 0-3.- 2™°
ligue féminine: La Coudre-Val-de-Ruz 0-3,
Cortaillod-Cressier 0-3, Neuchâtel-Sports
Ill-Colombier II 3-0. - Juniors féminins:
Avenches-Peseux 3-0, Neuchâtel-Sports-
Cressier 3-0, Avenches-Cortaillod 3-0,
Peseux-Cortaillod 3-0.
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Le Tournoi des cinq nations
a débuté

Le traditionnel Tournoi des cinq nations a
débuté par une surprise avec la nette victoire
du pays de Galles sur la France, à Paris. Au
parc des Princes, devant 50.000 spectateurs,
les Gallois se sont, en effet , imposés par 25-10
après avoir mené au repos par 17-7. Dans
l'autre match figurant au programme de cette
journée initiale , l'Irlande a battu l'Angleterre
par 12-9 (6-9), au stade de «Lansdowne
Road» de Dublin. Résultats de la première
journée:

A Paris : France-Galles 10-25 (7-17). - A
Dubl in :  Irlande-Ang leterre 12-9 (6-9). -
Classement : 1. Pays de Galles et Irlande 1/2. -
3. Angleterre et France 1/0. L'Ecosse n 'a pas
encore joué.

:0) rugby
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Les matches amicaux
de Neuchâtel Xamax

' ' .' -.- fl- ' ¦ -CT*J! ?!:; "!.'' r . . .."VPM
J0*& fbotball

Neuchâtel Xamax F.-C. a établi ainsi son
programme de matches préparatoires au
second tour du championnat de ligue A :

Samedi 8 février: Granges-Neuchâtel
Xamax ; samedi 15 ou dimanche 16:
Bienne-Neuchâtel Xamax à Nidau ou Anet;
lundi 18 ou mardi 19: Central Fribourg-
Neuchâtel Xamax ; samedi 22: Aarau-
Ncuchâtel Xamax ; mercredi 26 ou jeudi 27:
Lausanne-Neuchâtel Xamax à Yverdon;
dimanche 2 mars : Neuchâtel Xamax-Sion;
dimanche 9 mars : Neuchâtel Xamax-Zurich.

Sérieux ennuis
pour D. Cramer

La fédération des Etats-Unis de football
(U.S. Soccer Fédération) a déposé une plainte
et a demandé 10 millions de dollars en
dommages-intérêts contre l'entraîneur
ouest-allemand Dettmar Cramer et le club
bavarois « Bayern Munich » devant un tribunal
new-yorkais pour rupture de contrat.

La fédération américaine reproche à
Cramer, également entraîneur adjoint de
l'équipe d'Allemagne, d'avoir rompu son
contrat pour accepter les propositions du
fameux club allemand. Cramer était entraî-
neur de l'équipe nationale américaine depuis
le 7 juillet dernier.

Selon la plainte déposée en justice , la
fédération des Etats-Unis a subi des
«dommages financiers substantiels» , car elle
prépare ses équipes pour des rencontres
internationales amateurs et professionnelles.

L'équi pe des Etats-Unis , actuellement en
tournée au Moyen Orient , doit rencontrer ,
prochainement , les Bermudes dans le premier
tour du tournoi préolympique.

G.C. quatrième à Berlin
Les Grasshoppers de Zurich ont finalement

pris la quatrième place du tournoi en salle de
Berlin , qui a été remporté par Hertha Berlin.
Classement final :

1. Hertha Berlin 16 p. -2. Hambourg 12.-
3. Tennis Borussia Berlin 11. -4. Grasshop-
pers 8. - 5. Eintracht Francfort 7.-6. Borussia
Moenchengladbach 6.
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<jm cyclocross

Première manche
du championnat
romand d'hiver

Le Genevois Gilles Blaser a remporté la
première manche du championnat romand
d'hiver , qui s'est déroulée à Lutry, sous une
pluie diluvienne. Classement:

1. G. Blaser (Genève) 23 km 400 en 1 h
05'02" ; 2. D. Jeanmonod (Aigle) à 38" ; 3. J.
Vonlanthen (Renens) à 45" ; 4. J.-P. Tedeschi
(Ai gle) à 1 ' ; 5. J.-A. Oguey(Ai gle) à l'02" ;6.
R. Fivaz (Renens) à 2'15". - Cadets : 1. P.
Courvoisier (Aigle).

. H1 . —

Sport-toto

Les gains
Liste des gagnants du concours N° 3

des 18-19 janvier 1975:
6 gagnants avec ' 12 points,

17.122 fr. 80;
181 gagnants avec 11 points,

425 fr. 70;
2065 gagnants avec 10 points,

37 fr. 30.

<-j|| lutte

D. Perret évincé du comité
de la FSL

L'assemblée des délégués de la Fédération
suisse de lutte , à Berne , à été marquée par
l'éviction du comité central du Vaudois Denis
Perret. Depuis un certain temps déjh , le
Lausannois se trouvait en désaccord avec
plusieurs membres du comité. La décision
concernant son éviction a été prise par 27 voix
contre 12. En revanche , le président central ,
Emil Manser (Hunikon) a été confirmé dans
ses fonctions.

Championnats suisses
seniors et juniors à La Chaux-de-Fonds
Vl& badminton

Le badminton était à l'honneur samedi et
dimanche à La Chaux-de-Fonds avec les
championnats suisses des catégories juniors et
seniors. On attendait les représentants de la
Suisse allemande qui sont , depuis une bonne
dizaine d'années, les meneurs d'un sport qui
semble très bien leur convenir. Finalement ,
c'est la Romandie qui s'illustra en démontrant
une très belle préparation qui allait se solder ,
non seulement par la victoire du Chaux-de-
Fonnier de Paoli mais encore avec la présence
en finale du simple messieurs du Genevois
Streuli , le succès du double mixte juniors
lausannois Fantotti-Monod et l'excellente
tenue du double juniors romand de Paoli
(Chaux-de-Fonds) - Schmidt (Genève).

P. G.

Simple seniors. - Finale : Wasner (Zurich)
bat R. Streuli (Genève) 15-7 14-18 15-9.
Double seniors. - Finale: Wasner - Straub
(Zurich) battent Muller - Ott (Zurich) 13-15
15-12 17-15. Simple juniors. - Finale: de
Paoli (La Chaux-de-Fonds) bat Backer (Bâle)
15-3 15-1. Simple dames juniors. - Finale :
Cisela Hurzeler (Saint-Gall) bat Doris Muller
(Saint-Gall) 11-5 11-3. Double juniors
messieurs. - Finale : Backer - Stutz (Bâle)
battent de Paoli - Schmitt (Genève) 15-11
15-11. Double dames juniors. - Finale: G.
Hurzeler - D. Muller (Saint-Gall) battent
Fantotti - Eperon (Lausanne) 9-15 15-5
15-11. Double mixte juniors. - Finale:
Fantotti - Douboux (Lausanne) battent
Eperon - Monod (Lausanne) 15-8 15-7.

Luedi - Haeseli conservent leur titre
l îiŜ  

bob 
Championnat suisse à deux

En compagnie de l'athlète de Baden
Karl Haeseli , l'entrepreneur Fritz Luedi
(38 ans) a défendu victorieusement le ti-
tre de champion suisse de bob à deux
qu 'il avait conquis pour la première fois
la saison dernière. Toutefois , ce succès
fut  acquis avec peine.

Apres trois parcours, le tandem zuri-
cois Hans Hiltebrand - Max Giezendan-
ner figurait toujours en tête. Luedi-Hae-
seli refirent , .dans la dernière manche;
le retard de 19 centièmes de seconde,
s'imposant même au classement final
avec une avance de 15 centièmes.

La neige, qui ne cessa de tomber du-
rant les deux journées à Saint-Moritz,
eut une influence certaine sur le dérou-

lement de la course. C'est ainsi que le
tandem fraternel Erich Schaerer-Peter
Schaerer , qui figurait parmi les favoris,
ne se trouva jamais à l'aise sur cette
p iste. La troisième manche se déroulai
on peut l'écrire, vraiment à la limite de
la régularité.

Voici le classement final du cham-
p ionnat suisse de bob à deux : 1. Fritz
Luedi - Kart Haeseli (Uster) 5'12"37 ;
2. Hans Hiiterbrand - Max Giezendan-
ner (Zurich) 5'12"52 ; 3. Hans Candrian-
Guido Casty (Flims) 5'14"44 ; 4. Capla-
zi-Brunner (Saint-Moritz) 5'15"30 ; 5. E.
Schaerer - P. Schaerer (Zurich) 5'15"63 ;
6. Moeckli - Marti (Flims) 5'15"63 (moins
bon temps à la dernière manche).

Barcelona, âgé de 16 ans
connaît déjà son métier

|g b°»* Réunion à Court

Grâce à la collaboration de M. Heimo du
B.C. La Chaux-de-Fonds, le CP. de Court a
organisé sa première réunion de boxe qui fut
suivie par plus de trois cents spectateurs.

EXPÉDITIF

Le Jurassien Seuret le vainqueur le plus
expéditif de la soirée en 2'30" découragea le
Valaisan Levet. On regrettera toutefois que
l'arbitre M. Probst de Bienne n'ait pas jugé
utile de compter le Valaisan alors que celui-ci
bien que debout cherchait visiblement à
reprendre ses esprits à la suite d'une impres-
sionnante série de gauches-droites, de Seuret.
Très statique le Neuchâtelois Colomb usa de la
puissance de ses coups pour venir à bout avant
la limite d'un Brachen qui fuyait le plus
souvent son adversaire.

Le Chaux-de-Fonnier Heimo mis au tap is
au début de la troisième reprise arrêta , à la
demande de son soigneur , très prudemment le
combat. Son vainqueur n 'est pas le premier
venu puisqu 'il s'agit de Jacquier de Sion ,
champion suisse des « espoirs 1973 ».

Le seul K.-O. de la réunion fut l'œuvre du
plus jeune boxeur vu à Court , le Genevois
Barcelana. Celui-ci démontra qu 'à 16 ans il
connaissait déjà bien son métier. De l'avis des
spécialistes , il peut être considéré comme un
des meilleurs espoirs suisses du moment.

Quant au finaliste des derniers champion-
nats suisses, Serge Rotheli de Sion , il fut le
combattant le plus applaudi. La décision
donnant son partenaire Schwab vainqueur ne
fut pas du goût du public qui hua-ce fut la seule
fois de la soirée - le directeur des combats.

RÉSULTATS

Combats de 3 fois deux minutes. - Poids
légers: Cunin (La Chaux-de-Fonds) et Blanc
(Sion) font match nul. Poids welters : N'Daka
(Neuchâtel) bat Vigliotti (La Chaux-de-
Fonds) aux points , Barcelona (Genève) bat
Yves Rotheli (Sion) par K.-O. au 2™ c round.
Poids surwelters : Auderi (La Chaux-de-
Fonds) bat Sansonnens (Neuchâtel) aux
points. - Combats 3 fois trois minutes.- Poids
welters : Strub (Colombier) bat Charpie
(Brugg) aux points. Poids surwelters :
Collomb (Neuchâtel) bat Brachen (Sion) par
abandon au deuxième round. Poids moyens:
Seuret (La Chaux-de-Fonds) bat Lovet (Sion)
par Abandon au premier round. Combats 5
fois 2 minutes. Poids légers : Schwalb (La
Chaux-de-Fonds bat Serge Rotheli (Sion) aux
points. - Poids welters: Jacquier (Sion) bat
Heimo (La Chaux-de-Fonds) par abandon au
troisième round. LIET
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Vuilleumier gagne
le cross de Versoix

Le Lausannois François Vuilleumier a
remporté le cross de Versoix , couru sur 9.650
m. En tête dès le début de la course, le
Lausannois a nettement dominé tous ses
adversaires. Il a terminé, d'ailleurs, avec plus
de 40" d'avance sur Jean-Louis Baudet.

Elite. - 1. Vuilleumier (Lausanne), les
9.650 m. en 34'45". - 2. Baudet (Chêne-
Bougeries), 35'31"2. - 3. Bûcher (Genève),
35'58"08. - 4. Isakovic (Lausanne) 36'01"05.
- 5. Schwitzguebel (Genève), 36'42"08.
Juniors : 1. Oppliger (Courtelary), les 9.650
m. en 37'52"04. 2. Pellet (Genève), 4 l'I 1". -
3. Schwitzguebel (Genève), 41'17". Dames:
1. Devaud (Belfaux), les 5000 m. en 25'07".

En première ligue

j ŷ hockey sur glace

Groupe 1: St. Moritz-Wetzikon 3-2;
Schaffhouse-Weinfelden 5-5. - Classement:
1. Uzwil 14/22. - 2. Rapperswil 14/21. - 3.
Coire 14/20. - 4. Schaffhouse 13/17. - 5.
Dubendorf 14/15. - 6. Wetzikon 14/13. - 7.
Weinfelden 14/13. - 8. St Moritz 14/6 . - 9.
Frauenfeld 14/6. - 10. Urdorf 13/5.

Groupe 2: Lucerne-Ascona 12-2 ;
Aarau-Kusnacht 4-7. - Classement: 1.
Kusnacht 14/24. -2. Grasshoppers 14/21. -3.
Lucerne 14/21. - 4. Winterthour 14/19. - 5.
Wallisellen 14/14. - 6. Illnau-Effretiko n
14/14. -7. Zinzgen 14/11. -8. Ascona 14/10. -
9. Peti t-Huningue 14/1.

Groupe 3: Rotblau Berne-Thoune 7-6;
Wasen-Bcrthoud 3-10; Thunerstcrn-Stcf-
fisbourg 1-4 ; Tramelan-Moutier , renv. - Wiki
Berne-Grindelwald , arrêté (neige). - Clas-
sement: 1. Rotblau Berne 13/23. - 2.
Berthoud 13/21. - 3. Thoune 13/20. - 4.
Moutier 12/17. - 5. Wiki Berne 12/11. - 6.
Thunerstern 13/9. - 7. Wasen 13/9. - 8. Stef-
fisbourg 13/6. - 9. Grindelwald 12/5. - 10.
Tramelan 12/5

Défaite suisse
à Séville

M " ludo

Pour la première fois en quatre ren-
contres internationales, l'Espagne a pris
le meilleur sur la Suisse. A Séville, elle
s'est imposée par 5-4. Dans l'ensemble,
les judokas helvétiques ont été gênés par
la chaleur. Pour la plupart d'entre deux ,
le fait que cette rencontre venait trop
vite dans la saison a été le plus sérieux
handicap. Résultats :

Légers : Breitenmoser bat Gomez par
ippon et S. Cruz par ippon. Welters :
Massard bat Moriila par décision , perd
contre Rodriguez par décision. Moyens :
Trippi fait match nul avec Yuste , perd
contre Sanz par ippon. Mi-lourds : Hatz
perd contre Toro par ippon et contre
Arruza par ippon. Lourds : Paris bat
Oramas par ippon , perd contre Ojeda
par ippon.

• Espagne, dernier match de la 17mc journée
du championnat de première division :
Atletico Bilbuo-Barcclone 1-0.

|̂  ̂
tennis de 

table 
|Championnats suisses

A Monthey, le Zuricois Thomas Sadecky a
été le seul champion en titre à conserver son
bien lors des championnats suisses. Comme
l'an dernier , Sadecky s'est imposé dans le
simple messieurs. Chez les dames, la
Genevoise Catherine Boppe ayant renoncé à
défendre sa couronne, c'est Vreni Lehmann
qui l'a emporté. Nouveaux champions
également eu double messieurs avec Marcel
Grimm /Bernard Chatton , en double dames
avec Beatrix Luterbacher/Marianne Kaeser et
en double mixte avec Lehmann/Grimm.

En finale du simple messieurs, Sadecky a
gagné facilement en quatre sets face au Bâlois
Erwin Heri, qui avait eu le mérite d'éliminer
Laszlo Fœldy au tour précédent. Quant à
Vreni Lehmann, elle n 'a eu aucune peine à
conquérir son quatrième titre individuel en
disposant , en trois sets, de Thérèse Fœldy.

NOUVEAU TITRE. - Pour Thomas Sadecky, les années se suivent et se ressem-
blent. (ASL)

RÉSULTATS

Simple messieurs, finale : Sadecky bat Heri
21-16 21-8 15-21 21-12. - Simple dames,
finale: Vreni Lehmann bat Thérèse Fœldy
21-11 21-17 21-11. - Double mixte, finale:
Lehmann/Grimm battent Luterba-
cher/Sadecky 24-26 21-15 7-21 21-19 21-12.
- Double Messieurs, demi-finales:
Fœldy/Heri battent Frutschi/Pohoralek 21-15
24-22 21-11 ; Grimm/Chatton battent
Sadecky/Schœnenberg 21-17 18-21 21-14
21-19.

Finale: Grimm/Chatton battent Fœldy/Heri
21-13 21-13 21-17. - Critérium, finale: Beat
Beck (Thoune) bat Andréa Czech (Zurich)
21-17 21-15. - Vétérans, finale : Edi Rosner
(Lucerne) bat Reinhold Haas (Vevey) 21-19
21-17.

Seul Sadecky conserve son titre
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CrainTrue 14 Neuchôlel

_ ŷ^?  ̂
Photo 

U

^5%M  ̂Hi-Fi ¦
0̂0^  ̂ TV ¦

AU PREMIER ETAGE: I
• TV portable H
• TV noir/blanc ¦
• TVcoulcur
• Chaînes Hi-Fi
• Accessoires
SERVICE TECHNIQUE I

SUR PLACE 1
Installation d'antennes, B
livraison/ dépannage M

nv WM
Machines à laver
Linge-vaisselle légèrement griffées ou
petits défauts d'émail, à céder avec
rabais élevé. Services assurés. Pose
gratuite. Grandes facilités de paie-
ment, par leasing, sans versement à

i la livraison, occasions à partir de 400
t francs. '.'"
- Réparations toutes marques.

Magic Neuchâtel
Tél. (038) 41 17 96 en cas de non-ré-
ponse de 7 à 22 h (021) 20 26 77.

I rue du Tunnel 3 - 1000 Lausanne.
20 ans d'expérience.
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DÉMÉNAGEMENT
M. DANUSER. Tél. (038) 3317 48,
31 57 83. Tires 22, 2034 Peseux.

j Transports dans toute l'Europe.

20-30 o/°
Salles de bains blanc ou
couleur, douches, W.-C,

etc.
Tel. (025) 7 33 96. ^ Trousseaux!^

BLANC CLASSIQUE OU MODERNE DE COULEUR

Ed. Gerber & Cie
Léopold-Robert 40 - Téléphone (039) 2217 92

2300 LA CHAUX-DE-FONDS

JP% Haie 10%,
^^^RAMER-2002-NEUCHATE^^H

Seulement
40 de mot!

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

Pension Gai-Soleil
Vacances,

convalescence
Accepte pensionnaires pour

régimes
également pour repas seuls.
Trois-Portes 4a, tél. 24 64 77.
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i Effigjggg SOLDES :
S à remporter ou livres gratuitement l

— PlUS de 1000 COUPOnS de Fr. 5— à Fr. 200— pour chambre, cuisines,
wm r livrop UD .19» ull a..ut)T _¦ ' ¦ •¦ M¦*¦ corridor, entrées, balcons, salle de bains, bateaux, voitures et caravanes. . . M:
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- Tapis de fond : 60 rouleaux sur supports mobiles
. dès Fr. 19.50 le m2, 100 % nylon, 3000 m2 en stock, prêt-à-poser, et plusieurs fins de rouleaux E3

-- — 250 milieUX RYA 100 % laine, 200 x 300 cm et 250 x 350 cm, dès Fr. 290.—
la pièce. D

n — 100 tOUrS de lit laine, dès Fr. 155.-. ua ?
D — Plastique - feutre Fr. 13- ie m2. Q
tt

— Tapis d Orient: Indo-Hamadan de qualité, avec rabais tout spécial. D
Q Q
Q - Jetés de divans - Ensembles de bain - Peaux.
D — RideaUX : tissus ou confection, nombreux coupons. Q

? soldes aux magasins E22E2E3 rs/ss- g
Q PORTES-ROUGES 131-133 Q
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Donnons ensemble
à notre

sécurité sociale
ses justes proportions:

ni trop, ni trop peu.
Dans le domaine social, la Suisse a fourni ces car rien n'est plus aisé que de répandre de l'or à
dernières années un effort important. Nous, les la ronde. Jusqu'à nouvel avis, plus l'Etat dépense,
radicaux, en sommes particulièrement heureux, plus il doit charger d'impôts les citoyens, tous les

citoyens.Dès l'instant où la caisse publique aide ceux qui
en ont réellement besoin et où lasolidarité com- Si une bonne assurance-vieillesse et invalidité,
mune en assure le financement, les rentes et sub- par exemple, est une remarquable manifestation
ventiorts 'deviennent un instrument* de*'justice de ta solidarité natiotfàfe?touteaidefinancière de
sociale. Mais de mauvais plis se prennent facile- l'Etat doit être pesée avec soin. Les radicaux sont
ment, des hommes politiques parlent en termes particulièrement soucieux des deniers publics.
ronflants de bonifications, de vastes subsides, de
gratuités de toutes sortes. Et pourtant chaque Ils comptent sur votre soutien, vous pouvez
dépense publique exige une entrée équivalente, compter sur le leur.
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ÉRADICA
^

Les radicaux
Pour une Suisse libre - économe - sans désordres

Au Salon François
Coupa Hardy
Coiffage moderne
Messieurs et enfants

Gilbert et ses collaborateurs :
Service Impeccable

par S spécialistes

2, rue Saint-Maurice <fi 2518 73
____________________________________________________________________________________ B__r

L'ATELIER DE L'ECLUSE
44, rue de l'Ecluse,
2000 Neuchâtel,
présente du 18 janvier à mars 1975

7 JEUNES PEINTRES
ANGLAIS

Ouverture du mardi au samedi de
14 h à 18 h 30.
Ou sur rendez-vous.
Tél. (038) 24 7013.

Htl



«pi* DÉPANNAGE
H W toutes marques

Annoncé avant JCTai Mj „,

Réparé le même jour «#
Jeanneret S. A. Tél. (038) 24 57 77

MOTS CROISES

HORIZONTALEMENT
1. Obstacle. 2. Non admises. 3. Dans le nom

d'un fleuve côtier du Finistère. -Note. -Personne
forte. 4. Peut fendre un coeur de pierre. - Se
riaient des obstacles. 5. II est de la classe. - La
mort .ne' le surprend pas. . Voyelles. - Lettre
grecque. - Préfecture. 7. Secret et perfide. 8. On
peut en prendre pour son rhume. - Cours d'eau
temporaire. 9. Outil de maréchal-ferrant. -
Copulative. 10. Vieux mot. -Qui n'estplus tendre.

VERTICALEMENT
1. Menu plomb de chasse. - Caprice. 2.

Coquins. 3. Passager. -€sprit émané de l'intelli-
gence éternelle. 4. On en trouve dans des
rognons. - Punir une offense. 5. Support. — La
journée du patron. - Possessif. 6. On lui doit
parfois le salut. - Entraves. 7. Bonnes pour la
reprise. Elles sillonnent un plan de ville. 8.
Pronom. - Détruite sournoisement. 9. Pour le f ive
o'clock. - Résédas. 10. Ils ont leurs fusées. - Fait
aller droit.

Solution du IM° 121
HORIZONTALEMENT: 1. Farandoles. 2.

Oculaires. 3. Sen. - Bâti. 4. Gré. - Do. - Roc. 5. Eu.
- lole. - Çà. 6. Ténuité. 7. Aile. - Vertu. 8. Clisse. -
Gai. 9. Tee. - Assole. 10. Erses. - Oter.

VERTICALEMENT: 1. Forge. - Acte. 2. Ac. -
Rutiler. 3. Ruse. - Eliés. 4. Aie. - Inès. 5. Nandou. -
Sas. 6. Di. - Olives. 7. Orb. - Eté. - SO. 8. Lear. -
Ergot. 9. Estoc. - Talé. 10. Icaquier.

La fournée sera favorable aux études, aux
affaires et aux voyages. Elle favorisera la
réceptivité et l'inspiration.

NAISSANCES : Les enfants de ce jour
auront une nature assez mobile, une intel-
ligence claire et active, du dynamisme.

BÉLIER (2 7-3 au 19-4)
Santé: Excellente forme aujourd'hui.
Amour: Ne cherchez pas à ergoter. Affai-
res '- Ne dépassez pas vos possibilités
actuelles.

-3* '

iS*JTAUREAU 120-4 au 20-5)
Santé : Consommez davantage de crudi-
tés. " Amour : Faites confiance à vos
proches. Affaires : Ne vous laissez pas
entraîner.

GÉMEAUX (21-5 au 21-6)
Santé: Diminuez votre consommation de
tabac. Amour : Vous recevrez d'excellentes
nouvelles. Affaires : Ne vous lancez pas sur
un terrain mal connu.

CANCER (22-6 au 22-7)
Santé : Foie déficient, mettez-vous au
régime. Amour: Vous résoudrez un
problème important. Affaires: Méfiez-
vous des personnes peu sûres.

LION (23-7 au 23-8)
Santé : Protégez vos yeux du froid_ Amour :
Le bonheur est à portée de votre main.
Affaires: Utilisez à fond vos relations.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Santé: La culture physique vous serait
salutaire. Amour: Domaine sentimental
agité. Affaires: Vous dénouerez une situa-
tion difficile.

BALANCE (24-9 au 23-10)
Santé: Vos nerfs sont fatigués, reposez-
vous. Amour: Ne cherchez pas à blesser
l'être cher. Affaires: Soyez plus objectif.

SCORPION (24-10 au 22- 11)
Santé : Poignets et chevilles faibles.
Amour: Votre persévérance portera ses
fruits. Affaires: Soyez consciencieux dans
votre travail.

SAGITTAIRE (23-11 au 21-12)
Santé : Supprimez les crèmes et les
sauces. Amour: Ayez de la générosité de
cœur. Affaires : Stimulez l'esprit d'équipe.

CAPRICORNE (22- 12 au 19- 1)
Santé: Consommez moins de vinaigre.
Amour: Ne laissez pas troubler votre
quiétude. Affaires: Vous trouverez les
appuis financiers nécessaires.

VERSEAU (20- 1 au 18-2)
Santé : Mastiquez mieux vos aliments.
Amour: Méfiez-vous des apparences
trompeuses. Affaires: N'entreprenez
aucune transaction.

POISSONS (19-2 au 20-3)
Santé : Surveillez votre tension nerveuse.
Amour: Prouvez votre reconnaissance.
Affaires : Sachez dominer les événements.

£2 HOROSCOPE

Un menu
Emincé de veau
Soufflé de pommes de terre
Salade
Salade d'oranges

LE PLAT DU JOUR :

Soufflé de pommes de terre
6 à 8 pommes de terre pelées, 100 g de
fromage râpé, 3 œufs, 1 dl de crème,
1 cuillerée à soupe de beurre, muscade,
sel et poivre.
Cuire à l'eau salée les pommes de terre
coupées en deux. Les egoutter et les
remettre dans la casserole sur la plaque
chaude pour les sécher. Les passer ensuite
à la moulinette.
Ajouter à la purée fromage râpé, beurre et
muscade, puis incorporer les blancs
d'œufs montés en neige ferme et la crème
fouettée. Remplir un plat à gratin bien
graissé, poudrer la surface de fromage
râpé, l'humecter de beurre fondu et grati-
ner le soufflé à four chaud 25 à 30 minutes.

Diététique
En mangeant trop ou en mangeant trop
peu d'un aliment, vous aboutissez aux
mêmes résultats: à savoir les carences et
les maladies.
En mangeant trop peu de lait, yogourts,
fromages, il y a manque de calcium donc
troubles de la croissance et nervosité chez
l' enfant , décalcification chez l'adulte.
Er» mangeant trop peu de viande, poisson,
œufs, on manque de protides, éléments de
construction et réparation, d'où troubles
de la croissance, moindre résistance aux
efforts physiques et à la maladie.
En mangeant trop peu de légumes et de
fruits crus, on aura un manque de vitami-
nes, spécialement C, donc une diminution
de la résistance aux maladies infectieuses,
de la fatigue.
En mangeant trop de viande, poisson,
œufs, il reste dans le corps des déchets
acides qui doivent être neutralisés par des
aliments tels que les légumes (plus on
mange de viande, plus on doit manger de
légumes). Un abus d'œufs provoque une
fatigue du foie et augmente le taux du
cholestérol.

En mangeant trop de corps gras, on risque
les troubles digestifs, hépatiques,
l'obésité, les maladies cardio-vasculaires.
En conclusion : ni trop ni trop peu, mais un
juste équilibre.

De la poudre
sur vos joues
Comment bien utiliser la houppette pour
se poudrer? Les visagistes déconseillent la
houppette de cygne pour étaler la poudre.
Elle la dépose par paquets, la disperse trop.
Ils conseillent le tampon de coton.
La houppette plate, en velours, n'est pas
recommandée non plus, elle oblige à frot-
ter la peau, la poudre rentre dans les
sillons. Mais si vous aimez la douceur du
cygne, sa caresse au visage, sachez alors
utiliser votre houppette.
Ne la secouez pas avant usage; la poudre
déposée par frottement, en quantité insuf-
fisante, n'adhérerait que par endroits.
Enfarinez-vous , puis unifiez et retirez le
surplus avec une brosse spéciale, un gros
pinceau à « blusher» ou un blaireau aux
poils recoupés assez courts et de longueur
égale. Gonflez les joues pour que la poudre
ne s'amasse pas dans les rides.

Entrecôte à l'échalote
(Pour 2 personnes)
Ingrédients: Une entrecôte de 500 g
environ, 6 échalotes, 60 g de beurre, un
verre de vin rouge, 100 g de champignons,
du sel, du poivre.
Salez et poivrez l'entrecôte. Poêlez-la dans
30 g de beurre. Lorsque l'entrecôte est
cuite selon votre goût, retirez-la et
maintenez-la au chaud. Déglacez la poêle
avec le vin, ajoutez-y les échalotes hachées
et laissez réduire quelques minutes.
Placez-y les champignons émincés et
laissez mijoter 15 minutes. Liez la sauce
avec le restant du beurre frais et nappez
l'entrecôte. Décorez avec des touffes de
cresson.
Préparation : 15 min et cuisson:
20 minutes.

A méditer
Il est si doux de vivre, on ne meurt qu'une
fois et c'est pour longtemps. MOLIÈRE

1 CARNET PU jj flfl[]
NEUCHÂTEL

EXPOSITIONS. - Musée des beaux-arts.
Musée d'ethnographie.
Musée d'art et d'histoire : Chefs-d'œuvre

d'artistes suisses et étrangers.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle: Réserve du

Creux-du-Van et Gorges de l'Areuse.
Galerie des Amis des arts : Pierre Beck , aquarel-

les.
Galerie Ditesheim : exposition Piranese.
Centre d'artisanat : exposition de céramique et

de vannerie.

TOURISME - Bureau officiel de renseigne-
ments : place Numa-Droz 1, tél. 2542 42.

CINÉMAS. - Apollo: 15 h et 20 h 30. Mister
Majestik (La loi c'est moi). 16 ans. 17 h 45,
Singe et supersinge. 16 ans. (Cinédoc).

Palace : 20 h 30, Le baiser. 18 ans.
Arcades : 20 h 30, Le milieu du monde. 16ans.
Rex : 20 h 45, La fureur de vaincre. 16 ans.
Studio: 21 h, La gifle. 16 ans. 5m* semaine.
Bio: 18 h40,Themisfits (Les inadaptés). 16ans.

20 h 45, Le 3mo cri. 18 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC. L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu'à 2 h)
Le Corsaire, Spot bar, Big Ben bar, Red club,
La Prairie, Bar du Dauphin, Bar du Vieux
Vapeur.

Pharmacie d'office : K. Kreis, Croix-du-Marché.
La période de service commence à 8 h. La
pharmacie de service est ouverte jusqu'à 22 h.
De 22 h à 8 h le poste de police (25 10 17)
indique le pharmacien à disposition en cas
d'urgence.

La photocopie en couleurs
Notre époque esl celle de la reproduction , du

tirage en nombre, de la multiplication des
documents, mais c'est aussi celle de la couleur.
Grâce aux techniques nouvelles, la photogra-
p hie, le cinéma, la télévision nous livrent des
images presque parfaites dans tous les tons et
toutes les nuances. Voici maintenant les
premiers appareils de photocopie en couleurs
produits en série. Ils ont été présentés au
SI COB en septem bre 1973 et délivrent en 30 s,
à sec, une reproduction en couleurs (sur papier
ordinaire ou même sur tout autre support tel
que bois ou textile) de tout document, même
transparent. Par rapport à la reprograp hie en
noir et blanc, le nouveau procédé est autre
chose qu 'un perfectionnement (commeTa été la
p liotograpliie en couleurs pour la photographie
ordinaire). Ses app lications les p lus intéressan-
tes ne seront pas toujours les mêmes. Ce
procédé permet en effet de reproduire les

couleurs de l'original, de varier les intensités des
couleurs primaires pour obtenir des nuances
différentes , ou de superposer les images de
p lusieurs originaux. L 'industrie textile, par
exemple, peut ainsi modifier ses modèles en y
ajoutant des motifs ou en faisant varier les
couleurs à l 'inf ini. Le premier appareil présenté
porte le nom significatif de « color computer ».

(Larousse)

L'hôpital vend son trésor
// n 'y a pas qu 'en France que les hôpitaux se
trouvent dans une pénible situation f inancière.
Celui de Vérone s 'apprête à vendre aux enchè-
res un de ses biens, un chef-d' œuvre universel-
lement connu: le tryptique de San Zéno peint
par Andréa Manlegna. Mise à prix : 5 milliards
de lires. Mais c'est bien peu en regard des 48
milliards de lires que doit le centre hospitalier,
qu 'aucun organisme, le gouvernement moins
que tout autre, n'a les moyens d'aider.

I DE TOUT POUR FAIRE M MONDE

•••• «••••••••••••••••• s»•••••••••••••••••••••••••

NOTRE FEUILLETON

par Michelle Cambards

4/ ÉDITIONS JULES TALLANDIER

Elle écrasa rageusement sa cigarette dans un cendrier et
poursuivit:
- Pendant je ne sais trop combien de temps, je sombrais

dans des périodes d'inconscience, dont je me réveillais brisée,
anéantie. Au cours d'un de ces réveils, j'aperçus Esteban à
mon chevet. Nous étions fiancés depuis six mois et les Delorme
n'approuvaient pas mon choix. Il avait mauvaise réputation. Je
savais que cela était justifié , mais je tenais bon, autant par
amour pour lui que pour faire preuve d'un esprit de révolte
vis-à-vis de ma famille adoptive. Comme dans un rêve,
j' entendis Esteban me dire :
- J'étais à Temulco, la nuit du tremblement de terre. Je

suis revenu aussitôt. Les Delorme sont morts tous les
trois , les serviteurs aussi. Chez Marc Jussieu , il n'y a plus
d'espoir de retrouver un survivant. Il n 'y en a d'ailleurs pra-
ti quement pas parmi les Européens. C'est le moment de ten-
ter notre chance : tu vas dire que tu es Nathalie Delorme.
Tous les papiers d'état civil ont disparu et, moi, je suis le seul
capable de l'identifier et d'identifier les Delorme. Trois In-
diens sont prêts à témoigner que tu es bien Nathalie. Quant
aux militaires qui recensent les survivants et les morts, ils

n'iront pas chercher la petite bête. D'ailleurs, pour plus de
sûreté, nous partirons dès demain pour Valparaiso d'où tu
écriras à la fameuse tante à héritage.

Antoinette s'interromp it et demanda un verre d'eau. Puis , le
commissaire poursuivit son interrogatoire :
- Vous avez donc accepté de vous faire passer pour Natha-

lie Delorme et vous avez facilement obtenu des papiers
d'identité à ce nom ?
- Oui. Les autorités civiles et militaires ont cru à ma pa-

role, confirmée par les témoignages d'Esteban et de ses
Indiens. Vous pensez, il y avait un désordre affreux. Plus de
mille morts et blessés. On m'a donné des attestations avec les-
quelles je me suis présentée au consulat de France à Valpa-
raiso. J'ai vite obtenu un passeport. Tout le monde était si
gentil pour moi ! J'étais une des victimes de cette hor-
rible catastrophe qui endeuillait le Chili. En tant qu 'étran-
gère ne réclamant aucune indemnité , on faisait tout pour
me faciliter les choses.
- Pas une seconde, vous n'avez eu conscience de la

monstruosité de votre geste? interroge a Trajean. Vous
êtes-vous seulement demandé jusqu 'où vous entraînerait
d'usurper l'identité d'une morte dont vous étiez presque la
sœur?

Antoinette eut un geste las.
- Vous savez , monsieur le commissaire , on ne réfléchit

pas toujours aux conséquences de ses actes. Aujour-
d'hui , je m'aperçois que c'est un tort. Mais à l'hôpital
d'Atchupango , sous l'effet du choc que j'avais subi , je me
suis laissée influencer par Esteban. Je n'avais plus que
lui au monde. Il était , comme moi, en marge de la société et
nous avions à portée de la main une belle revanche à prendre.
La carte à jouer était Mmc de Liancourt. J'en avais sou-
vent entendu parler par M™' Delorme. Je connaissais les
circonstances de leur brouille et je savais que si « tante Mar-

the» avait désapprouvé le mariage de sa sœur, elle recueil-
lerait néanmoins la nièce devenue orpheline. C'était un ris-
que à prendre. Esteban , auquel j'avais confié cette histoire ,
n'eut aucun mal à me persuader d'écrire à cette tante Mar-
the si riche et sans enfant.
- Je possède cette lettre dans mes dossiers, intervint

Me Varennes. Je vous la remettrai, monsieur le commissaire.
Mme de Liancourt avait été bouleversé par la mort de sa sœur et
elle n'a pas hésité une seconde à faire venir chez elle celle
qu 'elle croyait être sa nièce. C'est moi qui ai effectué toutes les
démarches, à l'époque.

Trajean compulsa vivement un dossier et enchaîna :
- Vous êtes donc venue en France seule et Cortez vous a

rejointe six mois après. C'est vous qui avez payé son voyage ?
Antoinette baissa la tête.
- Oui. Il s'est installé à Paris à mes frais. Il devenait toujours

de plus en plus exigeant.
- Il menait un grand train de vie, faisait des dettes que ses

petites combines de chantage ne parvenaient pas à combler.
C'est pour cela que vous avez volé dans le coffre de Mme de
Liancourt deux lingots d'or et cinq millions d'anciens francs?
questionna brutalement le commissaire.

Antoinette tourna la tête vers Michel Varennes. Dans ses
yeux passa un fugitif regret. Elle soupira et fixa de nouveau
Trajean.
- Oui , c'est moi. Pendant que j' avais envoy é Michel cher-

cher la voiture au garage. C'était facile , il avait laissé les
clés du coffre à côté de sa serviette, avoua-t-elle calmement.
Je savais que Michel s'en douterait , mais qu 'il ne me dénonce-
rait jamais.
- Ainsi, monsieur Varennes, vous vous êtes laissé accuser à

la place de votre ex-fiancée ? Quelle folie! s'exclama le
commissaire .

Michel eut un sourire crispé à l'intention de Christine et dit
d'une voix contenue :
- Bien entendu , lorsque j'ai été arrêté , j'ai tout de

suite deviné que c'était Nathalie , enfin Antoinette , la cou-
pable. Puisque ce n 'était pas moi , ce ne pouvait être qu 'elle.
Mais je l'aimais alors et j'ai voulu attendre qu 'elle se livre
elle-même, qu 'elle se justifie de son propre chef. J'avais des il-
lusions, je lui prêtais des qualités, je lui trouvais même des
excuses et voulais me persuader qu'elle avait commis ce vol
pour une noble cause. Mais, à mesure que le temps passait,
ma culpabilité devenait, aux yeux de tous, de plus en plus
évidente. Et moi, je réfléchissais dans ma prison où ja-
mais ma fiancée ne me donnait signe de vie. Puis, son at-
titude à l'audience a achevé de m'ouvrir les yeux et lors-
que , le lendemain de ma libération , elle est venue vers moi , rue
aux Ours, et m'a demandé pardon , je lui ai crié mon dégoût
en lui assurant que je n 'avais plus qu 'une envie: quitter la
France, partir loin de toute cette boue dont elle était respon-
sable. C'est alors que je me suis aperçu que la seule person-
ne à laquelle je tenais vraiment , c'était cette jeune avocate
qui m'avait défendu avec tant de confiance et d'ardeur.
- Puisque vous avouez le vol chez Mme de Liancourt, vous

reconnaîtrez également avoir drogué Mc Berthet-Varennes
avec la complicité de Cortez? interrogea le commissaire,
décidé à en finir rapidement.

Antoinette Bertoldi eut un sourire ironique.
- Bien sûr ! Nous avons administré à cette naïve

Mme Varennes une drogue indienne , une cigarette de mariju-
hana et un verre d'alcool très fort avant de l'emmener boule-
vard Saint-Germain où nous l'avons appuyée contre un arbre.
Entre-temps, j'avais fouillé dans sa serviette. Le dossier
Ricard était une aubaine. Cortez s'est chargé de le divulguer à
ses amis de la presse avides de scandale, puis de l'abandonner
discrètement au bar Fleuri. / y \  suivre)

Plaidoyer pour un amour

JOSEPHINE DE BEAUHARNAIS 

L'INCERTITUDE DU LENDEMAIN

Rose fond en larmes. Elle est sincèrement peinée de la joie
qu'affiche son ami, alors que cette nomination va les séparer en
plein bonheur. Mais derrière ce chagrin sincère, il y a aussi
l'incertitude du lendemain. La situation de Rose est précaire
depuis sa sortie de prison ; son mari n'est plus là pour lui servir
la rente qui permet d'élever ses enfants ; à Paris, la vie est chère
et les denrées deviennent rares.

Tant que Hoche était avec elle, il subvenait aux besoins de la
famille. «Toi parti, que vais-je devenir?» sanglote-t-elle. « Je ne
vois guère qu'un moyen en mon pouvoir pour résoudre une
partie de tes difficultés, déclare le jeune général. Ce serait que
j'emmène Eugène et que je le prenne à mon service comme
ordonnance. Cela te ferait une bouche de moins à nourrir. Et
quelle bouche ! Ce gaillard de 13 ans a un sacré coup de four-
chette ! »

Demain: La fureur de vivre .

RÉSUMÉ: Amant de Rose de Beauharnais, Hoche se réjouit
d'être appelé à prendre la tête de l'armée des côtes de
Cherbourg.

Outre cet avantage appréciable. Rose y voit le moyen de garder
le contact avec un homme qu'elle aime et qui, chose non
négligeable, semble de nouveau bien en cour. Inutile de préci-
ser qu'Eugène applaudit des deux mains à cette décision. II
n'est pas peu fier, quelques jours plus tard, de se faire admirer
par sa mère et sa sœur , sanglé dans son bel uniforme. Ce qui le
flatte le plus, ce sont les épaulettes dorées, l'épée à pommeau
d'argent et le panache tricolore de son bicorne.

Depuis ce fameux jour où, en quatre coups de ciseaux, Térésa
Cabarrus a sacrifié la belle chevelure de Rose, les deux jeunes
femmes sont devenues inséparables. Sitôt Hoche et Eugène
partis, la maîtresse de Tallien prend en main les destinées de
son amie. «Quand on est aussi charmante que vous, on ne
devrait avoir que l'embarras de choisir l'homme qui vous
entretiendra le plus luxueusement! Si vous consentez à
m'écouter, vous serez avant peu l'une des femmes les plus
adulées de Paris. Etes-vous prête à suivre mes conseils?»

SUISSE ROMANDE
18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) La boîte à surprises
18.30 (C) Courrier romand
18.50 (C) Petit ours Colargol
18.55 (C) Typhelle et Tourteron
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.15 (C) Les brigades du Tigre
21.10 (C) Plateau libre
22.10 (C) Randy Westorï
22.40 (C) Téléjournal

SUISSE ALÉMANIQUE
9.10 Télévision scolaire
9.50 Reprise

10.30 Comment s'élabore
une émission de radio

11.10 Reprise
16.15 Magazine privé
17.00 L'heure des enfants
17.30 Amérique du Sud
18.10 Télévision éducative
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
18.55 Tour d'horizon régional
19.05 Hans A. Traber renseigne
19.35 Reportage
20.00 Téléjournal
20.20 Magazine politique
21.05 (C) Le commissaire
22.05 Téléjournal

FRANCE I
12.35 Midi première
13.00 TV 1 journal
13.35 Je voudrais savoir
14.05 TV scolaire
17.15 TV scolaire
18.15 Au fil des jours
18.40 Pour petits et grands
19.20 Actualités régionales
19.40 Minute pour les femmes
19.45 Chéri-Bibi
20.05 TV 1 journal
20.35 Animaux du monde
21.00 Le blanc et le noir
21.45 Best Seller
22.45 TV 1 dernière

FRANCE II
14.30 (C) Flash journal

14.35 (C) Aujourd'hui Madame
15.30 (C) L'homme de fer
16.20 (C) Hier, aujourd'hui, demain
18.45 (C) Flash journal
19.00 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) Une femme seule
20.00 (C) A 2 journal
20.35 (C) Les amitiés particulières

(C) A 2 dernière

FRANCE III
18.55 (C) F.R. 3 actualité
19.00 (C) L'Ile aux enfants
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Tribune libre
20.00 (C) La vie sauvage
20.35 (C) L'Enéide
21.30 (C) Prix Nobel
21.55 (C) F.R. 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
8.10 (C) Telescuola

10.00 (C) Telescuola
18.00 (C) Ora G giovani
18.55 La bell'eta
19.30 (C) Telegiornale
19.45 (C) Occhio critico
20.10 II régionale
20.45 (C) II telegiornale
21.00 Gli eroi sono stanchi
22.40 (C) Jazz Club
23.05 Notizie sportive
23.10 (C) Telegiornale

ALLEMAGNE I
16.15, téléjournal. 16.20, les

anciens combattants. 17.05, pour les
enfants. 17.45, le journal de
Véronique. 17.55, téléjournal. 18 h,
programmes régionaux. 20 h,
téléjournal, météo. 20.15, connais-
sez-vous le cinéma? 21 h. Une fille à
marier. 22.30, téléjournal, météo.
22.50, handball en salle.

ALLEMAGNE II
16.30, mosaïque. 17 h, téléjournal.

17.10, bacheliers sans diplômes.
17.40, plaque tournante. 18.20,
messieurs les hommes. 18.55,
Barbapapa. 19 h, téléjournal. 19.30,
fantômes. 21 h, téléjournal. 21.15,
point chaud. 22 h, ciné-revue. 22.45,
téléjournal.

A LA TV AUJOURD'HUI i RADIO ~71
I, ¦ n ¦¦¦ .- . . i

RADIO ROMANDE 1 ET TÉLÉDIFFUSION
Informations : toutes les heures de 6 h à 23 h,

puis à 23.55. 6 h, le journal du matin avec à : 6 h,
7 h, et 8 h, éditions principales. 6.25 et 7.25,
information routière. 7.30 env, billet d'actualité.
8.05 env, revue de la presse romande. 8.30, la
puce à l'oreille. 12 h, le journal de midi. 12.15, les
uns, les autres. 12.30, édition principale. 13 h, le
rendez-vous de l'humour et de l'humeur. 13.10
env, magazine d'actualité. 14.05, des ronds dans
l'eau. J

16.05, Trois hommes dans un bateau (2). 17.05,
en questions. 18 h, le journal du soir. T8.20,
édition régionale. 18.40, informations sportives.*-
18.50, revue de la presse suisse alémanjque.
19 h, édition nationale et internationale. 19.30
env, spécial-soir. 20.05, contact. 22.05, sport,
musique, information. 23.05, baisse un peu ;
l'abat-jour. 24 h, hymne national. Fin.

RADIO ROMANDE 2
7 h, Suisse-musique. 9 h, informations. 9.05, à

votre service. 10 h, idées en cours. 10.15,
radioscolaire : les mal connus du règne animal :
le lynx. 10.45, U.R.I. : les projets spatiaux (12).
11 h, Suisse-musique. 12 h, midi-musique. 14 h,
informations. 14.05, répertoire. II. 16 h, les
raisons de la folie. 16.30, Suisse-musique. 17.30,
redilemele. 18 h, informations. 18.05, rhythm'n
pop. 18.30, anthologie du jazz. 19 h, per i lavora-
tori italiani in Svizzera. 19.30, novitads. 19.40,
lettres romandes. 20 h, informations. 20.05, aux
avant-scènes radiophoniques : le théâtre britan-
nique contemporain et ses auteurs. 20.30,
Epitaphe pour George Dillon, pièce de John
Osborne et Anthony Creighton. 22.30, harmonies
du soir. 23 h, informations. 23.05, hymne natio-
nal. Fin.

BEROMUNSTER ETTÉLÉDIFFUSION
6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 11 h, 12.30. 14 h, 16 h, 18 h,

20 h, 22 h, 23 h, informations. 6.05, espresso.
9.05, de mélodies en mélodie. 10 h, le pays et les
gens. 11.05, fanfare américaine. 11.30, musique
populaire. 12 h, la chronique verte. 12.15, félici-
tations. 12.40, rendez-vous de midi. 14.05, mon
jardin. 14.45, lecture. 15 h, extraits d'opéras de
Marschner, Rimski-Korsakov et Verdi.

16.05, les cheveux : croyable et incroyable.
17 h, onde légère. 18.45, sport. 19 h, actualités.
20.05, théâtre. 21.10, musique champêtre. 21.30,
musique populaire. 22.05, théâtre. 21.10,
musique champêtre. 21.30, musique populaire.
22.05, big band time. 22.25, hockey sur glace.
23.05-24 h, top class classics.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, M. J.-D. Bonhôte, Boudry.
tél. 42 18 12.

LE LANDERON
Galerie de l'Escarbot : Accrochage, rétrospective

d'expositions.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, La colline de la mort.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
Rue Saint-Maurice 4 Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler
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HP
Cuisinières
INDESIT
dès 358. 
Frigos
dès 328.—
Congélateurs
dès 688.—
Gros rabais

Facilités
Grand star k à
l'ancien prix
Garantie + service

Naturellement

Fornachon & Cie

Discount du
Vignoble.

Tél. (038) 46 18 77.
2022 Bevaix
Ouvert tous les fours.

¦¦¦¦¦ III .

En j anvier, Wm\\
c'est moins cher ! WÊ

Qu'est-ce H
qui est vendu ¦
en ce moment ¦

 ̂
au Super-Centre ¦

™ â prix coûtant? H
HB Pommes HH
HH| Pâte à gâteau brisée RH
9Hl Pâte à gâteau feuilletée HH
HH Oeufs 6 pièces BH
HH Saucisson vuudois HH
BBH Fromage Fontal BH
BH Cassoulets Midi BH
H| Lentilles Midi |HBH Cunelloni Midi HB
BH 3 potages Maggi imÊ

Ingénieur EPF
physicien, cadre ayant expérien-
ces technico-administratives ,
cherche nouvelle situation.
Adresser offres sous chiffres
FF 3637 au bureau du journal.

Famille rentrant
de l'étranger sans
travail, mari

horloger
depuis
25 ans
cherche toutes
parties. Peut
travailler avec
famille de
4 personnes :
terminages,
retouches, mise en
marche, etc.
Adresser offres
écrites à OM 3628
au bureau du
Journal.

Appareilleur
cherche place pour
la bricole ; possède
permis de conduire.
Tél. (038) 31 78 26.

I CAMPS EE SKI 1
Equipez-vous à tarif

réduit :
j -- ' ~A] En raison de changements de modèles

I baisse des prin 1
WÊm SUT

skis de promenade
skis alpins de marques

. AA'y chaussures (pointures 3-8)
WjjgÊ vestes de ski - ensembles

H veste et pantalon
MÊrn dames et messieurs

_ 3 -  :;i II s'agit d'articles de marque de haute i ;
: "

jv r'y-'; qualité et garantis !¦¦ ' .

: ' . :• "yA CneZ f

I ^dinSPORTS I
H Av. de la Gare, COLOMBIER. Tél. 41 23 12 Bj

j ' '-A x̂ /Ax ^lAM ^Sci ^^^^^ Ŝ ^.

ECRITEAUX en vente au bureau du journal

Ferblantier-
couvreur
cherche réfections
de toitures à l'heure
ou à forfait.
Devis sur demande.

Tél. (038) 31 78 26.

Soudeur
qualifié, alu-inox,
cherche place à
responsabilité,
région La Béroche.
Adresser offres
écrites à GG 3638
au bureau du
journal.

Vendeur
aimant les chiffres
cherche changement
de situation
(calculatron,
magasin, etc.).
Date d'entrée à
convenir.

Adresser offres
écrites à KK 3642 au
bureau du Journal.

Dame
présentant bien,
habile, cherche
travail dans magasin,
usine, kiosque, etc.

Tél. 33 36 63,
dès 14 heures.

Intendante
de maison

cherche t ravail pour
le 1er avril 1975.
Ottilla Ruedi.
3042 Ortschwaben.

Pour faire publier une « Petite annonce », il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

MATELAS, tampo quartz, table salon, presta-
lit, style armoire. Tél. 25 46 53, dès 13 h.
CUISINIERE A GAZ naturel avec couvercle,
parfait état. Tél. 24 40 86. 
4 PNEUS NEIGE, Fiat 124. Tél. 42 24 32.
1 FRIGO, 50 fr. ; 1 couvre-lit , 1 Vz place, 50
francs ; 1 paire miniskis, 1 m, 10 fr. ; 1 table
de ping-pong, 50 Ir. Tél. 24 40 51. 
CARAVANE d'occasion. 2000 fr. Tél. 41 21 52.
ETAGERES de magasin Tissot 4 x 1  mètre ;
1 balance Latscha. Très avantageux. Tél.
(024) 73 16 16, case 5, 1426 Concise. 
1 CHAMBRE A COUCHER avec matelas.
Tél. (038) 33 49 87, depuis 17 heures. 
TELEVISION portative Sharp, noir-blanc,
Suisse France Hl, cause double emploi, 250
francs. Tél. 42 13 80. 
CANICHES NAINS, pure race mais sans
pedigree, 350 fr. Tél. (038) 42 16 35, heures
des repas. 
CUISINIERE ELECTRIQUE marque Neff ,
avec trois plaques, dont une à thermostat ,
bon état , 80 fr. Tél. 41 22 68. 
COQS NAINS, race Millefleurs. Tél. (037)
77 17 84. __
HABITS DE GROSSESSE taille 38-40. Tél.
(037) 7717 84.
CAISSE ENREGISTREUSE Anker 4, service
pour restaurant, prix Intéressant. Tél.
33 20 30. 
APPAREILS DE CULTURE PHYSIQUE ;
barres ; disques, elc. Tél. 51 25 33. 

SOULIERS DE SKIS Raichle à boucles, No
39, 70 fr. ; veste de Mexique neuve, 80 fr.
Tél. 31 25 42. 
COMMODE A LANGER, petit lit, youpa-la ;
baignoire, le tout 250 fr. lits gigognes mé-
tal, entourage, 100 fr. Tél. 3311 52. 
MACHINE A LAVER le linge, frigidaire, cau-
se double emploi. Tél. 41 11 17. 
DERIVEUR LESTE à cabine, classe nationa-
le française, Jeux de voiles, moteur, cha-
riot. Tél. 41 11 17. 
REMORQUE de route pour bateau. Télé-
phone 25 5212. 
ROBE DE MARIEE, taille 44, 100 fr. Tél.
51 32 36. 
1 ARMOIRE noyer 3 portes, 1 armoire 3 por-
tes et table de chevet (bois clair), 1 com-
mode, 1 jeté divan et rideaux, 3 seilles gal-
vanisées. Tél. 25 85 56 (mardi , tél. entre 19 h
et 20 h 30).
MACHINE A LAVER Calor. Tél. 31 78 40.

MACHINE A LAVER la vaiselle, une
cuisinière électrique Therma 4 feux, un
frigo , ensemble ou séparément ; bas prix.
Tél. 25 18 53.

JE PAIE FR. 1.— PIECE, les anciennes car-
tes postales suisses de collection. Tél. (039)
61 13 63. 
BANC D'ANGLE en bois, environ 1 m 70.
Tél. 24 57 14. 
DERIVEUR 470, monté trapèze, avec chariot.
Offres : tél. 41 27 02, heures repas. 
UN PIANO. Tél. 24 26 72.
CHAISE BEBE à fixer à table, siège pour
auto. Tél. 77 17 84. 
ATTENTION ! Collectionneuse achète à bon
prix : jouets, poupées, poupées miniatures,
avant 1930 pour créer musée non pour re-
vendre. Déplacement partout. Tél. (039)
23 86 07.

BELLE CHAMBRE à 1 lit , bains. Téléphone
25 97 22. 
PETIT LOGEMENT meublé, chauffé , eau
chaude et douche. Tél. 42 24 32. 
MARIN, appartement 2 Vz pièces, confo rt,
irrjmeuble neuf. Tél. 51 26 24.
VACANCES, COSTA BRAVA, appartements
libres. Tél. (038) 67 11 10. 
STUDIO, au centre. Tél. 24 18 88. 
CORTAILLOD, studios meublés, cuisinette,
plonge, frigo , chauffage central , confort,
téléphone, télévision, douche toilette lava-
bo, à partir de 220 fr. Parc. Tél. 42 21 19.
BELLE CHAMBRE bien meublée, tout con-
fort, proximité gare. Libre début février.
Tél. 25 29 15. 
GRAND STUDIO MEUBLE, centre de
Peseux, 280 fr., chauffage compris. Télépho-
ne 31 40 87. 
CHAMBRE INDEPENDANTE confortable,
au centre. Tél. 25 29 01. 
STUDIO NON MEUBLE, tout confort , Ro-
cher 36, 296 fr., tout compris dès le 24 mars.
Tél. 24 69 33. dès 17 h 30. 
BEVAIX, magnifique chambre indépendante,
avec douche, dès le 1er février. Tél.
46 12 57. 
A BOLE, appartement de 4 Va pièces, con-
fort , pour le 24 février. Tél. 41 23 41, à par-
tir de 19 heures. 
CHAMBRE MEUBLEE indépendante à
monsieur. Tél. 2410 98, dès 10 heures.

BEVAIX, appartement 3 chambres, cuisine,
W.-C, mi-confort. Prix raisonnable. Tél.
46 11 59. 
BEL APPARTEMENT à l'ouest de la ville,
3 pièces, à l'état de neuf. Prix intéressant.
Tél. 25 1310. 
APPARTEMENT 3 Vz pièces, confort , 500 fr.,
charges comprises. Tél. 25 27 57. 
A VALANGIN, appartement 2 pièces, tout
confort , rez-de-chaussée dès février. Tous
renseignements : Tél. 3611 44. 
RUE POURTALES, studio neuf, cuisine
agencée, douche, W.-C, 4me étage, ascen-
seur. S'adresser à M. Biaise Junier, Evole 3,
tél. 25 52 12. 
APPARTEMENT MEUBLE, 1 pièce, bains,
cuisine, 400 fr. Tél. 25 27 57. 
POUR LE 24 FEVRIER Caille 78, 2Vi piè-
ces, confort , vue. Tél. bureau 25 98 05,
interne 26. Tél. repas et soir, 24 02 58. 
STUDIO MEUBLE pour le 24 mars, avec cui-
sine et douche, au centre de Neuchâtel, 320
francs , charges comprises. Tél. 25 43 18.
CHAMBRE AVEC CONFORT, à 5 minutes du
centre, à monsieur sérieux. Tél. 24 26 56.
CRESSIER, appartement 3 pièces, tapis ten-
dus, frigo, à convenir fin mars - début avril,
loyer : 440 fr. charges comprises. Tél.
47 18 39. 
STUDIO, dans quartier tranquille, à Bevaix.
Tél. 46 21 64. 
LE LANDERON, appartements à loyer modé-
ré, 3 pièces et 2 pièces, tout confort , pour
1er février et 1er mars. Tél. 51 23 38. 
CERNIER, dès le 1er mars 1975, studio tout
confort, bloc cuisine, salle de bains. Tél.
53 24 20, 12-13 heures. 
A SAINT-BLAISE, appartement de 4 pièces,
cuisine agencée, paroi-bibliothèque au salon,
minijardin, à 50 m du bus, Fr. 686.—
charges comprises, pour fin mars. Télé-
phone 33 16 80, le soir. 
2 PIECES, cuisine, douche, balcon, rue
Pourtalès, Loyer 450 fr. Tél. 24 01 51. 
CHAMBRE INDEPENDANTE, meublée,
confort, libre immédiatement. Tél. 24 12 62,
repas. 
BEAU STUDIO MEUBLE, à l'ouest de la
ville, pour le 24 février 1975, chambre, cuisi-
ne, salle de bains. Loyer 425 fr., plus char-
ges. Tél. 24 76 58,matin et soir.

JEUNE COUPLE SOLVABLE cherche, pour
tout de suite ou date à convenir, apparte-
ment de 3 Vj. ou 4 pièces, à l'ouest de la
ville ou dans la région d'Auvernier-Colom-
bier. Tél. bureau 42 12 42 ; appartement
24 31 56. 
APPARTEMENT 3 Vz pièces, confort, pour le
1er mai, à Neuchâtel. Tél. 51 14 04, dès 19
heures. 
JE CHERCHE APPARTEMENT 4-6 pièces, en
ville ou environs. Eventuellement disposé à
faire réparations. Téléphoner à M. Rodoni,
25 85 40. 
2 DAMES SEULES cherchent appartement
de 3 à 3 % pièces à Colombier (date à con-
venir). Tél. 41 27 74. 
JEUNE COUPLE SOLVABLE cherche, pour
tout de suite ou date à convenir, apparte-
ment de 3 î» oi 4 pièces, à l'ouest de la
ville ou dans la région d'Auvernier-CoIom-
bier. Adresser offres écrites à GD 3602 au
bureau du joural. 
GARAGE pour minimum 2 voitures aux envi-
rons de Boudry. Tél. 42 13 08, le soir.

URGENT. Quelle jeune fille garderait deux
enfants et aiderait au ménage ? Bon salaire.
Tél. 31 26 55 ou 24 33 22, interne 24. 
POLISSEURS ET UN VERNISSEUR-
ZAPONNEUR: Tél. (038) 24 56 92. 
COUTURIERE TRAVAILLANT CHEZ ELLE.
Adresser offres écrites à HH 3639 au bureau
du iournal. 
PERSONNE sachant cuisiner trouverait
travail régulier (quartier rue Bachelin),
après-midi libre, éventuellement logée,
nourrie. Téléphoner le matin avant 10 h ou
heures des repas au 25 25 54. 
QUI DONNERAIT leçons d'accordéon chro-
matique ? Tél. 33 36 93. 
ON CHERCHE FEMME DE MENAGE 2 fois
par mois, de 8 h à 11 heures. S'adresser le
matin à Mme René Fischer, à partir de 9 h,
avenue du 1er Mars 10, 2me étage. 
FEMME DE MENAGE de confiance est cher-
chée par couple sans enfants , chaque jour
de 9 h à 14 h. dimanche excepté. Entrée
1er février. Tél. 24 28 00. 
FEMME DE MENAGE, deux après-midi par
semaine, région Hauterive - Saint-Biaise,
très bon salaire. Tél. 33 51 43.

DAME Colombier , débutante, ferait des extra
le soir. Tél. 41 34 04. 
TOURNEUR-MECANICIEN, cherche travail,
Neuchâtel et environs. Adresser offres
écrites à I I 3640 au bureau du journal.
PEINTRE EN LETTRES, artiste, décorateur,
bricoleur cherche place, à Neuchàtel.
Adresser offres écrites à EE 3636 au bureau
du journal. 
EMPLOYEE DE BUREAU cherche emploi en
ville. Bonnes connaissances. Entrée à
convenir. Adresser offres écrites à PP 3647
au bureau du journal. 
ETUDIANT cherche travail à mi-tamps , dans
bureau ou autre, libre immédiatement ,
jusqu'en juillet. Adresser offres écrites à OO
3646 au bureau du journal. 
EMPLOYEE BUREAU, 23 ans, français, alle-
mand, italien,aimant les chiffres , cherche
emploi intéressant et varié. Adresser offres
écrites à MJ 3608 au bureau du journal.

ACCORDEONISTE anime soirées, mariages,
etc. Ambiance. Tél. (038) 46 10 61.

Tracé de la N S |

NEUCHÂTELOIS!
— Mettez un terme à une campagne qui n'a que trop duré !

— ÉCARTEZ LA PÉTITION DU COMITÉ TUNNEL-SUD dont les
arguments manquent, pour la plupart, de solidité et de
sérieux.

— Faites confiance au projet MÉTROPOLITAIN du Conseil
d'Etat qui contourne la ville en tunnel.

— Ne soutenez pas les destructeurs du port actuel et de ce
qui reste de nos rives.

— Ne vous fiez pas à de trop séduisantes esquisses qui ne
tiennent pas compte de la réalité.

Le M.P.E. tiendra prochainement une conférence de presse
dans un but d'information et non de propagande qui réduira à
néant les déclarations erronées du Comité Tunnel-Sud.

MOUVEMENT POPULAIRE POUR L'ENVIRONNEMENT
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BRUXELLES (AP). — Les ministres
des affaires étrangères du Marché com-
mun réunis lundi à Bruxelles n'ont pu
se mettre d'accord sur une attitude com-
mune des Neuf vis-à-vis du projet de
conférence entre producteurs de pétrole,
consommateurs et tiers-monde.

La question des consultations avec les
Etats-Unis a été une pierre d'achoppe-
ment. La réticence de pays tels que la
Grande-Bretagne et l'Allemagne à arrê-
ter une attitude européenne commune
avant d'avoir consulté Washington a
provoqué une vive réaction de M.
Ortoli , président de la commission
executive.

M. Ortoli a déclaré aux Neuf qu'il ne
pouvait pas comprendre pourquoi ils
continuent à insister pour prendre l'avis
de l'étranger sur une question qui relève
de leur propre responsabilité.

La semaine dernière, M. Ortoli avait
estimé que les Européens laissaient la
crise pétrolière saper leur indépendance
à l'égard des Etats-Unis. Il avait déclaré
que la commission comptait réagir en
jouant un rôle plus politique dans les af-
faires de la Communauté.

L'attitude française dans la discussion
a été qualifiée de « gentiment raisonna-
ble » dans les milieux de la conférence.

La question centrale est de savoir
comment et par quels pays la Commu-
nauté sera représentée à la conférence
trilatérale. Des membres importants de
la CEE veulent des discussions avec les
Etats-Unis sur la question des pays
participants avant d'arrêter leur attitude.

Mais les ministres se sont mis d'ac-
cord sur la position de la CEE à l'inté-
rieur de l'agence internationale de
l'énergie à laquelle ne participe pas la

France. Les huit partenaires de Paris ont
décidé qu'Us n'adopteraient pas de posi-
tions s'écartant des accords conclus aux
conseils ministériels de Bruxelles.

Le Centre d'accueil « Release-Fnbourg »
a reçu quelque 2800 visiteurs en 1974

:.:S;:.-S.:,̂ ^^^

Prévenir la passivité et la fuite des jeanes

De notre correspondant :

L'association Release-Fribourg a pour
but « d'assister les jeunes en difficulté
par des conseils ou par une prise en
charge ». En février 1973, elle a ouvert
un Centre d'accueil, d'information et de
rencontre rue des Alpes 30, à Fribourg.
Puis, en novembre 1974, elle a mis sur
pied une communauté d'accueil à la
campagne, dans une ferme louée à
Maconnens (Glane). L'association
Release (ce qui veut dire « délivrance »
vient de publier son rapport d'activité
1974. Quelque 500 personnes nouvelles,
de 15 à 25 ans, ont fait environ 2800
visites au centre d'accueil. Mais les
chiffres ne disent pas grand-chose.
L'«entreprise » est conduite avec sérieux,
par une dizaine de jeunes spécialistes du
travail social qui ne s'embrouillent pas
dans la phraséologie, et qui paient de
leur personne. Pourtant, Release n'est
guère connu... et reconnu, par l'Etat
pour commencer.

Le rapport d'activité est conçu comme
une démarche auto-critique et comme un
bilan. Il est signé par dix personnes
dont huit sont en permanence au service
de Release. Ce sont Marianne Clément
et Georgy Seydoux, ainsi que quatre
couples, Marie-Lise et Hervé
Eigenmann, Nicole et Pierre-Yves
Moret, Thérèse et Ferdinand Python,
Béatrice et Jacques Walliser.

Ces « permanents » en fait, travaillent
à mi-temps à l'extérieur pour subvenir à
leurs besoins.

PARFAITEMENT A LEUR AISE

Un jeune parle du centre d'accueil :
— ... On m'a accepté tel que je suis, je
peux venir quand je veux, bouquiner,
boire un café, parler ou me taire. On
m'a aidé à trouver un logement, un
travail. Je me sens, ici, parfaitement à
mon aise.

Au centre se tiennent beaucoup de
discussions de groupes où la
participation de chacun est réelle, parce
que spontanée. Quel que soit le sujet
discuté, en groupe ou en tête à tête, on
n'établit pas de dossier. Aucun renseigne-
ment n'est communiqué à quiconque
sans l'accord du jeune. Dans l'ordre
d'importance, les problèmes de travail
sont revenus le, plus souvent dans les
thèmes des rencontres : 238 fois. Suivent
les questions personnelles diverses : 150
fois, les questions liées aux loisirs, puis
socio-politiques. Viennent ensuite le
logement, l'école et la profession, la
famille, les toxicomanies, les relations
interpersonnelles, médicales et juridi-
ques, notamment. Questions les moins

débattues : celles qui ont rapport avec
l'année.

APPEL A L'ETAT
L'association Release s'est efforcée

d'avoir des contacts — entre autres —
avec l'Etat. Une demande de reconnais-
sance d'utilité publique n'a pas été
agréée. Pourquoi ? Selon le rapport,
parce que l'activité du Release ne
concerne pas que les jeunes qui ont des
problèmes avec la drogue et que, au
contraire, les autres problèmes semblent
plus importants. Deuxièmement, l'Etat
estimerait judicieux d'attendre l'entrée
en vigueur de la nouvelle loi sur les
stupéfiants. L'association n'a pourtant
pas perdu l'espoir de voir l'Etat revenir
sur son refus.

Au reste, il faudra élargir les sources
de financement. Jusqu'en juin prochain,
le salaire de deux permanents est pris en
charge par l'œuvre séraphique de
Soleure. Une campagne financière, au
printemps 1974, a rapporté 13.000 francs.
La commune de Fribourg a alloué 3000
fr. pour 1974. Des contacts sont en
cours avec la direction cantonale de la
Santé publique, afin d'obtenir un
subside. Un apport du canton est
d'autant plus souhaitable que rien ne
peut être obtenu de la Confédération,
tant que l'Etat ne participe pas au
financement.

MEDECIN ET JURISTES
Si l'assise matérielle est précaire,

d'autres appuis ont été accordés. Des
médecins et juristes se sont mis à
disposition. L'accueil au centre de la rue
des Alpes est complété par une
quinzaine d'adresses de « dépannage » où
des jeunes peuvent être temporairement
accueillis. Et des usagers du centre, eux
aussi, se mettent au service s'autres
usagers. A la ferme de Macconnens,
l'expérience se développe avec succès.
Ici , également, l'accueil est temporaire.
Conditions de vie, tâches et responsabili-
tés sont partagées. Chacun doit travailler
à l'extérieur : vacances perpétuelles et
drogue sont proscrites.

« GHETTO JEUNE »
« Fribourg est une ville — et un

canton — comme tant d'autres », dit le
rapport. Bien des jeunes n'y sont guère
à l'aise. Aux institutions officielles est
souvent associée l'image de la répres-
sion et de l'incompréhension. Au-delà,
il n'existe que très peu de choses :
centres de loisirs et de rencontre font
défaut. Encore faudrait-il qu'ils ne
proposent pas qu'une simple consom-
mation de loisirs. Une consomma*
tion passive qui se traduit par le
fait que les bistrots deviennent un lieu
de prédilection pour beaucoup, et que se
constitue un « ghetto jeune, le ghetto

d'un « ras-le-bol » généralise et passif... »
c Nous pensons qu'il est nécessaire de

montrer que la passivité et la fuite ne
peuvent rien résoudre » disent les
animateurs de Release. Ils ne prétendent
pas être « la » solution. « Mais ce que
nous faisons, nous y croyons ». M.G.

Euthanasie à Zurich :
les internes prennent

position
ZURICH (ATS). — Le comité direc-

teur de l'Association zuricoise des inter-
nes des hôpitaux a pris connaissance
« avec consternation » des mesures prises
par le conseil de ville zuricois à rencon-
tre du Dr Haemmerli, médecin-chef à
l'hôpital Triemli.

Les internes soulignent que le Dr
Haemmerli bénéficie de leur confiance
la plus totale. Sur le plan professionnel,
les internes en question connaissent le
Dr Haemmerli pour avoir collaboré avec
lui depuis plusieurs années. Il est
« incompréhensible qu'un problème
d'éthique médicale de ce genre, tant
controversé depuis de nombreuses
années dans le monde entier, n'ait ja-
mais conduit à une discussion objecti-
ve, mais explose subitement, soutenu par
une action pénale, et soulevant les pas-
sions. Cette méthode ne rend guère ser-
vice aux malades », ajoutent encore les
internes zuricois.

La fugue des amoureux octogénaires
PALERME (AFP). — Deux octogé-

naires siciliens, âgés respectivement lui
de 86 ans et elle de 82 ans, ont fait une
fugue afin de réaliser un rêve qui date
de 21 ans : leur mariage auquel s'oppo-
saient fermement leurs parents, frères,
petit-fils et arrière-petit-fils.

M. Ignazio Collica et Mlle Vita
Pellerito, se sont donc donné rendez-
vous, sont sortis de chez eux au coucher
du soleil et se sont rendus, bras-dessus
bras-dessous chez un ami compréhenslf
qui leur a donné l 'hospitalité.

< Découverts » le lendemain par leurs
proches, les deux amoureux, qui sont

f iancés depuis 1954, ont déclaré : « Nous
nous aimons comme deux jeunes gens ».

M. Collica a ajouté : « Bien sûr, nous
nous marierons, je suis fidèle à ma fian -
cée ». De son côté celle-ci a affirmé :
« J'ai honte de sortir. Aussi attendons-
nous chez nous le prêtre qui viendra
bénir notre mariage ». < En dehors du
mariage », a-t-elle ajouté , nous n'avons
aucun projet particu lier. Nous nous
sommes malheureusement rencontrés
trop tard pour avoir des enfants. Mais
l 'important c'est que nous sommes heu-
reux et que nous avons réussi à vaincre
ceux qui s'opposaient à notre joie. »

Palestiniens : incidents au Liban
BEYROUTH (AP). — Des fedayins

ont tiré six roquettes sur une garnison
de l'année libanaise dans le port de Tyr,
à l'aube lundi.

L'Organisation pour la libération de la
Palestine a rejeté la responsabilité de
l'attentat sur le Front populaire pour la
libération de la Palestine.

cil s'agit d'une attaque préméditée de
membres inesponsables du F.PX.P. »
contre la garnison de Tyr et des frères
soldats, a déclaré le porte-parole de
TO.L.P. Il a affirmé qu'il y avait des
victimes.

Le porte-parole du F.P.L.P. a

confirmé l'information mais n'a pas pris
position sur la responsabilité de l'organi-
sation dans cette attaque.

A Tyr, on déclarait de bonnes sources
qu'il s'agissait de missiles sol-sol de
fabrication américaine, type que ne
possèdent par les Palestiniens.

De telles actions, a poursuivi le porte-
parole del'OX.P., portent préjudice « à
la lutte palestinienne au premier chef ».

L'organisation de résistance aurait l'in-
tention de sévir pour empêcher le renou-
vellement de tels actes.

A l'aube samedi dernier, un accrocha-
ge entre Palestiniens et soldats libanais
avait fait trois morts parmi les fedayins.

Maître chanteur
condamné

ZURICH (ATS). — Le tribunal can-
tonal de Zurich a jugé, lundi, un com-
merçant de 32 ans qui avait essayé en
1972 d'extorquer à Swissair et à la mai-
son Jelmoli une somme supérieure à un
million de francs. L'homme a attendu
deux ans et demi avant d'avouer. Le tri-
bunal lui a infligé uti e peine de 18 mois
d'emprisonnement, avec sursis pendant
trois ans, pour tentatives d'extorsion,
achevées et non achevées, et pour vol.
Le commerçant, qui jouit au demeurant
d'une bonne réputation, avait adressé
trois lettres de chantage à Swissair et à
la maison Jelmoli, dans lesquelles il
menaçait de faire sauter des charges
explosives, si les deux entreprises ne
satisfaisaient pas à ses exigences. Les
trois lettres avaient été remises à la
police.

L'odyssée de l'avion
d'Air-France

PARIS (AP-AFP). — L'Arabie Saoudi-
te, le Koweït, et l'Egypte ont interdit à
l'appareil français transportant les trois
terroristes palestiniens de pénétrer dans
leur espace aérien, a annoncé lundi soir
un porte-parole d'Air France.

Le «Boeing » est piloté par un
équipage de trois volontaires. Il avait
huit heures de carburant à son départ de
Bagdad.

M. Yasser Arafat, président du comité
exécutif de l'O.L.P., a adressé lundi un
message à M. Giscard d'Estaing, prési-
dent de la République française, dans le-
quel U condamne les actes qui portent
préjudice à la France.

II souligne d'autre part que les auteurs
de l'attentat d'Orly ne sont pas identi-
fiés.

Chou En-lui et les risques de guerre
TOKIO (AP). — Dans un rapport

présenté le 13 janvier devant le qua-
trième congrès national du peuple, M.
Chou En-lai a déclaré que la rivalité
américano-soviétique « est vouée à con-
duire à une guene, un jour ».

M. Chou, dont les propos sont rap-

portés lundi par l'agence c Chine nou-
velle », a dit que c lés deux super-puis-
sances, les Etats-Unis et l'Union sovié-
tique, sont, aujourd'hui, les plus grands
exploiteurs et oppresseurs. Elle sont la
source d'une nouvelle guene mondiale ».

Appelant les peuples de tous les pays
à se préparer à un conflit, le pré-
sident du Conseil a ajouté : < Que la
gueije,,donne .lieu à la révqlutiçm ou que
la révolution empêche là 'guene, dans
les .deux cas, la situation internationale
évoluera dans une direction favorable
aux peuples et l'avenir du monde sera
brillant ».

EN CHINE
Passant en revue les progrès agricoles

de la Chine depui? 1949, année de la
proclamation de la République popu-
laire, M. Chou En-lai a déclaré que
pendant que la population augmentait de
60 % atteignant près de 800 millions
d'habitants, la production de céréales
s'accroissait de 140 % et celle de coton
de 470 %.

La. valeur totale de la production
agricole est de 51 % plus élevée qu'en
1964, a déclaré M. Chou En-lai.

Sur le plan industriel, la production a
augmenté de 190 % par rapport à 1964,
a-t-il dit.

Durant la dernière décennie, la pro-
duction d'acier a augmenté de 120 %, et
celle de pétrole de 650 %.

La Chine réalisera avec succès son
quatrième plan quinquennal, qui prend
fin cette année, et elle commencera le
stade final de l'édification d'un système
industriel indépendant et relativement
global avant 1980, déclare le rapport du
président du conseil.

Nombreuses activités dans
les écoles des parents du Jura

__!_ * M 1

Le Jura compte actuellement neuf
écoles de parents (Porrentruy, Saint-Ur-
sanne, Bassecourt, Moutier, Malleray-Bé-
vilard, Tavannes-Reconvilier, Tramelan,
Le Noirmont-Les Bois et Les Breuleux).
Plusieurs autres sont en voie de forma-
tion. La Fédération jurassienne des
écoles de parents, que préside M. A.
Bloudanis, de Saignelégier, et dont le
secrétariat est assumé par Mme M.-T.

Monnier, de Tavannes, a pour but de
soutenir les sections locales. Elle s'est
consitituée en 1971 et elle travaille en
étroite collaboration avec l'Université
populaire et la Fédération romande des
consommatrices.

L'objectif des ' écoles de parents est
d'aider les parents à mieux assumer leur
tâche éducative, à leur faire mieux com-
prendre la situation et la responsabilité
d'éducateur en leur permettant de procé-
der à un échange d'informations et
d'idées. Les écoles de parents ont un
champ d'action différent de celui des
associations de parents d'élèves. Celles-ci
s'intéressent avant tout aux problèmes
scolaires, alors que les écoles de parents
se préoccupent de l'enfant de sa naissan-
ce à l'âge adulte.

Les sections d'écoles de parents créées
dans le Jura sont d'origines diverses.
Dans la plupart des cas, elles furent fon-
dées sur l'initiative de parents avec la
collaboration de pasteurs ou d'ensei-
gnants. Leurs activités .sont nombreuses,
elles organisent conférences, débats, pro-
jettent des films, créent des groupes de
travail pour approfondir les thèmes
abordés. Ces thèmes sont des plus
variés : planning-familial , couple-famille,
la sexualité , les troubles nerveux chez
l'enfant , le jeu et l'enfant , la liberté et
l'autorité, la drogue, l'adolescent et sa
vie professionnelle, etc..

Trois sections jurassiennes, d'autre
part, ont ouvert des garderies d'enfants
qui accueillent régulièrement, un ou
deux après-midi par semaine, les petits
enfants. Durant l'année écoulée, des ate-
liers de bricolage, des cours de macramé
furent aussi créés ainsi que des exposi-
tions de jouets pour enfants.
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NEUCHÂTEL 17 ,anvler ç" Janv,e,
Banque nationale ...... 560.— d 550.— d
Crédit foncier neuchât. . 550.— d 550.—
La Neuchâteloise ass. .. 290.— d 290.— d
Gardy 75.— d 80.—
Cortaillod 1200.— d 1300.—
Cossonay 1200.— d 1220.— d
Chaux et ciments 525.— d 525.— d
Dubied 250.— d 300.—
Dubied bon 240.— d  240.— d
Ciment Portland 1775.— d 1775.— d
Interfood port 2450.— d 2825.—
Interfood nom 520.— d 500.— d
Navigation N'tel priv. ... 60.— d 60.— d
Girard-Perregaux 500.— 450.— d
Paillard port 310.— d  330.— d
Paillard nom 100.— 100.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise . 1045. 1050.—
Crédit foncier vaudois .. 720. 720. 
Ateliers constr. Vevey .. 432.— d 430. d
Editions Rencontre 350.— d 325.— d
Rinsoz & Orrnond 600.— d  700.—
La Suisse-Vie ass 2200.— d 2200.—
Zvma 1050.— d  1100.— d

GENÈVE
Grand-Passage 220.— 225.—
Charmilles port 670.— 660.—
Physique port 160.— 160.—
Physique nom 130.— 130.—
Astra —.25 d —.25 d
Monte-Edison 2.30 2.20 d
Olivetti priv 3.25 3.30 d
Fin. Paris Bas 84.— 84.50
Allumettes B 60.— d  60.— d
Elektrolux B 70.50 d 70.— d
S.K.F.B 82.— d  82.50 d

BALE
Pirelli Internat. 148.—
Bàloise-Holding 247. 
Ciba-Geigy port 1585.— 1605.—
Ciba-Geigy nom 745.— 720. 
Ciba-Geigy bon 1140.— 1080.— '
Sandoz port 4300.— 4300.—
Sandoz nom 2070.— 2030.—
Sandoz bon 3450.— 3400. 
Hoffmann-L.R. cap. . _ . . .  95000.— 94000.—
Hoffmann-L.R. jee 79000.— 78750.—
Hoffmann-LR. 1/10 7925.— 7850.—

ZURICH
(act. suisses)
Swissair nom 420.— 425.—.
Swissair port 432.— 435.̂
Union bquessuisses ... 2565.— 2600.—
Société bque suisse .... 528.— 534.—i
Crédit suisse 2470.— 2490.—
Bque hyp. com. port. ... 1310.— d  1320.—
Bque hyp. com. nom. ... 1175.— d 1125.— d
Banque pop. suisse .... 1585.— 1595.—
Bally port 460.— 470.—
Bally nom 345.— d 350.— d
Elektro Watt 1760.— 1770.—
Holderbank port 342.— 342.—
Holderbank nom 332.— d 330.— d
Juvena port 735.— 750.—
Juvena bon 49.50 50.—
Motor Colombus 930.— 965.—
Italo-Suisse 136.— d  135.— d
Réass. Zurich port 3250.— 3225.—
Réass. Zurich nom 2050.— 2075.—
Winterthour ass. port. .. 1600.— 1600.—
Winterthour ass. nom. .. 1080.— 1070.—
Zurich ass. port 8200.— 8200.—
Zurich ass. nom 5900.— 5900.—
Brown Boveri port 1090.— 1110.—
Saurer 920.— 810.— d
Fischer 560.— 555.—
Jelmoli 805.— 810.—
Hero 3550.— 3600 —
Landis & Gyr 730.— 720. 
Nestlé port 2745.— 2785.—
Nestlé nom 1535.— 1500.—
Roco port ; , 2450.— 2400.—
Alu Suisse port. 1195.— 1180.—
Alu Suisse nom 432. 425. 
Sulzer nom 2840.— 2800.—
Sulzer bon 357.— 358.—
Von Roll 870.— 880.—
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(act. étrang.)
Alcan 51.25 50.50
Am. Métal Climax 81.50 d 82.50
Am. Tel&Tel 119.50 118.50
Béatrice Foods 46.— 44.50 d
Burroughs 161.— d 157.—
Canadian Pacific 37.— 36.50
Caterpillar Tractor 130.— 129.— d
Chrysler 22.75 22.25
Coca Cola 151.— 146.—
Control Data 32.— 30.50
Corning Glass Works ... 84.25 81.—
C.P.C Int 88.— 87.—
Dow Chemical 149.50 145.—
Du Pont 246.— 235.—
Eastman Kodak 174.— 164.—
EXXON 175 — 172.—
Ford Motor Co 93.— 92.—
General Electric 93.75 88.25
General Foods 51.25 50.50
General Motors 95.50 94.—
General Tel. & Elec 52.— 49.75 d
Goodyear 38.50 37.—
Honeywell 60.— 55.50
I.B.M 414.— 404.—
International Nickel 58.— 57.— d
International Paper 94.50 90.—
I nternat. Tel. & Tel 43.— 41.75
Kennecott 95.75 93.50
Litton 10.75 10.50
Marcor 43.— 42.75
MMM 121.— 118.—
Mobil Oil 90.50 89.— d
Monsanto 122.50 117.—
National Cash Register . 45.— 43.90
National Distillers 39,— 40.—
Philip Morris 108.50 106.—
Phillips Petroleum 100.50 d 98.75 d
Procter 81 Gamble 215.— 213.—
Sperry Rand 71._ 67.—
Texaco 58.50 d 58.— d
Union Carbide 105.— 102.—
Uniroyal 18.50 18.—
U.S. Steel 105.— 103.50
Warner-Lambert 67.50 66.50
.A__.nl,....V... C VA/ _._. -_. "™""" <;».ou __a.—
Xerox 148.— 137.50
AKZO 43._ 41.50
Anglo Gold l 115.— 110.—
Anglo Americ 12.25 11.75
Machines Bull 13.50 1875
Italo-Argentina 138.— 138 —
De Beers l 9.75 950
General Shopping 353. 35g 
Impérial Chemical Ind. .. g. 8— d
Péchiney-U.-K 71'. 71' Philips 24.50 24 —Royal Dutch 66.5o 66.25S,0?,80 15.50 d 15.50Unilever 93.50 g3_
ô-f-S p 

¦ 72.50 71.50BAS.F 148 _ i48 _
Poussa 258.— 258.— dFarben Bayer 121.50 120 —Hœchst. Farben 131.50 131' 
Mannesmann 233 232* 
":W-E; 141.- 140.-Siemens 250 — 247 —Thyssen-Hûtte 75 35 74 50Volkswagen 73 76 

FRANCFORT
A.E.G 65.90
B.A.S.F. 137.50
B.M.W. 144 —
Daimler 248.—
Deutsche Bank 296.80
Dresdner Bank 220.20 S-2
Farben. Bayer 111.80 _5 E
Hœchst. Farben 123.— £ 0
Karstadt 400.— *"
Kaufhof 210. 
Mannesmann 216.50
Siemens 232.—
Volkswagen 72. 

MILAN
Assic. Général! ..57060.— 58410,—
Fiat 917.— 920.—
Finsider 321.— 326.—
Italcementi 25100.— 25500.—

17 Janvier 20 Janvier
Monte Amlata 1155.*T- 1185.—
Motta - 2050.— 2240.—
Pirelli , 670 — 689.—
Rinascente 104.50 108.50

AMSTERDAM
Amrobank 63.60 64.50
AKZO 40.90 40.50
Amsterdam Rubber .... 214.— 222.—
Bols 78.— 78.—
Heineken 155.— 153.80
Hoogovens 60.20 ex 58.80
K.L.M , 53.50 52.—
Robeco 148.50 146.80

TOKIO
Canon , 179.— 180.—
Citizen 181.— 180.—
Fuji Photo 284.— 278.—
Fujitsu 222.— 219.—
Hitachi 131.— 132.—
Honda 493.— 489 —
Kirin Brew. —.— 247.—
Komatsu 283.— 286.—
Matsushita E. Ind 379.— 371.—
Sony 1600.— 1600.—
Sumi Bank 347.— 374.—
Takeda 218.— 217.—
Tokyo Marlne 471.— 473.—
Toyota 445.— 430.—

PARIS
Air liquide 317.10 314.—
Aquitaine 406.— 404.—
Cim. Lafarge 166.— 165.80
Citroën 29.50 29.55
Fin. Paris Bas 144.50 145.—
Fr. des Pétrole 94.90 90.50
L'Oréal 868.— 846.—
Machines Bull 31.50 122.50
Michelin ...i 775.— 31.40
Péchiney-U.-K 124.— 740.—
Perrier 117.40 116.—
Peugeot 161.50 157.50
Rhône-Poulenc 132.— 128.20
Saint-Gobain 115.50 114.70

LUNUKbS
Anglo American 200. 204. 
Brit. &Am.Tobacco .... 19g. 295' Brit. Petroleum 258_ 247 De Beers lis!— lis] 
Electr. Si Musical 76. 74. 
Impérial Chemical Ind. .. 141.— 140 
Imp. Tobacco 37.— 36.50
RioTinto 90,— 90. 
Shell Transp 15.— 150. 
Western Hold 18.— 17-3/8
Zambian anglo am. _...  122.— 119. 

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical 27-1/4 28-1/4
Alumin. Americ 28-3/8 28-3/4
Am. Smelting 15-7/8 16
Am. Tel 8( Tel 46-3/8 46-1/4
Anaconda 16-1/8 15-7/8
Bœing... .  15.1/4 15.3/4
Bristol 8. Myers 47-3/8 4 47-1/4
Burroughs 62 62-7/8
Canadian Pacific 14-1/2 14-1/2
Caterp. Tractor 51-1/8 51-1/2
Chrysler 8-3/4 8-3/4
Coca-Cola 53 53.1/2
Colgate Palmolive 24-1/4 24-1/8
Control Data 12-1/8 12-3/8
C.P.C. int 1... 34.1/4 34.1/8
Dow Chemical 57 56-3/8
Du Pont 92-1/4 92-3/8
Eastman Kodak 64-1/4 65-3/8
Ford Motors 35-7/8 35-3/4
Genera l Electric 34-3/4 35
General Foods 20-3/8 20
General Motors 37-1/4 37-1/8
Gilette 21-5/8 22
Goodyear 14-3/4 14-3/4
GulfOil 18-5/8 19-1/4
I.B.M 158-1/8 160
Int. Nickel 22-7/8 23-1/8
Int. 'Paper.. 35-1/8 35-1/8
Int. Tel fit Tel 16-1/2 16-5/8

Mc '- *ftSBW8fttw-»- .¦

17 Janvier 20 Janvier
Kennecott ............. 37.1/8 37-1/4
L'tton 4.3/8 4-5/8
Merck 58.7/8 58-3/4
Monsanto 46-5/8 46-3/4
Minnesota Mining 45 46-3/8
Mobil Oil 35.1/8 35
National Cash 17-5/8 17-1/4
Panam • • • • , 2-3/8 2-1/4
Penn Central 1.3/3 1-1/2
Philip Morris 41.3/4 42.5/8
Polaroid 16.5/8 16-5/8
Procter Gamble ........ 84-1/4 83
RCA 11-1/4 11-1/8
Royal Dutch 25-3/4 26
Std OII Calf 22-1/2 22-5/8
EXXON 67-1/8 67-7/8
Texaco 23 23-1/4
T.W.A 6 6
Union Carbide ......... 40-1/4 41-3/4
United Aircraft 33-3/4 35
U.S. Steel 41 40-7/8
Westingh. Elec 11-1/4 10-7/8
Woolworth 11-1/2 11-3/4
Werox 55-1/8 56

Indice Dow Jones
industrielles 644.63 647.45
chemins de fer 154.52 153.31
services publics 77.55 77.23
volume 14.260.000 13.440.00C

Cours communiqués
par Reynolds Securities S.A., Lausanne

Cours des billets de banque

Achat Vente
fi

n
c
gl_f
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r
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(1C) 5-85 «S-25U.S.A. Il $) .... 2.47 2.62Canada (1 $ can.) 2.50 2 65Allemagne (100 DM) .... 105.50 109.' 
Autriche (100 sch.) 14.90 15 40
Belgique (100 fr.) 5*90 7.35
Espag ne ( 100 ptas) 4.25 4 65
France (100 fr.) 56.75 59.75
Danemark (100 cr. d.) ... 43. 47 
Hollande (100 fl.) 101.50 105.'—
Italie (100 lit.) —.37 —.40
Norvège (100 cr. n.) 47.— 51.—
Portugal (100 esc.) 9.70 10.70
Suède (100 cr. s.) 61.— 65.—

Marché libre de l'or
Pièces : 
suisses (20 fr.) 140. J60. 
françaises (20 fr.) 13g.' 15g] 
anglaises (1 souv.) 130'. 150'. anglaises 

(1 souv. nouv.) j45_ jgj_ 
américaines (20 S) 660' 720* 
Lingots (l kg) 14.050.— 14.350.—

Cours des devises
Achat Vente

Etats-Unis 2.52 2.56
Canada 2.54 2.58
Angleterre 2.94 6^04
£/$ —.— —.—
Allemagne 106.60 107.60
France étr 57.6O 58.60
Belgique 7.0g 7.18
Hollande 102.60 103.60
Italie est —.3880 —.3980
Autriche 15.— 15.15
Suède 62.— 63.—
Danemark 44.30 45.30
Norvège 49.— 50.—
Portugal 10.20 10.45
Espagne 4.46 4.56
Japon —.83 —.86

Communiqués à titre indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

SYNDICAT DES MARCHANDS D'OR

20.1.1975 or classe tarifaire 255/144
20.1.1975 argent base 348

ATHÈNES (AFP). — Le procureur
d'Athènes a signé un mandat d'arrêt à
rencontre des cinq principaux auteurs
du coup d'Etat militaire du 21 avril
1967, internés administratifs à Kea, île
des Cyclades.

En conséquence, l'ex-président Papa-
dopoulos, les ex-vice-présidents du
conseil Pattakos et Makarezos, l'ex-mi-
nistre de l'ordre public et l'ex-directeur
des services de renseignement, MM.
Ladas et Roufagolis, ont été transférés
de Kea à la prison centrale de Kory-
dallos au Pirée où ils seront maintenus
en détention préventive en attendant
leur comparution devant un tribunal.

Le sort de Papadopoulos

STUTTGART-KARLSRUHE (DPA).
— Les autorités ouest-allemandes ont
mis à jour une importante affaire de
falsification de monnaie. La police a
procédé à l'arrestation de deux colla-
borateurs de l'institut national de
monnaie de Karslruhe, dont le directeur-
adjoint.

Depuis 1972 au moins, une quantité
encore inconnue de pièces de collections
(pièces de 50 c de 1950, anciennes pièces
de 5 marks de 1960 et pièces de 2c
jusqu'à 1967) ont été fabriquées dans cet
institut à l'insu des autorités, et négo-
ciées au prix d'environ 900 marks la
pièce.

M. Otto Goetz, chef des autorités de
surveillance auprès du ministère des fi-
nances du Land de Bade-Wurtemberg, a
affirmé qu'une affaire de cette enver-
gure était à sa connaissance « sans pré-
cédent » en Allemagne fédérale.

Faux-monnayeurs
arrêtés en Allemagne

FRANCE VOISIHE

(c) Le 5 décembre, un groupe de malfai-
teurs qui avaient commis des cambriola-
ges dans des magasins de vêtements de
Délie avaient été arrêtés. Trois nou-
veaux membres du « gang du vêtement »
ont été mis hors d'état de nuire. Vers 2
h. 30 alors qu'ils allaient ramasser un
nouveau butin aux Ets. Schwab, la poli-
ce a arrêté Nicolas Carriero, 20 ans, de-
meurant à Sierentz (Haut-Rhin) et Mario
Fabiano, 22 ans, de Mulhouse. Sur le
siège arrière de leur véhicule volé près
de Mulhouse peu avant fut découvert un
pistolet 7,65 à canon court avec une
balle engagée. Les deux bandits ont
avoué qu'ils avaient un troisième com-
plice, Jean-Luc Gurba, 20 ans, connu
des services de police, demeurant à
Mulhouse et qui fut arrêté peu après.
Rappelons que depuis 1973, huit cam-
briolages avaient été commis dans ces
magasins de Délie.

Le « gang du
vêtement »

démantelé à Délie

SAULCY

Dernièrement, Jù citoyens et citoyen-
nes ont participé à ¦ l'assemblée com-
munale présidée par M. Jean Willemin,
maire. Le procès-verbal lu par M.
Joseph Willemin a été accepté et ce
fonctionnaire a été félicité à l'occasion
de ses 70 ans dont 47 passés au secré-
tariat. Basé sur une quotité de 3 (in-
changée) le budget 1975 a été accepté.
Les recettes atteignent 256.900 fr. et les
dépenses 253.495 francs. La perception
de l'impôt par tranches a été acceptée,
ainsi que les modifications du règle-
ment sur les canalisations. La modifi-
cation des statuts de l'hôpital de
Delémont a également été acceptée.
Enfin l'assemblée a voté une dépense de
6000 fr. pour l'établissement d'un projet
de chemin.

Assemblée communale

LES GENEVEZ

(c) Lors de sa première séance de l'an-
née, le nouveau Conseil communal des
Genevez a nommé son vice-maire en la
personne de M. Martin Gigandet.

Nomination du vice-maire
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VOS PROCHAINES RÉUNIONS...
... pourraient se tenir au Buffet
de la gare. Au 1er étage , nous
tenons à votre disposition une
magnifique salle destinée à vos :

fêtes de famille
assemblées
banquets

conseils d'administration
cocktail-parties

réceptions, etc..
N'hésitez pas à nous demander
des propositions de menus, à

toute occasion

ÉSflUH

Les terroristes d'Orly pourraient bien
avoir leur quartier général en Autriche

Pendant que les otages se remettaient
de leurs émotions, les terroristes volaient
vers le Proche-Orient Ils ont finalement,
comme nous l'avons dit en première
page, atterri à Bagdad. Jusqu'au dernier
moment, semble-t-il, les terroristes ne sa-
vaient pas où aller, et quand on leur
avait demandé un plan de vol, avant
leur départ, ils avaient uniquement indi-
qué Milan et Athènes comme premiers
points de survol, après en avoir lon-
guement discuté entre eux.

« Nous aurions agi avec beaucoup
plus de sévérité si les terroristes
n'avaient pas détenu d'otages » a déclaré
M. Poniatowski, après le dénouement de
l'affaire. Mais, les instructions de M.
Giscard d'Estaing étaient de tout faire
pour « sauver l'existence des otages et
les protéger ».

Le plus grand danger était, en effet,
que les terroristes perdent leur sang-
froid et se mettent, par désespoir de s'en
sortir, à abattre leurs otages. Sachant
qu'ils disposaient d'un transistor, les
autorités diffusaient le moins d'informa-
tions possible sur le déroulement des

négociations pour ne pas faire capoter
celles-ci.

L'Organisation pour la libération de la
Palestine, par la voix de son représen-
tant à Paris, a une fois de plus condam-
né l'action des terroristes. « Cet attentat
est condamnable parce qu'il nuit à la
cause du peuple palestinien. Pour nous,
de telles opérations visent les bonnes
relations entre la France et I'O.L.P. S'il
se révèle que ce sont des Palestiniens,
nous demanderons leur extradition pour
qu'ils passent devant un tribunal mili-
taire », a-t-elle fait savoir.

La condamnation de cet attentat par
les pays arabes modérés a été illustrée
par le fait que les autorités libanaises
ont refusé le droit d'atterrissage au
Boeing transportant les terroristes.

EN AUTRICHE ?
Les services de sécurité autrichiens ont

fait observer que des commandos
« Mohamed Boudia », comme celui
d'Orly, s'étaient manifestés en Autriche,
il y a deux ans. Mais on estime à

Vienne que rien ne permet d'établir un
lien entre ces terroristes et les trois
hommes du commando d'Orly.

En janvier 1973, trois Arabes avaient
été arrêtés à Vienne. L'enquête avait
convaincu les autorités autrichiennes
qu'ils s'apprêtaient à attaquer un train
transportant des juifs soviétiques en
transit vers Israël.

Peu après, la police italienne
appréhendait trois autres hommes, qui
travaillaient apparemment avec le grou-
pe arrêté à Vienne. L'Italie extrada ces
hommes en Autriche. Mais tous les six
allaient ête expulsés vers un pays arabe
non identifié après une longue enquête à
peu près stérile.

Le 28 septembre 1973, deux Arabes
s'emparaient de plusieurs juifs soviéti-
ques à bord d'un train arrivant en
Autriche, en provenance de Tchécoslo-
vaquie. Les terroristes les gardèrent en
otages jusqu'à ce que le gouvernement
autrichien s'engage à fermer le camp de

transit de SchoeUau hébergeant les juifs
émigrant d'URSS. Toutefois, ces derniers

terroristes avaient affirmé appartenir à
une organisation intitulée « Les Aigles
de la révolution palestinienne».

Le roi Hussein de Jordanie affirme
qu'il sera « le premier à reconnaître le
gouvernement provisoire en exil que M.
Yasser Arafat serait amené à consti-
tuer ».

Le souverain hachémite a fait cette
déclaration dans une interview publiée à
Paris par le journal « Le Monde ». « Je
soutiens sans réserve rO.L.P. en sa
qualité de représentant unique et légiti-
me du peuple palestinien et je soutien-
drai ce dernier de toutes mes forces
pour qu'il obtienne de constituer une
entité nationale indépendante », a dit
d'autre part le roi Hussein.

L'arrivée à Tel-Aviv des passagers de l'appareil qui avait été l'objectif des
terroristes. (Téléphoto AP)

Pour Tel-Aviv l'O.LP. est responsable
JÉRUSALEM (AFP). — Dans les

milieux autorisés du gouvernement is-
raélien, on soulignait lundi qu'Israël ne
se propose pas de protester auprès du
gouvernement français à la suite du
deuxième attentat en une semaine dirigé
contre un avion d'« El-Al » à Orly.

La France ne saurait être considérée
comme « responsable d'une façon ou
d'une autre de l'escalade du terrorisme
sur son territoire et, de toute manière,
le gouvernement français est parfaitement
conscient de cette situation », dit-on dans
ces milieux proches du gouvernement.
On prévoit cependant qu'« El-Al » de-
mandera aux autorités d'Orly de pren-
dre de plus strictes mesures de protec-
tion de ses appareils.

On s'abstient dans ces mêmes milieux
de condamner ou d'approuver les mé-
thodes utilisées par les autorités fran-
çaises pour aboutir à la libération des
otages, ainsi que le fait qu'un avion
d'« Air France » ait été mis à la dispo-
sition des terroristes.

Mais on souligne que la politique is-

raélienne reste inchangée sur ce point :
Israël estime qu'il ne faut jamais capi-
tuler devant les terroristes et que ces
derniers doivent savoir avant de prépa-
rer leur coup qu'ils y perdront ou la vie
ou la liberté.

On affirme enfin dans ces milieux
que « I'O.L.P. est responsable de l'at-
tentat d'Orly, malgré la condamnation
de cet attentat par cette organisation ».

ESPOIR DÉÇU

« La préparation d'une telle attaque,
ajoute-t-on, exigeait une infrastructure
que seule I'O.L.P. pouvait assurer. D'ail-
leurs, le fait que chaque fois qu'un at-
tentat se produit, ce soit un nouveau
« groupe » qui en revendique la respon-
sabilité, montre qu'il y a une même or-
ganisation qui, chaque fois, adopte un
nom nouveau pour brouiller les pistes.
En réalité, I'O.L.P. a intérêt actuelle-
ment à créer une atmosphère de ten-
sion, comme elle le fait d'ailleurs au
Liban, en vue de rendre plus diffficiles

les négociations entre Israël et l'Egyp-
te auxquelles elle s'oppose catégorique-
ment. On peut constater en tout cas,
note-t-on dans ces milieux, que la re-
connaissance que les Nations unies ont
accordée à I'O.L.P. n'a guère contribué,
comme certains l'espéraient, à réduire
la politique de terrorisme adoptée par
les Palestiniens. »

Abandon du tunnel sous la Manche
LONDRES (AFP). — La Grande-Bre-

tagne abandonnera « le plus tôt possi-
ble » la construction du tunnel sous la
Manche a annoncé lundi après-midi de-
vant la Chambre des communes, M.
Crosland, ministre britannique de l'envi-
ronnement.

M. Crosland a rejeté la responsabilité
de l'abandon du projet sur les deux
compagnies française et britannique
chargées de la construction de l'ouvrage.
Il a estimé que le p lan conjoint présenté
le 9 janvier dernier par ces deux compa-
gnies était « tout à fait inacceptable »
pour le gouvernement britannique.

« Toutefois, les études, les plans et les
travaux déjà commencés seront mainte-
nus dans les meilleures conditions possi-
bles de manière que le projet puisse être
repris quand les circonstances seront
plus propices », a précisé le ministre de
l'environnement.

Pour M. Crosland, le projet n'est sans
doute pas définitivement enterré.

REGRETS FRANÇAIS
La déclaration de M. Crosland a pro-

voqué des protestations de la part de
plusieurs parlementaires, sur les bancs
du parti conservateur en particulier.

Le porte-parole du parti conservateur
pour l'environnement, M. Paul Channon
a stigmatisé l'abandon dans les termes
les p lus vifs , laissant clairement entendre
qu'il avait été décidé pour des raisons
purement politiques. « Cette décision a
été prise sournoisement par les antieuro-
péens et l'aile gauche travailliste au sein
même du gouvernement», a-t-il procla-

Ce n'était qu'un rêve... (Archives Agip)

mé. 11 a mis en garde contre les « graves
conséquences à long terme » de l'aban-
don.

La déclaration gouvernementale n'a
pas non plus, tant s'en faut , fait
l'unanimité sur les bancs travaillistes. M.
Eric Ogden, député du « labour » pour
Liverpool, a demandé et obtenu du
« speaker » (président de la Chambre)
l'organisation immédiate d'un débat sur
la déclaration de M. Crosland.

C'est la première fols depuis trois ans
qu'une pro cédure aussi exceptionnelle
est app liquée à la Chambre des Commu-
nes. .Le gouvernement français a exprime
ses regrets devant la décision des autori-
tés britanniques.

Voici le texte du communiqué off i -
ciel : « Le gouvernement français vient
de prendre connaissance des déclarations
de M. Crosland dont il résulte que le
gouvernement britannique a décidé de
renoncer à la construction du tunnel
sousla Manche.

» Le gouvernement français aurait
souhaité mener cette grande entreprise à
son terme selon les accords signés le 17
novembre 1973 avec le gouvernement
britannique.

ENGAGEMENTS PRIS
» Le Parlement français, conformé-

ment aux engagements pris, a autorisé la
ratification des accords franco-britanni-
ques le 16 décembre 1974, et la publica-
tion de la loi au journal officiel est
intervenue le 27 décembre 1974.
'» Le gouvernement français estime que

les problèmes posés n'étaient pas insolu-
bles et il regrette la décision d'abandon
du projet. »

Selon les milieux politiques, le gouver-
nement britannique avait déjà repoussé
une démarche de Paris, tendant à un
ajournement de sa déclaration.

La construction du tunnel sous la
Manche aurait dû normalement être
terminée en 1980.

Creusé sur une distance de 49^26 km,
dont 37 km sous la Manche, l'ouvrage
devait relier Sangatte, près de Calais, à
Cheriton, près de Douvres. Il devait
comprendre une galerie de service et
deux tunnels ferroviaires, assurant cha-
cun la circulation dans un sens.

L'offensive des communistes en Indochine
SAIGON (AFP). — Poursuivant leurs

attaques dans la région de Saigon, les
communistes ont réalisé, au cours du
week-end, une série de coups de main
dont le plus important a provoqué la
destruction partielle d'un pont métalli-
que situé sur la route reliant la capitale
à Nha-bé, où sont installés les prin-
cipaux réservoirs pétroliers qui l'alimen-
tent

La circulation a été interrompue entre
Saigon et Nha-bé, à une quinzaine de
kilomètes au sud, a déclaré le porte-
parole du haut commandement. C'est
lundi à l'aube que des sapeurs commu-
nistes ont fait exploser des charges de
plastic sous le pont.

Dans deux provinces proches de
Saigon, celle de Bien-hoa (trente kilomè-
tres au nord-est) et celle du Phuoc-tuy
(65 km au sud-est), les forces communis-
tes se sont également montrées actives.
Elles ont lancé une série d'attaques de
harcèlement contre de petits postes gou-
vernementaux, et pénétré dans des ha-
meaux où, selon le porte-parole, quatre
personnes ont été enlevées.

Au sud du « Bec de canard » cambod-
gien, d'autre part, les artilleurs
communistes ont tiré, dimanche, une
vingtaine de roquettes de 122 mm. de
fabrication soviétique sur la petite ville
de Kien-binh, qui constitue l'un des cen-
tres à partir desquels les forces gouver-
nementales défendent le delta du
Mékong contre la pénétration des com-
munistes.

Kien-binh fait partie de la province
frontalière de Kien-tuong, où l'aviation
gouvernementale est à nouveau interve-
nue, dimanche, pour bombarder des
concentrations communistes.

Depuis le début des combats qui se
sont engagés il y a deux semaines dans

la province, l'aviation a constamment ete
mise à contribution.

Par ailleurs, la bataille pour le
Mékong dont l'issue décidera en grande
partie du sort de Pnom-penh a redoublé
de violence dans la nuit de dimanche à
lundi à Neak-leung, à soixante kilomè-
tres en aval de la capitale. Le haut com-
mandement a qualifié lundi la situation
de « très critique ». Durant toute la nuit,
les unités khmères rouges ont attaqué
sans relâche des positions avancées de
la ville de Beak-leung, sur la rive orien-
tale du Mékong.

Une famille cambodgienne quitte la zone dangereuse, emmenant avec elle un de ses
membres blessé. (Téléphoto AP)

Lundi, la situation restait indécise et
les nouvelles fragmentaires concordent
pour affirmer que les troupes communis-
tes sont engagées à fond dans la bataille
pour s'assurer le contrôle du Mékong à
cet endroit.

La panique s'est emparée des habitants
des quartiers sud et ouest de Pnom-penh
au cours de la nuit de dimanche à lundi
et bon nombre d'entre eux, apeurés par
la proximité des combats, sont venus
loger au centre de la capitale chez des
parents ou amis.

II s'en passe des choses en URSS !
MOSCOU (AP). — Le journal les

« Izvestia » a révélé l'existence en Union
soviétique d'un trafic sur une grande
échelle de carburant officiel par des
particuliers.

Selon le journal , l'exploitation d'un
poste d'essence constitue pour son gé-
rant une véritable mine d'or.

Grâce à une montagne de paperasse-
rie bureaucratique , l'essence est attribuée
aux véhicules de l'Etat par un système
de coupons que les conducteurs doivent
présenter en échange.

En théorie, les propriétaires des 2,5
millions de véhicules privés doivent

acheter des coupons spéciaux ou bien
payer comptant aux quelques stations
autorisées à recevoir de tels paiements.
En réalité, il y a une telle circulation
de coupons délivrés par l'Etat que la
plupart des conducteurs s'arrangent pour
se les procurer.

Des chauffeurs de voitures et de ca-
mions officiels sont connus pour res-
quiller sur leur trajet et faire moins de
kilomètres qu 'ils ne devraient selon leur
allocations de coupons. Beaucoup de
conducteurs de camions font des béné-
fices coquets en vendant du carburant
en provenance de leurs réservoirs à des
particuliers le long des routes. On cite
même le cas de certains d'entre eux qui
ont adopté des itinéraires réguliers pour
faire des livraisons à des clients.

Dans la région de Koursk , le journal
fait état de candidatures d'économistes,
d'ingénieurs , d'enseignants et de géolo-
gues à des postes dans des stations d'es-
sence pour un salaire mensuel modeste
de 77 roubles.

Ces personnes ont empoché , en réali-
té en deux ou trois ans des sommes
d'argent équivalentes à l'achat d'une voi-
ture neuve (ce qui correspond à plus de
5000 roubles).

Le journal précise que les coupons
d'essence officiels en surnombre étaient
vendus aux stations pour la moitié de
leur prix. Les gérants vendaient alors
l'essence à des particuliers au comptant
et conservaient les coupons pour prouver
que le carburant avait bien été vendu
pour des véhicules de l'Etat.

Le sanglant imbroglio demeure en Ulster
BELFAST (AFP). — Moins de trois

jours après la fin de la trêve irlandaise,
des représentants du gouvernement bri-
tannique et des délégués du « Sinn
Fein » — l'organe politique des « pro-
vos » — se sont rencontrés dimanche
« quelque part » en Ulster.

Ce premier contact officiel entre les
deux parties a été immédiatement mini-
misé par M. Rees, secrétaire d'Etat bri-
tannique, à l'Irlande du Nord, qui a
précisé qu'il ne s'agissait pas de « né-
gociations » mais d'un simple échange
de vues. Il s'agit malgré tout d'un pre-
mier pas, Londres ayant toujours assuré
à la majorité protestante d'Ulster qu 'il
ne pouvait être question de discuter avec
les « poseurs de bombes ».

Le premier ministre Wilson a-t-il per-
sonnellement pris l'initiative de ces dis-
cussions ? L'IRA l'affirme. Elle a an-
noncé, en effet, que le « leader » tra-
vailliste avait été très ému par la rupture
de la trêve qui avait apporté à l'Irlande
du Nord et à l'Angleterre une paix ines-
pérée de vingt-cinq jours.

FWSSrfwi

Sur les résultats de ces entretiens, on
sait peu de choses. M. Rees n'a pas écar-
té . la possibilité qu'il y ait de nouvelles
réunions avec le « Sinn Fein » et n'a pas
explicitement lié ces contacts avec la
« cessation réelle et durable de la vio-
lence », seule capable, selon lui, de per-
mettre au processus réel de paix de
s'engager.

Du côté républicain, on n'était pas
plus explicite sur la teneur des entre-
tiens. Le révérend Arlow, l'un des chefs
religieux dont le rôle avait été détermi-
nant dans la première prolongation de
la trêve, a déclaré que le « conseil mili-
taire de l'IRA se réunirait très vite pour
décider si la trêve pouvait être à nou-
veau décrétée.

La rencontre entre le « Sinn Fein »
et les autorités britanniques a naturel-
lement provoqué l'inquiétude et la colère
des loyalistes protestants, qui ont pu-
blié une déclaration affirmant leur ré-
solution « d'empêcher le bradage du peu-
ple de l'Ulster ».

Sur le terrain , la violence a repris et

John Toner, 7 ans, tué par l'explosion
d'une mine. (Téléphoto AP)

l'on déplore le premier mort de cette
crise depuis le début de l'année : un
garçon de sept ans a été tué par l'ex-
plosion d'une bombe sur laquelle une
des vaches qu'il gardait avait marché.

Par ailleurs, à Londres, sept person-
nes ont été blessées par des hommes
circulant à bord de voitures, qui ont
ouvert le feu devant deux hôtels de la
capitale britannique.

Brejnev
PARIS :(AP).— Selon l'envoyé spécial

permanent de « L'Humanité » à Moscou
« Léonid Brejnev se repose à la suite
d'un fort refroidissement et d'une grande
fatigue consécutive à la série de rencon-
tres internationales auxquelles il a parti-
cipé presque sans interruption depuis
quelques années.

« Les soins qu'il reçoit ne l'empêchent
d'ailleurs pas de se tenir au courant de
toutes les affaires majeures de la vie in-
ternationale et nationale. Le secrétaire-
général reprendra prochainement toutes
ses activités à la direction des affaires ».

AUTOUR DU HE EN QUEL QUES LIGNES

La conférence de Genève

GENÈVE (AP). — La conférence sur
la coopération et la sécurité en Europe
a repris ses travaux à Genève.

Dans les milieux diplomatiques occi-
dentaux , on attendait de voir si la dé-
nonciation, par Moscou, de l'accord
commercial passé avec les Etats-Unis,
entraînera une modification de la politi-
que étrangère soviétique.

La loi sur l'avortement
en Allemagne

CARLSRUHE (AFP). — La première
Chambre de la Cour constitutionnelle de
Carlsruhe a repoussé de quatre semaines
sa décision, prévue pour le 29 janvier ,
sur la constitutionnalité de la loi sur
l'avortement que le Bundestag avait vo-
tée à la fin du printemps dernier.

Selon les Laender à majorité chrétien-
ne-démocrate — qui ont reçu l'appui de
193 des 243 députés de l'opposition au
Bundestag — la loi adoptée par la majo-
rité parlementaire social-démocrate libé-
rale est contraire à la constitution dont
l'un des articles stipule le respect de la
vie humaine.

Giscard à la TV
PARIS (AFP). — M. Giscard d'Es-

taing fera jeudi à la télévision française
le point de la situation en France. Cette
allocution coïncidera avec le huitième
mois de son mandat de président.

En cas de... en URSS
PARIS (AFP). — D'importantes mesu-

res pour la protection civile de la popula-
tion sont prises actuellement dans les ré-
gions rurales et urbaines de l'URSS,
indique le journal des forces armées
soviétiques «Etoile rouge ».

C'est ainsi qu 'une réunion « au som-
met » s'est tenue à Moscou le 16 janvier
sous la présidence du maire de la capi-
tale soviétique, M. Vladimir Promyslov,
qUi est également chef de la défense pas-
sive de Moscou.

Nouvelle réhabilitation en Chine
TOKIO (AP). — Tombé en disgrâce

lors de la révolution culturelle chinoise,
M. Chiang-houa a été nommé, lundi,
président du tribunal populaire suprême
au cours de la première séance du co-
mité permanent du quatrième congrès
national du peuple.

Non el non
C'est une erreur. Et une mauvai-

se action. Les fedayins d'Orly
n'étaient pas des combattants,
mais des insensés. Des pirates. De
la mauvaise graine. Quand on joue
avec la vie d'un enfant on est déjà
un criminel. S'ils ont cru travailler
pour la cause palestinienne, ils se
sont trompés. Le « gang » des ota-
ges ne mérite que notre mépris.
Colère. Et châtiment.

Et puis, l'affaire d'Orly est, sur
un autre plan, politiquement stupi-
de. Alors que la thèse défendue
par les Palestiniens a obtenu de-
vant l'ONU l'écho que l'on sait ,
quand , peu à peu se tissent entre
les nations occidentales et Arafat
des liens, des contacts, voire des
accords, on ne vient pas se lancer
dans un acte de banditisme que
rien, absolument rien ne peut justi-
fier. C'est à se demander si les
fedayins d'Orly avaient une con-
naissance exacte des choses. S'ils
étaient vraiment au courant de la
position du gouvernement français
dans l'affaire palestinienne.

Le 25 octobre dernier , Giscard
d'Estaing avait pourtant été précis.
Jamais, d'ailleurs, un président
français ne s'était engagé aussi
loin dans la reconnaissance du fait
palestinien tel que le comprennent
les organisations groupées autour
d'Arafat. Lisons Giscard : « Il ne
peut y avoir de paix durable au
Proche-Orient que si la question
palestinienne fait l'objet d'un juste
règlement. La juste aspiration du
peuple palestinien est de disposer
d'une patrie ». On ne pouvait être
plus clair. Certains diront plus fa-
vorable. Et c'est pourquoi si le
coup de main d'Orly est par essen-
ce criminel, il est également une
erreur fondamentale sur le plan po-
litique. Alors qui sont donc ces
hommes ? Des hors - la - loi. Des
bandits. Mais aussi des sots. Poli-
tiquement, c'est tout aussi grave.

Yasser Arafat critique, fustige, dit
qu'il n'y est pour rien. Et c'est
possible. Mais sa responsabilité po-
litique et stratégique n'en est pas
moins engagée. Si le chef palesti-
nien ne veut pas redescendre plus
vite qu'il n'avait commencé à le
monter l'escalier diplomatique qui
lui avait permis d'être considéré ,
ici et là, comme un interlocuteur
valable, il faut qu'il fasse, et vite,
la preuve de son innocence et de
son autorité. Et, au bout du comp-
te, les nations occidentales ne se
contenteront plus d'assurances et
de promesses. Ce chapitre est clos.
Il en faut un autre. Il faut des faits.
Clairement établis. Il faut des ac-
tes.

C'est Yasser Arafat qui, à nou-
veau, est en point de mire. Non
plus pour recevoir des applaudisse-
ments. Mais pour être surveillé. Pas
à pas. Et jugé. Avant de prendre
la parole à la tribune de l'ONU,
Arafat déclara à ceux qui l'entou-
raient : « Je n'ai jamais rencontre
la femme de ma vie. J'ai épousé
la Palestine ». Il ne faut pas, il ne
faut plus que ce soient les noces
du sang ou de la terreur. Dans des
pays qui ne sont pas des champs
de batailles. Il ne faut pas non
plus qu 'il s'agisse de formules
creuses. Ainsi , les nations qui ne
sont pas engagées directement
dans le conflit ont le droit d'exiger
qu 'Arafat apporte la preuve de sa
bonne foi.

Il ne suffit plus d'assurer que
l'on sera capable de diriger un
Etat. Il faut d'abord montrer que
l'on est un chef en lettres majuscu-
les. Qu 'Arafat y prenne garde. Son
succès à l'ONU pourrait être sans
lendemain , s'il tardait à prendre le
chemin qui le conduira à décider
des sanctions sévères contre ceux
qui se croient des maquisards et
ne sont que des bandits de grand
chemin. Arafat doit agir. Vite. Sans
faiblesse. Sans qu'if y ait l'ombre
d'un doute.

Il faut qu 'aucun pays arabe n 'ac-
cepte sous le couvert d'une déten-
tion illusoire de protéger les
fedayins d'Orly. Il faut qu 'Arafat les
fasse condamner. En pleine lumiè-
re. Si, cette fois, Arafat se contente
de mots, il aura perdu plus qu 'une
bataille. Les yeux de tout un monde
sont désormais fixés sur lui. Et ne
le lâcheront pas.

L. GRANGER.


